
T
JEUDI. 30 DECEMBRE 1943

36*e jour — i2* mol». 31 jour* — 52t ttinain*

Ff'e de Mint Eugene
SOLEIL lever 

coucher
7 h. •* LUNE lever à 10 h.
■* h coucher à s h. 47

• Heure sclare*

BULLETIN METEOROLOGIQUE

Tempi probable auiourd'hui

beau et plus doux
Temperature a Montreal, hier: Min.. 6 tout 0; Ma».. A

iBul etm niettcroicgique coirpief en page 3t

MONTREAL. JEUDI 30 DECEMBRE 1943
PRIX: TROIS SOUS

OTTAWA ANNONCE LE RA TIONNEMENT DU SA UMON EN CONSERVE

Huitième bombardement de Berlin en six semaines

LES RUSSES À 50 MILLES DE POLOGNE
Le saumon en boite tombera 
sous le coup du 
le dix-sept janvier prochain

Décision de la Commission des Prix de guerre, afin 
d’assurer une équitable répartition des approvi­
sionnements disponibles — 200.000 caisses de 
saumon destinées à la consommation civile — Pas 
de rationnement des sardines, du hareng et autres 

poissons en boîtes
OTTAWA. 29. (C.P.) — La Corn- des vivres et le ministère des pê- 

mission des Prix de guerre nnnon-i^V''*68-
ce ce soir que le rationnement du1 Vu que le saumon en boite est

, _ , _ (disparu dos tablettes des magasins
saumon en boite débutera le 1< jan- depuis deux ans. et parce que les 
vicr prochain. Ce decret comporte approvisionnements sont limitée, il 
que le saumon^disponible sera pla-la été déridé que le rationnement 
ce dans des boites métalliques d’im (sera la meilleure façon de distri 
îiüü.!!T ' uno dcmj-liyre et d’unejbuer avec justice les stocks dispolivre, et sera rationné à raison 
d’un quart do livre par coupon.

Les coupons valides destinés a 
l’achat de la viande seront désoi

niblos. a dit un porte-parole de la 
Commission 

Grâce à la méthode équitable 
adoptée par la Commission, les dé- J.-O. Asselin. Ils lui demandent 

de fermer les portes de l’hôtel de 
ville "étant donné que les fonc­
tionnaires ont résolu de continuer

............. ,....... .......... ln prève. Ils ajoutent que le comité
que quelque 200.000 caisses de onu- ditions du transport, il n’y a au- exécutif devrait accéder à cette 
mon en boites ont < te mises à la cunc garantie que les détaillants demande tant que la Commission

mais affectes a cette denree, et taillants seront servis selon le vo- 
ainsl le saumon tombera dans, la lumo de saumon en boite qu'ils ont 
categoiie des viandes rationnées.'achète de leurs fournisseurs en 
La Commission des Prix a révéle j 1941. Cependant, à cause des con-

disposition clos civils. Les négocia­
tions pour l'obtention des approvi­
sionnements ont été effectués entre

reçoivent leur part le 17 janvier. 
Los autres poissons en boite, sar­
dines. hareng, etc., ne tombent pas

les fabricants de conserves, la Corn-idans la catégorie des vivres ra 
mission, le ministère britannique'tionnées.

r

Excellent résultat 
de la récupération 
au sein de l'armée

Un rapport révèle que 
l’on réussit ainsi à éco­
nomiser des millions de 

dollars par année
OTTAWA, 29 (Du correspondant 

parlementaire du Canada). — Le 
quartier général de la défense na­
tionale vient d’émettre un rapport 
détaillé sur la façon de recouvrer, 
récupérer ou se débarrasser des ar­
ticles usés ou abandonnés par l’ar­
mée, ou qui ne lui sont plus d’au­
cune utilité.

Ce rapport préparé par l’offi­
cier en chef de la récupération et 
de la liquidation (armée) pour In 
2e année complète terminée le 31 
’•lillet dernier comprend les tra- 
» 'i.\ de récupération au sein de 
l’û . ée grâce auxquels on écono­
mise des millions de dollars pot 
année. De ce travail de récupé­
ration résulte aussi une économie 
appréciable de muin-d’oeuvre, de 
transport et de matières premiè­
res.

L’officier en chef de la récupé­
ration et de la liquidation du ma­
tériel de Tannée s'occupe de tout 

,cc qui peut contribuer u la conser­
vation soit par la reconstruction et 
la réparation, soit par la transfor­
mation du matériel en d'autics ar­
ticles, soit en le cédant <i d’autres 
départements du gouvernement ou 
en le mettant en pièces pour être 
revendues.

Ainsi, plus de b26.000 paires de 
chaussures et souliers ont été ré­
parées et remises en usage. Il exis­
te maintenant une manufacture ca­
pable de produire 1.500 paires de 
chaussures par semaine, faites 
avec le haut des chaussures mises 
au rancart.

Los ateliers de réparations et les 
tailleurs ont fait quelque 3,000,000 
do réparations aux vêtements de 
tous genres. Les ateliers de textile 
et les selleries ont réparé et ma­
nufacturé des milliers de tentes 
et de tentes-marquises, d'équipe­
ments en toile et d’équipements, 
contre les gaz.

Neuf buanderies mobiles ont! 
manipulé environ 100,000 livres del 
linge-par semaine, et les déslnfcc-l 
tours ont évité lu lavage des cou­
vertures, procédé plus coûteux que 
le nettoyage à sec. Les articles dé­
molis et revendus ont rapporté la' 
jolio somme de $110,351.60 et une 
opération importante de récupéra­
tion a clé la remise en état, par 
contrat, des ustensiles en foi 
émaillé ou galvanise comprenant 
plus de 1,000 bouilloires, 20,000 bols, 
cruches, gobelets, assiettes et 
maints autres articles.

On sc rend compte de plus en 
plus de l'importance de la récupé­
ration dans l'armée canadienne 
comme source d’approvisionne­
ment. La diminution des marchan­
dises de guerre Tannée prochaine 
semble être inévitable pour plu­
sieurs raisons, et on prévoit comp­
ter davantage sur le système de 
récupération de l'armée pour ap­
provisionner les magasins d’arti­
cles refaits ou remis en état.

Ces résultats ont été obtenus 
grâce à l’entière coopération des 
officiers et des soldats.------------ «-------------
M. Gérard Boucher
succombe à sa
blessure, à Québec

QU 15BEC. 29. (C.P.t — Renversé 
par un lourd cnminn alors qu'il 
nettoyait une vole d'évitement mih 
la rue Dorchester, M. Gérant Unu

Trois aéroports 
bombardés dans la 
région de Rome

Les aviateurs ont pris 
soin de ne pas toucher 

les monuments
AlXiLR, 29. (A.1M — Des bom­

bardiers hl-moteurs américains 
ont durement pilonné trois aéro­
dromes dans la banlieue de Ro­
me hier; Ils ont fuit sauter des 
hangars et d'autres constructions 
et détruit au sol cinq avions en­
nemis, u-t-on annoncé aujour­
d'hui.

(Une agence de nouvelles ullt«> 
mande a annoncé que Rome 
avait été bombardée mardi midi. 
La radio de Paris, sous contrôle 
allemand, a dit que des homines 
géantes étaient tombées dans le 
voisinage même de S.-Plerre-de- 
Rome, tandis que S.S. le pape 
observait d'une fenêtre cl de­
mandait à être tenu nu courant 
des dommages.)

Les grévistes demandent au 
Comité exécutif de fermer 
les portes de l’hôtel de tille

Requête du comité des neuf à M. j.-O. Asselin. 
MM. Bruneau et Demers informent M. Potvin de 
la décision des fonctionnaires de ne pas retourner 

au travail sans promesse d’augmentation
Le président intérimaire du Syn-ique la Commission municlpa.e dé­

dient des fonctionnaires munici-1 vrait se prononcer sur la question 
paux, M. C.-O. Bruneau. et le pré-1des salaires. Autrement, le vote 
sident du comité des neuf. M. Re-. indique que les fonctionnaires sont 
ne Demers, ont adressé hier au déterminée à continuer la grève lé- 
president de la Commission muni- gale qui se poursuit.” 
clpalo, M. L-E. Potvin. une lettre Lettre à 21t. Asselin 
dans laquelle ils 1 informent que v„i„i i
les fonctionnaires ne veulent pas!*'°.,1 *u lettre adressée a M. J.-O. 
retourner au travail tant que ja|A8SCIln: 
commission ne se prononcera pas I ^onsleu,'>
sur la question des salaires. | Le Syndicat des fonctionnaires

MM. Bruneau et Demers ont i municipaux et le comité des ncut 
aussi adressé une autre lettre au demandent au comité executif de 
président du Comité exécutif. M.

municipale et le gouvernement 
n’auront pas pris de decision au 
sujet des grévistes.”

Ces deux lettres ont été approu­
vées par les chefs des grévistes au 
cours d'une séance du comité des 
neuf hier après-midi. Réuni, d’au­
tre part, en séance plénière, hier 
soir. le comité exécutif de la C.T. 
C.C. n réitéré son appui au syndi­
cat et aux grévistes après avoir 
pris connaissance des derniers 
événements. "Nous demandons nu 
gouvernement de trouver un règle­
ment le plus tôt possible”, nous a 
déclaré le président de la C*TC.C.. 
M. Alfred Charpentier.
Lettre à M. Potvin

Voici le texte de la lettre que 
MM. Bruneau et Demers ont adres­
sée à M. Potvin:

fermer les portes de Thôtcl de ville, 
étant donne qu’à lu suite d'un vote 
nu scrutin secret, pi is régulière­
ment. la grande majorité des fonc-

Les Canadiens marchent sur 
Pescara - La ville d’Ortona 
n est qu un amas de ruines

Les rues de la ville sont encombrées de morts et de 
débris — Des unités de la Se armée sont À huit 
milles de Chieti. — Les troupes marocaines s’em­

parent de hauteurs stratégiques
ALGER. 29. (A.P.) — La bataUlcldcs position» entre Ortonn et IVs- 

a ceMc de faire rage dans les rues î en ra. à onze milles plus .m nord.

L armà , mpn 
ni pousse [ . u 50

Knrosten
milles

en ruines d’Ortona aujourd’hui, 
quand les troupes de la première 
division emadienne. qui ont pris la 
ville dans une sauvage bataille de 
huit jours, se sont avancées le long 
de la côte de l'Adriatique en direc­
tion du port de Pescara, malgré la

Une dépêche de Douglas Amnron. 
correspondant de guerre de la 
Presse Canadienne, dit que la chute 
d’Ortona, met lin à ce que Ton peut 
appeler la bataille «le la vallée de 
la Moro. La dépêche ajoute «ju«‘ ce 
fut la bataille la plus sanglante et

neige. le vent et une opiniâtre ré-Ma plus longue livrée par les sol- 
sistance nazie. . (dnts canadiens depuis leur «lébar-

Ortona. qui fut déjà une belle quement en Sicile il v a plus de chut 
ville de 9,000 habitants, ressemble mois, 
à un tombeau. Toutes les rues «ont 
encombrées de débris, et les morts A l'autre extrémité du front ita­

lien. les troupes anglaises du lieu­
tenant-général Mai k Clark ont 
combattu furieusement pour refou­
ler une contrc-nttnquc allemande

sont encore étendus dons 'es rues 
et devant les maisons, disent les «ié- 
pêchcs. Les civils qui sont rest«’'s

tionnnires s’est prononcée en fa-ldans la ville durant la batnillcjde grande enverguie' près de la 
veur rie In continuation rie lu grève.j*ont encore trop abasourdis pour ville «le Puntofiume. à Tembouchu- 

Le Syndicat et le comité des neuf constater que les Allemands sont re de la rivière Gnriglinno Les nu-
partis.

Tandis que les victorieuses trou­
pes canadiennes se dirigent vers 
Pescara, les troupes hindoues de

Monsieur le président.

croient que le comité exécutif- de­
vrait accéder à cette demande tant 
que la commission municipale et 
le gouvernement n'auront pas pris 
action sur le cas des fonctionnaires 
municipaux.”
Déclaration de M. Bruneau

M. Bruneau a affirmé du nouveau 
hier soir dans un communiqué of­
ficiel aux journaux que la grève des 
fonctionnaires municipaux eontl 
nue. "En dépit des rumeurs qui ont 
circulé hier, le Syndicat des fonc­
tionnaires et le Comité des neuf 
tiennent à informer la population 
que les fonctionnaires sont plus so­
lidaires que jamais et qu’ils sont 
détermines à poursuivre la grève 
aussi longtemps que lu question 
des salaires n’aurn pas été réglée 
d’une manière satisfaisante”, dit- 
il.

"Il est vrai, ajoute M. Bruneau, 
que cette grève comporte des con- 

i*e Syndicat des fonctlonnaires,séquenccs désagréables pour bien„------- - ^---- • w..v. «l'iis u*. i«v» O UUlSItJD }JUUI U1UI1
municipaux et le comité des neuf des pens, mais cette situation est 
ont pris connaissance de la propo- Inevitable. Que la Commission mu* 
sition qui leur a été faite par la'nicipnlc on le gouvernement règle 
Comnxission municipale de Québec Ile problème des salaires et tes fonc- 
lundi soir dernier, le 27 décembre.[tionnnires n’ont aucune objection 

Vos propositions ont été soumi- aux autres propositions qui ont été 
s a deux assemblées des fonction-lfaites lundi dernier par la Corn- 

nalres municipaux, Tune tenue lun- mission municipale, 
di soir a la salle de l’Assistance Pu- il,,, h. bllque, et Tautre tenue le lende- 1 “* dP ronl
main, mardi après-midi, dans le ^ ^ faux fl",H >’ nlt organisa-!
Hall d’Honneur de l’hôtel de ville tl°n d’une contre-grève par un —,
de Montréal. Dans les deux cas il Kroupe de fonctionnaires. Certains; Ues aVIODS et OGS Croiseurs alliés Ont Darticioé à
y eut vote nu scrutin secret, et les‘c*,,,f8 de service ont tenté sans __ x-rtrv^k-,4- i _ « “ r-- •
fonctionnaires municipaux de Mont-j ^eaucoup de résultats de faire re- COmDaT naval SU largG QU C3p riniStère.
réal. se sont prononces en majorité venir des gens nu travail. Troisième ioumée de virtnirpe: nnnr li marinopour la continuation de la grève.1 La presque totalité des fonction- MW'3|cme juurnee UC VICTOireS pour 13 marine

royale

la 8e armée nettoient les dernières

zis ont :itt:ii|u«- soudiiinement par 
une température claire et froide, 
évidemment dans le but d'arrêter 

j l'assaut allié dans cctt«» région. On
ne peut encore prévoir le résultat

du la frontière de111 ^
Deux cent cinquante localités tombent aux mains 
des Russes Cette avance place l’armée rouge 
au delà du point le plus avancé de son avance 

antérieure
IjONDRLS, 29. (AP.) Enfon-jcet arc, la deuxième armée ukral- 

çant soudainement «le puissantes "icnne sV.st emparé «le Skvlrn, cin* 
déf«*nses allemandes le long d'unil,l,Hn,p ,ni,l,'s '*» sud-ouest de Kiev
arc de 110 milles â l’ouest et au'î'.,|V';‘lll,!!in"s ,,1'un'’ tiü'»r1V! •‘S"» de 
... « . , ... ,. . if\Maniement sur la ligne Kiev-sud-ouest «le Kiev, 1 armée rouge,'/hmerinka.

Par cette nouvelle offensive, les 
Russes ont repris en une semaine 
pr«>s<|iie tout le saillant «le Kiev que 
les Allemands leur avalent diffici­
lement enlevé en six semaines dn 
sanglantes eontre-attaques.

Les Russes menacent une fols de 
............................plus les frontières roumaine et po­

nt mi.Mion rie. jonuisc et «-Iles ont peut-être même

dans une rapide avance de vingt- 
quatre heures, s'est emparé «le 250 
localités aujourd'hui, y compris 
l’important centre ferroviaire «le 
Korostcn, â 55 milles «le la frontière 
polonaise.

(Le bureau «le T......... «««.-j nmatse et elles ont pcut-circ même
guerre des Etats-Unis «lit que !ajséparé les nombreuses troupes aile- 
ville «le Vygov est parmi les villes! mn”d'’8 de la boucle «lu Dniéper, 
occupées par les Russes, ce <|ui in-|°nt ,,1^,'îlnp !,u
a in ■ ia», » « # ........ 1 . . l"il*Hantc ('(•Inturo «le defensesM luit que Inimoe rouge est a nazies, sur laquelle comptaient les

Allemandsdouze milles plus loin que Kmosten 
et a moins de cinquante milles de 
la frontière polonaise, sur la ligne eu Russi) pour tenir la bataille 

semble s’écrouler sous
la violence «le cette grande off;n-

pochrs de résistance â Villa G ran 
de, un village vigoureusement «ié- 
fendu. â trois milles d’Ortona. Plus 
à l’Intérieur, d’autres unités «le la 
8e r.rmée sont â huit milles de la 
capitale provinciale de Chieti.

Le communiqué allié d'aujour­
d'hui annonce la chute «tyOrtonu «le
la façon suivante: "lia violente bn- le village «le San-Vittore, à six mil- 
taille d’Ortona est terminée.’ Le les «le Cnssino, et «les patrouilles 
haut commandement a 11 c m a n d américaines ont aperçu «les signes 
avait annoncé l’évacuation do cette indiquant que l'ennemi n Tinten- 
place-forte 24 heures auparavant,!lion do défendre le village aussi 
disant que les forces n n z I e sloplnlfitrement qu’il n défendu Or- 
sétaient retirees et se préparaient't«>nn.

«le «<-t engagement.
D'autres violent.s combats ont été 

livrés «lans les montagnes «le l'Ita 
lie centrale, où Tinfanteric du Ma­
roc français s’est emparée «les pies 
«le Cntcnclln Degli Mainnrdi, une 
cime «le 3.000 pieds d’altitude.

Les Allemands «xviipcnt encore

iétlque râp­
eux succès

«lui «(.nduit au sud vers NovogradUlve soviétique
‘"i* «°" ,aPP®r*c !>rise| L'* communiqué soviétli, J, •s,h/'n r ’ T ,|,n r!<' porte aussi «le nomhrcu:s omir sur la meme voie, deuxi.lans trois autres secteurs.

Hies plus près «le Korostcn. La Dans la région de Vitebsk, l’ar- 
pilse de ces «leux vil es placerait niée russe «le lu lialtlque avance 
I armée rouge bien au-delà «lu point '
le plus avance «le son avance anté­
rieure.)

L’armée rouge n poussé jusqu'à 
treize milles «h* l'important «Toise­
ment ferroviaire de Benlitchef, 
après avoir occupé Hyelopole, au

vers «•«• centre par l«* nord et par 
•’est. et s’est emparé de plusieurs 
localités. Dans In boude du Dnié­
per. les Russes ont déclenché une 
nouvelle offensive et ont occupé 
plus «le trente localités, y compris

. ■'’.'E ,,,l l’itc Khortitsa sur le Dniéper, de-
m * dan? ,'T n™nro «'V’ V’an1 Zaporozhe. Près de Klrovo- 
mill s au sud «le Nokhvoroshch, grnd, où les Allemands contre-atta- 
capturee mardi. |«|uent, les Russes ont repoussé avec

Dans une lmportant«'ayanee veisj succès les poussées nazies et ont 
1 juest, à I extrémité Inferieuro de Infligé à l'ennemi «le lourdes portos.

Les Alliés coulent un cargo 
et trois contre-torpilleurs 
nazis dans la baie de Biscaye tn m scn,ainc,s

Il faut Interpréter que les fonc- nalres municipaux s'est ralliée au 
tionnnires municipaux ont exprimé v°tc d'hier et In lutte continue. La 
l’opinion que le reglement des sa- population sait que les revendicn- 
laires doit être fait sur une basej tions des fonctionnaires sont justes 
equitable avant la fin de la grève, et que leur grève est légale et légi- 

I n groupe de bombardier» ont ,et qu’alors ils n'ont aucune obicc- time. Que les autorités leur don- 
attaque le» aéroport» di Guido- tlon aux propositions faites par la nent justice et la grève prendra fin 
nia et de Centocelle.^ a Test de Commission municipale. En d’au- immédiatement.

trcs termes, les fonctionnaires "Les fonctionnaires ne tiennent 
auraient évidemment accepté les pas à la grève et l'attitude qu’ils 
propositions de la Commission mu-'ont prise a été provoquée par la si- 
nlclpalc si elles avaient compris tuation injuste où ils sc trouvent 
un règlement des salaires. | Le public sera tenu au courant de

Le Syndicat et le comité croient tous les développements”.

Huiiiènrc raid 
allie sur Rerlin

D’imposantes forma­
tions de la R.A.F. ont 
pilonné la ville pendant 

deux heures

Tous les ordres 
de grève ont 
été conlremandés

Par les chefs des trois 
dernières unions qui re­
fusaient de se soumet­

tre à l'arbitrage

Rome, pendant que d’autre» s'en 
prenaient â celui de (iumplno, 
au sud de la capitule italienne. 
L«ls pilote» ont rapporté que cinq 
avion» avaient été détruit» et que 
plusieiir» autres seiuhtaicnt en 
flamme». L'n coniniunlitiié allié 
u déclaré ijiie le» trol» aéroport» 
avalent ét«* “copieusement Imm- 
hardé»”.

De grande» formation» «h* bom­
bardier», qui avalent !ai»»i) tom­
ber des centaine» de tonne» de 
bombes sur de» vole» 'errée» et 
de» aéroports dan» Rome le 19 
juillet et le 13 août dernier», alors 
que Tltalle était encore en guer­
re, ont suivi un entrainement »p«;- 
clal pour exécuter de» raid» de 
précision et le» pilotes uvaiAtt 
reçu instruction de respecter le» 
monument» hlNtorlquc». Sou» ce 
rapport. II» ont accompli scrupu­
leusement leur miftslon.

La résistance des 
Japonais s'accroît 
au cap Gloucester

Les fusiliers marins ont 
avancé d’un demi-mille 
vers l’aéroport de cette 

base
Quartier général allié, Nouvelle- 

Guinée, 30 tA.P.) — Les fusiliers 
marins américains tiennent leurs 
positions fontre des forces enne­
mies supérieures, sur le flanc est 
«lu «:np Gloucester, en Nouvelle- 
Hrctugne, et d’autres fusiliers ma­
rins. sur !o flanc ouest, ont triom­
phé «Time vigoureuse résistance ja- 
ponnise et ont avancé «Tan demi- 
mille dans la direction d’un aéro­
port strategic) uc.

Le communiqué allié «l’aujour­
d’hui rapporte que les marins ont 
progressé sous la protection du feu 
de l’artillerie et de l’aviation et 
qu'ils ont utilisé des lance-flammes 
pour rolmatcr de puissantes po­
ches de résistance ennemies à un 
mille du terrain d'nviatlon.

Le communiqué dit que le com­
bat n eu Heu mardi. Ces Infor­
mations ont c‘é transmises «»:••• le 
bref rapport <ld quartier

Les forces de Tito 
ont libéré un tiers 
de la1' 1 ’

Elles ont tué 35,000 
Allemands et fait 16,- 
000 prisonniers depuis 
le début de la guérilla

L état-major de 
T* * est 
presque complet

On a nommé hier les 
commandants en chefs 
des marines et des avia­

tions alliées

LONDRES, *9. (A.P.) — Lesli|iii sc trouvaient entre les «les-
ctolscurs de la marine royale etltroycrs et leurs bases nazies dans! 
les avions alliés ont coulé trois Ile sud «le la France, 
destroyers nazis et un navire alle-1 Les obus des «Toiseurs onl coulé' 
mand de 5000 tonnes qui tentait «le trois des destroyers et en ont nvn- 
forcer Je blocus, au cours «Tune rie plusieurs autres dans une ba- 
bataille aero-navale de deux jours (taille n laquelle prirent part des 
dans la baie de Biscaye, cette se- avions «le la R.A.F. et «les bom- 
maine. bnrdiers lourds américains.

un communiqué «le TAn)irauté| La destruction «les «lestroyers 
public ce soir donne les détails «le lest une nouvelle victoire pour la 
ce combat qui a commencé lundi'marine royale qui avait coulé, le 
lorsqu'un avion Sunderland de laijour précédent, le cuirassé aile-
R.A.F. repéra un navire qui ten­
tait de forcer le blocus A environ 
üOO milles à l’ouest du cap Finis- 
terre, en Espagne.

La première attaque contre le 
navire a été menée par un avion 
Sunderland qui, bien qu'endomma

mand de 26.000 tonnes “Schnrn- 
borst", au large du cap «lu nord, 
dans la mer de Barentz.

Les forces alliés n'ont subi nue 
«le légers dommages dans In lui-1 
taille «le la baie «le Biscaye, dit 
l’Amirauté. Deux avions «le la R.A.

WASHINGTON. D.C.. 29. (A.P.) 
Les chefs des unions dns mécani­
ciens, «les conducteurs et des algull- 
leura ont officiellement retiré leurs 

.ordres de grève ce soir, par des té- 
lyïîfctymnrH adressés aux présidents 
régionaux. Ces trois unions sont s 

Icelles qui avalent refusé jusqu'ici 
;<ln contremnnder leurs grèves.

L'ordre de grève n été annulé 
sans aucune mention du conflit re­

in ra- ,n,x ««Inlrcs, <|ul demeure en-
iine icorn 00 suspens, en ce qui concer- 

‘ne, du moins ces trois unions de

gé par le feu nntl-nvlon, continua iF. ne sont pas rentrés â leur base 
son attaque. L’avion faisait partie [Un communiqué du C.A.R.G. dit 
dune escadrille commandée par que tous les avions canadiens sont 
les commandants d’cscaflrc J. R. (revenus â leur base.
Frissle, de Berwick (N.-E.) et L. Les Allemands ont tenté de se 
R. G. J. Archambault, dn Québec, disperser en fuyant la marine 

A I aube, hier, un bombardier ; royale, mais les croiseurs ont con-
Jourd américain aperçut une flot-icrntré leur attaque sur un groupe *« «ll<,mnnd’• satlon de «mô
tille de onze destroyers à environ «le navires ennemis, et ils en ont ^ r''"""i,''lr1u ,"1n* telephon!- |««"or) ,,e 
deux cents milles de là. L’avion'coule trois au cours «Tune bataille’ Mm’Mmlm et ibwlln ( ".®8- ,J;P P™

(signala leur position aux croiseurs qui dura jusqu’à la tombée «le la 
anglais ’’Glnscow" et “Enterprise", nuit.

LONDRES. 29. (A.P.) — L’armée LONDRES, 29 (A.P.) — Deux
du maréchal Joslp Broz a rccon 
qui» 41,000 milles carrés dn terri­
toire. environ un tiers de la Yougo 
slavie. dit ce soir la radio de Mos­
cou. en faisant un résumé des ac­
tivités de Tito depuis le début des 
attaques des guérilleros.

Le rapport de Moscou dit que 
dans les premiers six mois de 1943, 
i'armee de libération a tué plus de 
35,000 soldats ennemis et fait 16.000
Ïrlsonnlers. On ajoute que les

ougoslavcs ont capturé 34 chars

Anglais ont été nommés aujour­
d'hui pour seconder le général 
Dwight D. Elsenhower û titre d'of­
ficiers supérieurs des effectifs qui 
prendront part à l'invasion de 
l'Europe occidentale: l'amiral sir 
Bertram Ramsay, qui command«*- 
ra on chef les marines alliées, et 
le maréchal de Tair Trafford L. 
Lehlgh-Mallory, commandant en 
chef des aviations alliées.

Ces nominations, annoncées à 10 
Downing Street, complètent l'équi-

II !• ■ ■ I

(invasion dans 
quatorze jours

II. Churchill est 
maintenant 
de son

d’assaut, 16.000 carabines et plus pe «le commandants en chefs qui 
j. , /w. .A» .. dirigeront l’attaque "de la victoi­

re' 'contre la forteresse d’Hitler, 
et elles ont sensiblement rappro­
ché l’heure de cette attaque dont | 
les préparatifs progressent à une) 
vitesse remnr«|unble.

Un officier du gouver­
nement allemand aurait 
fait cette prédiction, 

dit l’agence Reuter
LONDRES. 29. (A.P.) Les

Il n’a cessé, malgré la 
maladie, de vaquer à ses 
occupations ordinaires

de 1,000 mitrailleuses. 409 mortiers 
et de grandes quantités do muni­
tions.

Des sources yougoslaves disent 
que le rapport soviétique est assez 
précis.

Ce rapport coïncide avec les non-

s?7.t,ws«a:* iS.ææS’f^'sî.'îL’î’r ........ . ^

LONDRES, 30. (A.P.) — De 
nninhrctiKCH formation» «le bnm- 
bardliT» «le la H.A.F. ont attu- 
que Kerlin hier »olr pour la hui 
tième foi» en six mtiiuIiic», u-C 
annoncé aujourd'hui, et le» non 
yellcs «le la cupituli* nazie et «le 
Stockholm font croire «itn* «••• 
raid a ét«; un de» plu» violent» de 
I» guerre.

Londres a officiellement an- 
noneé «•«• raid r«mtr«' Berlin 
quelque temps après que II 
(lin alli'iiiamie eut rup|mrté 
d'imposante.» formation» de boni- 
hardier» de la R.A.F. avaient Je- 
té sur lu ville de» explosifs et ! M H. M. Fraser, de 1 “Order of 
de» honihe» incendiaire». .Railway Conductors’’, dit, dans un

La série de iMimhurdenieiit» de niessnge aux présidents régionaux: 
i Berlin sV»t ouverte !«• IK noveni- ,,LeH *>"lies de grève sont annulés 

lire, lors d'un raid de 2,500 tonne» lKn’ 8U,l«> du contrôle fédéral des 
de bombe» etintre Berlin et chemins «le fer”.
Ltnhvigshafen. « Indique que Ton fait des

“Le ciel était rouvert d’épais <!ffort8 pour régler tout le conflit 
nuages, et !«•» avions unglai» «mt ,,P8 nnb'lic» et rendre les chemins 
Jeté de» bombes explosive» et In- ,,r fnr “ l’entreprise privée, 
eendialre» sur de» district» où la J'08 fhefs des unions ont ensuite 
population est très dense”, a dit eu des entretiens â la Maison Blan­

che avec le directeur de la mobili- 
guerre, M. James F. Byr- 
président Roosevelt, qui 

ont été interrompue» pendant l8'e81 occupé personnellement Jus- 
prè» de deux heu.--?:, soif de qu'ici de cette affaire, était retenu 
7 h. 50 à t) h. 30 p.m. ,â 8f‘ chambre par un rhume).

Urn dépêche de Stockholm el- | Les quinze unions d’employés fer­
le un correspondant suédois dan» rovinires non affectés aux trains et 
la capitale allemande au dire de lp8 >'pP*(‘sentants des compagnies 
qui “lu ville n’esl plu» que ruines de chemin de fer ont rencontré le

lieutenant-général Brehon B. So­
mervell. désigné pour diriger les

dans 14‘xquellcs II ne reste 
rien à bombarder”.

--------------- *_

pin»

M. A. Matte voit la mort 
de près sur le fleuve

NEUVILLE. Que., 29. (C.P.) — 
M. Arthur Matte, de ce village, 

a fin être ramené «>n sécurité «liez 
lui après «|ue le aloe «le glaco nu j 
lequel il avait i.istnlié une petite 
hutte «1«* pêche •» létnchn «In ri­
vage du fleuve ht-Laurent et se «li- 

jrigea en plein courant. Le bloc de 
glace était presque submergé, ap­
pesanti par la hutte qu'il suppor

chemins de fer, quand ils ont été 
saisis, par le gouvernement lundi 
dernier, de la menace de grève.

On croit que les chefs des trois 
unions ont retire les ordres de grè­
ve «ions Tospnir que cela faciliterait 
rétablissement «l’une nouvelle 
échelle «le salaires.

--------------------------«----------------------------

L’enseignement et les 
associations ouvrières

LONDRES. 30. (A.P.) Le pre- lorsque M. Georges PoIIfIp, 
nuei ministre. M. Winston Chur-t,-.mo|n do l’nccldcnt. vint ne sc-

La bataille est particulièrement 
violente en Dalmatic, dit le com­
muniqué, et les Allemands ont été
repoussés dans leurs nombreuses n rapatrié les forces anglaises de 
tentatives pour se percer une trouée Dunkerque, utilisant pour cela cette 
dans le secteur do Livno-Duvno. flotte “Indescriptible” avec 'nquelle 
Cependant, les Yougoslaves ont été il a rembarqué 335.000 Britanniques 
obliges d évacuer Tile de Korcula épuisés.

.J;" T.i,réc«!,,nl ,lR l’n,lr V iBb-Mai-1 nazis ont donné deux ' alertes ' a'chni' Un,‘ nn,P humorlstiquc^m,™ du malheum.x'.
i ,él’ !. a"S’..ALl-a."-!-l.U.a.n’.: M’Invasion ce soir, et un personnage)‘^n8m>8p —-------♦-

Time” choisit le
fiives des forces militaires britan­
niques.

L’amiral Ramsay *‘st l’homme qui

au large «le la côte de Dalmatic, 
après quatre jours de violente ré­
sistance.

L’ennemi n dépêché des renforts 
en Bosnie occidentale et II a lance 
une contre-offensive, mais cette 
attnoue a été infructueuse, dit le

C’est lui encore qui n organisé et 
commandé la formidable armada 
qui a débarqué les armées alliées 
en Tunisie, pour les transporter en­
suite en Sicile et en Italie.

Le maréchal «le Tair Leigb-Mal- 
lory était au poste pendant la lui-• | *1 • •• X- • • • • • I ■#« IJ , I 1 1 l I»*8*'*®* «IIS JWfil» 141 4*11

. .. r(. . i • i . i . • i 'JIViYi 01 pL’nr,:,l eommuniqué. On a aussi repoiisséltaiilc d'Angleterre et U cotnm.in-«'ber, .>0 «ns, cmployiy «le Qurhcclilii major-general William H. Ru-1 «les atta«|ues allemandes entre Gli-idolt la poignée d'aviateurs nux-
xPw',Ar..C<î"'î!"ny’r™1 .,l<,ced« ce soi.--------------- ------------------------------- na et Dvor dans la région de Ba- ------------1---------------------
n 1 hôpital, «I une fracture du crunc. fNiitte page deuxj .nia. fSutfe page deux)

tendre à “la grande invasion" dans 
quatorze jouis.

Les Allemands ont rapporté une 
série d’attaques «le commandos an­
glais contre le» Ile» de la Manche, 
n moins de vingt-deux' milles de 
la Normandie, et d'importantes 
concentrations de navires alliés à 
Gibraltar.

La prédiction de l'officier alle­
mand, dont on n’a pas révélé l'ori­
gine, a été transmise dans une 
nouvelle de Berlin nu journal de 
Stockholm “Dagens Nyheter", dit 
Tneonco de nouvelles Reuter.

Le fait que l'état-major d’inva­
sion du general Dwight D. Eiscn-

{Sulte pagt deux)

Alliées qu'il est revenu «le 
"son combat do lutte" avec la pneu- — Xi._rL ,11 monic et qu’il n’a cessé, toute la:SCn* Marshall Comme 
partie durant, «le vaquer â ses oc-|<(|,homme de I’anHCC” 
cupations habituelles «t «le s’ac-!
quitter de ses devoirs. | NEW-YORK, 29. (A.P.) — Le

M. Churchill dit qu’il ne s'est général George C. Marshall, chef 
jamais senti si bien depuis son dé-l dVtat-major de l’armée américai- 
part de Grande-Bretagne, bien «tu’il ne, u l’té choisi aujourd'hui pur 
aurait besoin de quelques semaines le magazine "Time”, comme 
de soleil et do grand air pour sel "l'homnto de l'année” pour 1943. 
revigorer. Puis 11 brave la censurcl La revue dit que Marshall, en 
en déclarant qu’il part instamment] assumant, nu montent de Tinvu- 
«le l’endroit où il sc trouve pour slon do la Pologne, la tâche de 
"une destination inconnue". ! transformer un pays plu» que

"Je ne me suis pas vu un seul; désnrnu* en une grande puissance 
instant dans l'obligation d’aban- militaire, «*st «•«•lui qui, plu» que 
donner la direction «les affaires qui; tout autre, peut être considéré

’ comme ayant "armé la ri;puhli- 
fSulfa page deux) 1 que”

SASKATOON. 29. (C.P.) — Les 
délégués présents au congrès an­
nuel «le l'association des profes­
seurs de la Saskatchewan ont sl- 
gné aujourd’hui une résolution 
priant les représentants de l'asso­
ciation «le recueillir tous les ren­
seignements possibles nu sujet des 
avantages et des inconvénients 
qu'il y aurait, pour le corps ensei­
gnant, de s'affilier a une organisa­
tion ouvrière.

Le président de l'association, M. 
Woodrow Lloyd a déclaré aux dé­
légués qu'ils ne «levaient pas «’al­
lier ainsi sans avoir acquis le» con­
naissances et les notions de philo­
sophie necessaires pour mener à 
bonne fin leur alliance avec de tel­
les organisations.

M. J. H. Gumming, secrétaire de 
l'association, a conseillé pareille­
ment aux membres «lu congrès de 
ne pas appuyer l'abolition de la 
taxe d’enseignement avant qu'on 
ait trouvé quelque chose à lut subs­
tituer.
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• • • La résistance des 
(aponais s’accroît au 
cap Gloucester

fSuite de In prcmiCre pngcj

pertUB. commandant des opéra­
tions des fusiliers marins à l'extré­
mité nord-ouest de Nouvcllc-Bre- 
taRne.

Au moins deux cents Japonais 
ont été tués dans une violente ba­
taille sur les rives de la rivière, 
dit le KÔnéral Rupertus. Il ne don­
ne pas le nom de la rivière en 
question.

Un porte-parole du quartier Ré- 
néral dit qu'au moins un régiment 
Japonais a attaqué les fusiliers ma­
rins sur le front oriental.

Le nombre croissant des troupes 
ennemies fait croire que la bataille 
pour la possession de l'aérodrome 
sera très difficile.

I Salaires accrus 

Ides professeurs
Demandes formulées 
par les professeurs des 
écoles secondaires en 

Ontario

• • • L’état-major 
de l’invasion est 
presque complet

fâuifc do In première pmjc)

TODONTO, 2'J (C.P.) — Le con­
grès annuel do la Fédération des 
professeurs des écoles secondaires 
de la province d'Ontntlo a pris fin 
à Toronto, ce soir. Dans des réso­
lutions prises à la séance «le clôtu­
re, les eongressistes demandent au 
gouvernement ontarien d'alléger le 
fardeau des professeurs et d'aug­
menter leurs salaires.

F. \V. N. Bail, président du co­
mité des salaires, a pour sa part 
souligné que le coût de la mnln- 
d’oeuvre .« augmenté de 86 jour 
cent en 1941-1942, tandis que les 
salaires «les professeurs n’ont aug­
menté que de huit pour «‘ent. On 
demande aussi que tous les élèves 
des écoles secondaires soient an­
nuellement obligés de subir un exa­
men medical. On demande égale­
ment au gouvernement d'avoir re­
cours à "tous les moyens possibles" 
pour fnires respecter davantage b» 
loi de la scolarité obligatoire chez

quels, selon le mot du premier rnl 
nistre Churchill, "tant de person 
nés doivent tant". Il est maintenant 
commandant de toutes les escadril­
les de chasse.

Voici la composition des effectifs 
supérieurs des alliés pour l’Invasion ‘ les adolescents d'Ontario 
do l'ouest de l’Europe: commun-j 
liant suprême, le général Dwight •
D. Eisenhower; commandant su­
prême adjoint, lo maréchal de l'nlri 
sir Arthur Tedder; commandant 
en chef de la marine, l'amiral slr|
Bertram Rawsay; commandant on: 
chef de l'aviation, lo maréchal de1 
l’air Trafford L. Leigh-Mallory; j 
commandant do la 8o escadrille| 
américaine, le major général James i 
H. Doolittle.

De plus le lieutenant général 
Cari A. Spaatz a été nommé com-j 
mandant des aviations stratégiques| 
américaines pour la Méditerranée 
et l'Europe, et le major général |
Nathan Twining, commandant de 
la 15e escadrille américaine, qui, 
bien que stationnée en Méditcrrnn- 
née. participera à l’attaque de 
l’Europe.

Le commandant des années amé­
ricaines. sous la direction du géné­
ral Eisenhower, n'a pas encore été 
nommé, mais les dépêches ont 
mentionné les noms du lieutenant 
général Omar N. Bradley, comman­
dant du 2e corps d’armée améri­
caine, et du lieutenant général 
Mark Clark, commandant do la 
cinquième armée nllléo en Italie.

Hutte de guerre 
projetée pour la 
ville de Rimouski

La question a été discu­
tée au Conseil d'Etat 
des Chevaliers de Co­

lomb

Quatre personnes sauvées de la mort 
après avoir été trouvées asphyxiées

Quatie personnes ont été as-Rosemont. 2152. ainsi «pie de Mlle 
phviées par l’oxyde de carbone quiiMarguerite Masse, ans boul, 
su dégageait d'une fournaise chauf- Rosemont. -154. Tous quatre fu- 
fée au coke, dans une rr.Mson en rent ranimés par In brigade de «e- 
constMiction du «junitier Rosemont.(cours de la voiture de protection 
L'accident se produisit vers i h. h0|de ,a caserne No ^.-Domini-,
hier soir, et l’oxyde «le carbone au-!que>. sous tk cllrectlon personnelle 
rait passé pal des flssuies de'du lieu^nant Dalvanl Ouimet, du 
l'immeuble non teunlné et contigu service des incendies de Montreal.,

On dut utiliser un inhalateur pen-j 
dant 80 minutes avant de ranimer1

Contrôleur de brasseries

• # • Berlin attend 
l’invasion dans 
quatorze jours

(Suite elo In première pu gel

Différence entre 
les traités 
et les ententes
A la suite d'une sugges­
tion du général belge 

Marcel de Baer

Le Conseil «l'Etat «les Chevaliers 
«le Colomb s’est réuni à Québec, 
samedi dernier, sous In présidence 
de M. Ludger Eaguy, député d’état.

Dans l’après-midi de samedi, une i 
délégation de Rimouski. composée i 
de MM. M. Poliras, Maurice Tes-1 
sier et M. Dubé, a été re«;ue au 
Conseil. On a demandé l’Installa­
tion d'une hutte de guerre au 
camp d'aviation «le Rimouski.

Le soir, le Conseil d’Etat a reçu 
à diner, la délégation de Rimouski 
ainsi <|ue MM. J. II. Levasseur, dé­
puté de district; L. D. Lachapelle, 
grand chevalier du Conseil de Qué­
bec; J. R. Rochefort, grand che­
valier du Conseil T wal; Théo, et 
Emile (îcnest. en rhiirge de la I 
hutte navale "Kébec". A l'issue dul 
«liner, M. L. D. Lachapelle a ex­
posé un plan intéressant pour as­
surer une coopération plus intense, 
une plus grande collaboration rn- 
11e les Chevaliers de Colomb. Ce 
pian recevra toute l'attention des 
membres du Conseil d’Etat.

Le Conseil d’Etat a adopté des 
résolutions «le sympathies a l’adres­
se de SK Mgr A. Papineau, évê­
que dr Jollette. en deuil récent de 
sf>n frère, ainsi qu'à l'adresse de 
M. Francis P. Matthews, chevalier 
suprême, qui n été éprouvé par la 
mort de sa mère.
Revue Colombienne

Le Conseil «l'Etat «les Chevaliers 
de Colomb déclare que la "Revue 
Colombienne" n’est pas l'organe 
«les Chevaliers de Colomb de la 
Province «le Québec. Le public est

aux logis des victimes.
Il s'ugit d*» M. et de Mine Victor 

Mucci, respectivement âgés de 135 
et 37 ans. et de leur fille. Fiancine, 
2 ans et demi, «jul habitent ooul.

toutes les victimes. Il ne fut pas 
nécessaire de les transporter à l'hô- 
pltal.

Les fonctionnaires 'La bravoure du 
provinciaux pour sergent Eglington 
la méthode douce de Loretteville

Ils veulent obtenir jus­
tice sans recourir aux 
moyens violents — Si­

tuation calme

Hauts faits d’armes de 
ce brave soldat cana­
dien sur le front d’Italie

SPORT
Les compteurs dans 
la ligue Nationale

La réception du 
Jour de l’An 
à l'archevêché

Pu.

(Pur Maurice Dcnjardln»)
Correspondant de guerre des 
Journaux de langue française 
Avec les troupes canadiennes « n cn £onfrô|<:ur cré«Jit su

The Nations) Breweries Limited 
vient d'annoncer Is nominstion de 
|. Armand Desrochers, C.A., A.C. 
I.S., au poste de contrôleur de Is 
Compagnie. M. Desrochers est en­
tré au eervice de la compagnie en 
1929 comme secrétaire-trésorier de 
la brasserie Frontenac dont il assu­
ma la gérance cn 1933. En jan­
vier 1941, il fut nommé auditeur

WASHINGTON. 29 (A.P.) — A pilé d'en prendre note.
lu suite «le la suggestion faite par • ------------- -----------------
un chef belge à l'effet que la paix . . u •. . .
soit déclinée sans <|uc l'on signe tM. Coldwcll CMtiqUC 
de traité, h sénateur Wallace Whi- _ •
te. républicain du Moine, a à son ' * 3l»liUÜC prise pflf
tour proposé, aujourd'hui, que le notre D3VS en guerre sénat américain procède rapide- e r / Su e

"Nous n’entendons pas employer 
la méthode forte" faisait temar- 
quer le président, le Dr Jacques 
Ai
sociation 
vlnciaux
l'ublimie' ” " ”jdans les parages d'Ortona, le ser-]

Au coiiis de cette assemblée, qui gent Malcolm Eglington. de Loret-; cialcs et à l'Université McGill.

lier le president, le Dr Jacques cn sncr CT «onrroicur ou crcair su
rchambault, à l'assemblée de l'As- ITALIE, le .6 deeen * ■ bureau-chef. M. Desrochers naquit
iciation des fonctionnaires pro-idee). <C.P. Par ^>le.) — 11 foD; ^ Montr4j| ef fjr étude|H à
Im-iaux de la région de Montréal, P*obable qu au moment ou , l’Àe,,^-,;» $ _ ieai, Baoristc à
1er soir, à la salle de l'Assistance sez ces lignes, on félicité encote Académie 5. - Jean- Bept.stc, a nun, nmu. I, ........... . I„ .-...-I (Ecole des Hautes Etudes commcr-

gtoupalt une foule assez conaidé- 
râble de fonctionnaires provin­
ciaux des deux sexes, on discuta 
de quelques questions d'intérêt gé­
nérai, dont les plus intéressantes 
furent sans doute celles ayant trait 
au rapport de in délégation de 
l'Association qui était reçue der­
nièrement par les autorités pro­
vinciales.

La 'délégation s'itait rendue à 
Québec avec mission de demander 
au gouvernement des rajustements 
de salaires pour tous les fonction­
naires provinciaux. Le président de 
l'Association, qui était en même 
temps président «le l'assemblée, dé­
clara aux fonctionnaires avoir eu 
l'assurance formelle du premier 
ministre de la province, Thon.

JtEGINA, 29. <C.P.> - U cl,,! *!«*£*nement accorderait toute i'atten-
ment afin d'établir une différence
bien nette entre les ententes con-i,,,, ». . .______
dues pai les gouvernants et les A , ,,n ôrtVii » ’.min intirviâw itlon voulue à leurs demandes. Il
traités. i L r'ùw.n n il» a-.Ji, ™ !‘‘onna alors lecture d’un tclégram-Ceit le général Marcel de Baer n,” « Canada, nu lieu «1 agir com e je Godbout dans lequel il

. ie 1 rsaei. nie partenaire des Nations-Unies.Omllimit lui-mêmerepresenant de la Belg «jue au seinldun. „„„ effort «i«> e.ierre «v^t cst ,dlt. ‘'l10 . nA .„represenant «le a ueigKjuc au sein )(lunrt 80n effort <1(, guerre, s'est , ‘ in.laté âuDrèV de la Com- 
de la Commission alliee créée n ntf.n.A i„_fl„.i(.l , mrovnir ,i'H" *n7ste “yP1®* “e la c-omLond.es en vue d’enquêter sur les u.lJ ‘',.!U,LJ .îL..* ^,. ^ mission du service civil pour qu el-liieter
crimes «le guerre, qui a soumis 
«juc les pays belligérants pourraient 
déclarer les hostilités terminées et 
retarder la signature du traité

directives sur les deux fronts éco­
nomique et militaire.

Nos activités de guerre, dit-
ïe procède, «lans le plus bief délai 
possible, à la révision des salaires 

ne des fonctionnaires et qu’elle con-

incomplet lnit\ Xcfa^L.uel‘ P>«n généml. "m*
!':!,,i"rî :Î.V_?0uL!'l cL n'est jins la première fofs «lue |H®!?":®!1.'..

sont basées que sur te qu'on nous gidère cette «|uestlon de rajuste­
ment comme urgente. Il annonça...__ i..„ I.. ___ i.-r .i__dit de faire, tami s «nie nous de-M. White, membre du comité des .......vi ions agir cn partenaires dans

bower est encore 
croire que la déclaration
parole nazi a été publiée dans l’os-j "me’mK'rcs "dir* Congrès "enton'-(Hon flu'il avait faite la veille a poir de provoquer une reaction J,ent (,iie quql n.v mi?alt pas del'^lnnlpeg enonçant qu'il y aurait

‘traité de paix signe à la fin de la 100.000 chômeti.s nu pays en avrilalliée.
guerre en cours.L'agence de nouvelles allemande!

D.N.B. prétend que les commandos1
anglais ont attaqué à deux repri-i -------------- «------------
ses les défenses de l'ile de Sark au
cours des trois derniers jours, pro- Officier d’ooérette 
bnbiement pour sonder les prepn-jT. 7 f .
rntifs des Allemands en vue du detTUSqUC C« HIIS
grand assaut qui se prépare.

En même temps, la radio de Vi­
chy. sous contrôle allemand, et 
l'agence D.N.B. disent que les na­
vires alliés sont plus actifs que

à l’amende
HALIFAX. 29. iC.P.i — Accusé 

d'avoir personnifié un lieutenant
. • r-ii,»,, ,i„„,,i„ ‘ri'.‘.'.Vifommandant «le la marine royalejamais, a Gibraltar, depuis 1 inva- ot un altnch6 inUltallc près (ltl

alors que le boni de vie chère avait 
été étendu à tous les fonctionnai­
res dont les salaires sont Inférieurs 
à $3.000. C'est à la fin de sa brève 
allocution «jue le président affir­
ma. après avoir exposé «ju'il y a

prochain, a ajouté «jue ces chiffres deux méthodes d'obtenir justice, la
étaient basés non seulement sur le 
nombre «le ceux qui seraient tem­
porairement sans travail, mais sur 
celui des gens qui n'auraient pas 
même «l’emploi en perspective.

M. Coldwell critique le gouver-

forte et la douce, que les officiers 
n'entendaient pas employer la mé­
thode forte.

Invité à porter la parole, l'agent 
conciliateur ou l’aviseur technique 
de l’Association. M. Clovis Bernier.

nement de n’avoir pas prévu cet (déclara que les fonctionnai'es pro­
état de «‘hoses, en sachant les vincinux n’avaient pas besoin d’al-

I Co» r)f H ••»,n
Muéltnk I. Chicaao 
(.'air.. iDslon 

; Hentler. L.. Chicago . 
( arr. L.. T.runtu 

1 Smith, C., Chi.'airo 
O'Conr.or, fanaditn* . 

iCarvah. la-trult 
i bavkUor. T.ironto 
It.dnbr. Toronto 
Jackaon, A.. U>j»ton 
I.ach, Car.adl.na 
Mcfftman. Canadian*. 
Pratt, Toronto 
Kennedy. Toronto . 
Rratail, Kingr^i
I. hciimbe. Détroit 
llr tenu, Détroit 
•Maj.au. Canadien*

i March. Chicago 
jllahhtror. Chicago 
iGu.iloüii, liieton 
ICnl.'adine, li<»ton 
Clapptr. li.atun 
A... n, Chicago .. 
•Hiil. Torcnt.» 
tCictliffe, Canadien»
Il thir.an. T Tonto 
M rri*. Toronto . 
Ki-an, Détroit 
Uoü, lioaton 
WalMUi. Canadien- 
Warwick, (i.. Kungcr*
II. ukc, i».it.aJicns . 
Howe. iTitroit 
.'H-ilart. Chicago 
Galling, r. iloaton 
ChamiKrlain. Can. 
Hamilton. J. Toronto 
Jnck-on. H llortun 
Filion. Canadien» ... 
Aubuchon, U. £ R. .
Hiller, Rangera .......
«Paalrn. Rangent 
H-üer, Rarutcra 
McDonald. Rangen'
Hollett. Il,et,*n ........
•Urown, A., Détroit . 
Lnmoureux. Canadien* 
G.JUeiig, Oii'atri ... 
DeMarco. R. 4 R. 
Crawford. Iluaton 
l’urimr. Chicago . 
üM,'.Mahon, Canadiens 
l'hotl*. Chicago .. 
Harmon, Canadians 
Quackenbnah, Détroit.
Grueao, Detroit .......
Schoria, R. 4 R. 
McDonald. W., T.-It.
Il lU.-her, Rangera . 
Mnhaffcy, Rangera . 
•lohiuon, Chicago .,, 
Warwick. W., Rang. 
Hamilton, R., Tor.

Mme Joseph-I. Ararln, née Gravel McLan. Toronto
_____  ....... (Louisei. épouse de M. Varln, mai- Détroit

les fantassins s’installèrent dans tre-imprlmeiir. domiciliée à 4473. ,.uni?<,.7
i..«aia o.io tou ehnm |.„e s.-Denis, est (lécéflée hier ma-

tin, à l’âge de 60 ans Ct 2 mois. | Davidson! Ranger»
La défunte laisse, outre son • Chicago

époux, ses fils. Edgar. Paul, Hu- Toronto
bert. Denis Noël et Urbain; ses ! 
filles: Rolande (Mme Pierre Des- Toronto
Marais), Hélénn (Mme Bernard K.,|>ak. tto»ton 
Brousscau), Thérèse. Relna; ses l.cger. Ranger* 
brus. Mme Edgar Varln, (Alice He>;lgtr. Chicago 
Desiochcrs), Mme Paul Varin
(Bianche Martineau). Mme Hubert | ttc^ToS1 ! 
Varln (Madeleine Marchand). Mme Simon. Détroit 
Denis Vnrin (Germaine Lavictoi-. McAtrc, Détmit .. 
re); ses gendres. MM. Pierre Des Sand», Rangera ...
Marais, maître Imprimeur et con-1 £ew*r- 9*n«*r* •••
sellier municipal ct Bernard Brmis-; !*' “)• ,!*., ».......
seau; ses petits-enfants, André et r^)trJnt<)
Micheline Varin, Pierre. Ixmlse,|«U)te, Chicago .. .

teville, de la façon dont il se dis-' 
tingua lors d'un récent engage­
ment.

"II y a'quelques jours, notre ba­
taillon avançait nu sud-ouest d’Or- 
tona, accompagmi d'un groupe de 
chars d'assaut. Notre objectif était 
un pâté de maisons que les Alle­
mands avaient transformées cn vé­
ritables forteresses.

"C’était au petit Jour, et, alors 
que les ombres de la nuit se dis­
sipaient, Eglington, bravant le tir 
des mitrailleuses ennemies qui 
comm«*nçalent à crépiter, se leva 
et Indiqua aux chars d’assaut, les 
nids de mitrailleuses nazies. En 
quelques Instants, les pointeurs des 
canons de nos chars ayant grâce 
à Eglington repéré leurs cibles, ré­
duisaient les maisons-forteresses en 
miettes.

“Après ce succès préliminaire,

des tranchées» tandis <|uc les chars 
d'assaut s’allongeaient à un tour­
nant de chemin situé non loin de 
là.

“Un peu plus tard, alors que nos 
gars avalaient une bouchée à la 
hâte, les nazis recommençaient a 
nous «‘anarder de leurs nouvelles 
positions. Le lieutenant du peloton 
de fantassins était tué ct le ser­
gent blessé. Eglington, qui n'étalt 
alors que caporal, se trouvait a 
prendre le commandement.

"Les pertes furent nombreuses 
pendant lo bombardement ennemi 
qui dura Jusqu'au soir. C'est à ce 
moment. qu’Eglinton aperçut une 
compagnie de parachutistes alle­
mands s'avançant lentement vers 
les positions canadiennes. Trois 
chars d'assaut les suivaient.

"Et, bien que la mitraille se fut 
remise à éclater de plus belle un

est membre de la Société des 
Comptables agréés de la province 
de Québec et du Chartered Insti­
tute of Secretaries (filiale de Qué­
bec).

Mme J.-L Varin 
est décédée hier
Elle était la belle-mère 
de M. Pierre DesMarais, 

conseiller municipal

sion italienne.

• • • M. Churchill 
•it maintenant remis 
de son affection

(Suite de tu première page)

iCuneiL'Etat, dit-il, aurait du se prepn- 
demeurant à f«r P«»r faire face a cette situa- 

Vlctoria. a été condamné à $150 tlon nouvelle.

gouvernement chinois 
commis de 19 ans

Collision de deux trains 
de marchandises près

d'amende en l'our de police aujour- 
d'hui.

Aitliur Bates, alias Beers, n plai­
dé coupable n l'accusation d'avoir , •
illégalement porté un uniforme nn- GC h.-TnOmaS 
val ct d'avoir tenté de servir de 
faux pour se faire identifier com­
me attaché militaire. Ce faux do­
cument était signé nu nom de "Foi 
Chung Hui", officier commandant 
avec bureaux nu consulat chinois 
de New-York.

m’incombaient", ajoute le premier 
ministre, "et il ne s'est pas glissé 
le moindre retard dans la trans­
mission des décisions qu’on atten­
dait de moi. Je suis présentement 
cn état de transiger sur toute fjues-
tion d'affaires et je suis entouré. ., . , , ,
d’un personnel compétent. Je me , L avocat de la poursuite. Mc Par- 
tiens aussi cn communication cor.s- *'et .T- Hickey, a explique que lac- 
tante avec Londres". ni!i0 voulait passer pour un per-

Pour la première fois, M. Chur-!sonn,‘Ke important et qu’il n’avait 
chill a révélé qu’il allait faire une aucune intention subversive. La »» i - t « qaa 
tournée d’inspection du front ita- C°ur a ordonne la saisie d un paquet i UH a DCSOin 06 I ,OUU 
lien, lorsqu’il en a été empêché par;*!0 <j*Ttes de visite, «le gallons d or. nouveaux logements 
la maladie, dès son retour des ron- (*e boutons, do rubans et de me- , ®
férences du Caire et de Téhéran.] Tue Bates s était procurés. a QueDCC
Puis il ajoute que dès l’apparition; _________ 4
des symptômes de la maladie dia-

chnngement qui résulteraient des 1er chercher à l’extérieur les gens peu partout, Eglintoii sortit de sa 
nouveaux développements militai-qui devaient les i cprésenter auprès tranchée pour aller preven . -
res et de l'entrée tirs Etats-Unis de» autorités. "Je crois, dit-il. que.jor H. H. Smith, c 
lans le champ do In production, nous pouvons trouver, dans l'Asso-(j« groupe de chars d assaut

dation des fonctionnaires provin-îmens, 
claux, dos hommes capables de me-1 "Des balles-fusées 
ner a bien les négociations avec 
les autorités compétentes". Puis, 
il ajouta: "Pendant vingt ans J'en 
ni réglé des grèves, mol, avec ia 
méthode douce. C’est notre inten­
tion de continuer à agir avec la 
méthode douce, polie et énergique 

.ppJà la fois".
' I Un employé du département deST. THOMAS (Ont.», 29

- Une locomotive^ et deu’C 'vagonsj,« taxe (je vcnte M; Cnrtier, B‘en 
ont déraillé, tôt nujouidhul. rs jt alorg ^ ja politique des direc- 
que deux trains do marchandises '
do la compagnie Pète Marquette 
sont entrés on collision, à dix mil­
les à l’est de St. Thomas. Une seule 
personne a été blessée, le chauffeur 
d'un<* des deux locomotives, qui a 
une jambe brisée.

gnostlquée par lord Moran, son mé- • j.-a
decln privé, tous les soins lui fu-: COfîlmJnuânT
rent prodigués comme par enchan- rfg |a flotte MX 16 
tement. "Je souhaite , dit le pre-i .. a » . .
mier ministre, "que toutes nos ba- 3Ur6lt démissionné 
tailles soient aussi bien conduites".1

M. Churchill vante enfin la vertu LONDRES. 39. (.\.l\) — On 
merveilleuse des remèdes à base rapporte aujourd'hui, à Londres, 
de soufre, récemment découverts, que l'aminil Karl Doenltz, eom- 
qul triomphent de la pneumonie.! mandant suprême de la flotte 
puis U adresse un message de gra- allemande, a démlsNlonné ou dé- 
tltude profonde à l’endroit de tous mUsIonnera soin» peu, pur suite 
ceux qui lui ont fait parvenir des de la perte du eroiseur de ha- 
marques d’amitié ou qui lui ont taille allemand "Srharnhorst". 
rendu service. L'agence de nouvelles Reuter

prétend avoir capté une émission 
«le Mnsrnu nu dire de qui Doe­
nltz, dont les ordres ont envoyé 
le navire dans une mission qui 
l’a mené à sa port«\ a déjà aban­
donné son poste.

QUEBEC. 29. «C.P.i — M. A1- 
phonse Glotle, secrétaire de l'Asso­
ciation des locntniies de Québec, 
a déclaré aujourd'hui, «jue !e pro­
blème du logement s’aggrave m

politiq
leurs de l’Association, qu’il croit 
destinée à In faillite. "Ce «ju'il faut 
aux petits salariés, dit-il, c’est une 
augmentation immédiate de $100 
ou $200. après quoi on pourra dis­
cuter «les rajustements de salai­
res”. M. Cartier fut vite rappeler à l’ordre p»r l'assistance lo*-'qu'il 
entreprit de parler du ca des 
fonctionnaires municipaux actuel­
lement en grève.

Plusieurs mitres orateurs se fi­
rent entendre avant que l'on ne 
soumette la proposition suivante 
qui fut adoptée tant bien que mal 
par une assemblée en dissolution 
et qui stipulait: "le rapport des dé­
légués à Quebec est accepté et

___  ennemies
éclairaient pour ainsi dire Kgllnp- 
ton sur son chemin. Passant pies 
d’un abri où étaient des camara­
des, il leur cria en français: "Res­
tez Ici vous autres, je vais cher­
cher les chars."

"Arrivé près «les chars d'assaut 
canadiens, il expliqua, haletant, au 
commandant où se trouvaient les 
chars ennemis. Il ne rejoignit sa 
propre tranchée qu'une fois qu’il 
eut vu les canons de nos chars 
forcer les nazis à battre en re­
traite.

"On peut donc dire", conclut le 
major Young, "que sans Eglington 
la contre-attaque allemande aurait 
probablement réussi ct que nos 
troupes, fatiguées à la suite des 
combats précédents, auraient bien 
pu être décimées."

Marcel et Eliane DesMarais, Ray­
mond et Monique Broussenu, Jean- 
Louis Varln: scs soeurs. Soeur 
Hubert du Crucifix, des religieuses 
des SS. NN. de Jésus ct de Marie, 
Mme veuve Joseph Laurier (Régi­
on), Mme Auguste Bachand <Evn) 
et Mile Marie-Claire Gravel; son 
frère. M. Paul-Henri Gravel; ses 
belles-soeurs, Mmes Auguste De- 
llsie et Paul-Henri Gravel; ses 
beaux-frères, MM. Auguste Ba­
chand «t Auguste Delisle.

n»>yd, Boston 
Rrunrttau, K., Dt’-tr» 
Hukovita-h, iMroit . 
Fras*r. Rancor» 
lit nnott. Détroit 
Pun'ap. Toronto ... 
Carr, A., Toronto .. 
Ilrennan, Un»ton ., 
Huttrey. Chirajro .. 
l'an peau. Canadien* 
Dyck, Ranger* .... 
Knr.e, Détroit .... 
Mann. Ranger» .... 
Schmidt. 11.«ton ... 
ItittinE.T, B<#ton ..

B. A. Pu m.n.
1C 29 43 :o
I* 20 ’J 7 2
J. le * «
;s i»
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12 j* 1
n 15 lu
M 77» 26 14
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2 7 9 40
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1 4 *5 8
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i 3 4 4
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La Chnnndlerb* de l’arche, j- 
rhé nous a conn l'jtllljué hier I I 
nouvelle autvante;

"Selon lu tradition, S. Exc. Mifr 
l’Archevêque de Montréal recevra 
dun» les •talon* de l’archevêché, 
le vendredi H| décembre, veille 
du premier de I'm), à 10 h. «.m., 
le* membre* du clergé *cculler et 
régulier; à II h. a.ni., le* reli­
gieux; à 3 h. p.in„ le* religieuse*.

"Le samedi 1er Janvier, Son 
Excellence recevra de 2 h. à fl h. 
p.ni., les citoyen* de Montréal".

Fchos de la grève 
Je rAluminium Co.

TROIS-RIVIERES 29. (Du cor­
respondant du Canada’. — Le juge

ment a été décrété à 1s suite d'une

commencer sa preuve.

Ligue David & Frère
Lundi dernier, la ligue a clôtuie 

!n première moitiq de su çéduie: 
les activités reprendront le 10 
Janvier 1944.

A Sénécal et J. David se sont

Quelques changements ont été

d'egalite avec l'impérial qui a dû 
se contenter de diviser les hon­
neurs avec l’Hôtesse.
Classement des équipes

G. P. Pts Pins
Impérial ........... 22 20 29 23,510
Empire ............. 23 19 29 22,67»
Bingo ................  22 20 27 22.891
Hôtesse ............. 20 22 26 22,525

Smith. D., Détruit

Ton.nto
Wi1kln*on. Hoat.m 
Shcrritt, Détroit U

Pu.
Pu min. 

0 o

•—l’arlic
t—MauvaDr conduit? 
f—2 minute».

LES GARDIENS

N.. Détroit

P. B» . 
39 39
15 61

3 8
13 
61

tiheault, P., Toronto

2
20

1
2!
19

1944 dans la Vieille Capitale. M.lmême comité doit continuer son 
Glodc a ajouté «jue l'on a un hc- travail".
soin urgent de 1.800 nouveaux lo-‘ En terminant, le président affir
gements a Québec.

Permutations

M. John Bracken a 
exposé ses vues 
à ses partisans

FLIN FLON, 29. (C.P.)—M. John 
Bracken, chef national du parti 
conservateur - progressiste, adres­
sant la parole à scs partisans de acronautioues 
Flln Flon, a déclaré qu’il ne ferait “
pas acte de candidature dans lu EDMONTON. 2!*. iC.P.) _ On
circonscription électorale fédérale. |apporte aujourd'hui que ie « om- 
de Churchill aux prochaines élec- mandant d'escadre W. J. McF.ir- 
tions générales du pays. Membre ianc. d'Edmonton, officier corn- 
de l'Assemblée legislative du Muni- mandant «Je la route «lo l'air «lu 
tobn depuis vingt ans. M. Bracken nord-ouest depuis plus d'un an

Des ouvriers protestent 
contre l’attitude de la 
Commission des prix

! QUEBEC. 29. (C.P.) — Le Con­
seil fédéré du travail et des métiers 

! de Québec et de Lévis n piotesté, 
:«e soir, contre l'attitude do la Com­
mission des piix ct du commerce 
en temps de guerre qu’il accuse 
d’être responsable de la rareté des 
vêtements et de la laine ct de In 
difficulté d'obtenir du charbon.

Les réceptions du 
Nouvel An dans 
l’armée canadienne

OTTAWA, 29 (C.P.) Le minis­
tère de In défense a fait savoir, 
ce soir, «jue la (juestlon des récep-a expose son programme a ses au- commandera l'école No I de bom-’ .ion, v ,Mv(.irn11âté laissée à 

diteurs ce soir, M. Bracken fut hardleis et mitrailleurs «le la i’ (’ !‘on'?,11, 'n.,1 n S-u*a premier ministre du Manitoba jus- AFà I.rv s Onta.ior Le om-’ ! f i'"".‘t!ont àlvcreee unités
'.s, ___J__________ ‘ ; 11 .... wihuiiup. i..». uni-, larmee et ou aucun ordre gêné-qu'à <•« qu'il uut nlinmlonné lu pu- n'.iin.lnnl .MrFnilnne pii'mlra 'Irn-! '.‘u > "'ï,.tM .I5mit 
lltlque provincial» pour outrer ...» ,1,. ne, nouvelle, lone.lon. 1. .15.

j.mvict. Le capitaine «le gioupc in- rpio hauncoiin d'unités tiennent de 
tcrimaire Valentine Patilnrche, «jul I toiles réceptions, 
commande l'école d'entrainement1 
située près do Montréal, succédera
au commandant McFarlane. La, - ,

........................... .. . .... (route du nord-ouest est jukmnéc.M. I. Bracken SU SUÎCtIILI.L, 29 (C.l-Le» (lebla- Id'aéroports entre Edmonton ct j r* . <>i ^
y cnrs de* riiincM di* rhutel Leu- li'Alnak'’ 
trnJ qui fut Incendié jeudi «1er-

dans l’arène fédérale en 1942.

L’incendie de l’hôtel 
Central à Hull Une proposition de

de Port Churchill
nier ont Nuapendu leurs Irai aux 
temporairement ce s«dr sans 
avoir lorulUé d'autre* victimes 
du sinistre. Un troiidènio cada­
vre fut découvert plus à bonne 
heure aujourd'hui et le nombre 
de personnes portées disparues 
pour In moment sont maintenant 
au nomhrn de cinq. Les débla- 
yeurs ont localisé; trois corps lun­
di peu après avoir conimenré 
leurs travaux. Aucun «les corps 
retrouvés n’a encore été identl 
fli;. La police croit qu'il est pos­
sible que quelques-unes de* per­
sonnes muiKjiiant û l'iipiicl puis­
sent s’être erhuppées de l’hôtel 
mais ont failli d’en avertir les 
autorités.

Le prix des ’’matzohs” 
est plafonné par 
ordre d’Otfawa

— LaOTTAWA. 29. (CM 
mission «les prix a annoncé ce

1 FLIN FLON, Manitoba, 29. <C. 
P i M. John Bracken, chef du 
pmtl «’onHcrvnteur progressiste, a 
«léclaié. aujourd’hui, à Flin Flon. 
dans la province du Manitoba, que 
l'on devrait tenter d’utiliser Port 
Churchill pour l’exportation des 

Coin-1 marchandises.
•Hoir, la mise en vigueur Immédiate •yO 
d'un décret, établissant un prix!^^ IT10IS OC prison 
maximum jiour le pain sans le- pour Vol do $1,400 
vain, utilisé par le jieuple juif, dans' ~
sa célébration «in la PAque au1 QUEBEC. 29 (C.P.) Le jugo 
printemps, 'lotin ie;i Ingiédin-ts qui Lactare Roy a condamné aujour- 
entient dans In fabrication de ce! d’hui Georges Lemieux, 28 ans, a 
pain sont aussi plafonnés quant 0(23 mois de prison après l’avoir 
leu!- prix.. Lea "matzohs" n’étaient trouvé coupable d’avoir volé par
p; y .usqu'Ic! protégés.

AVIS
iNLEVEMENT DES ORDURES MENAGERES, 

DES CENDRES, ETC.

effraction la somme do SI.400 dans 
la «'Mise populaire «lé NeilVillb, Il 
y a un mb!)». Lêttiléux n éropê slM 
.iiTf m o: * de prison pour nvoi** 
ôté trouvé en possession de 400 
faux couponu de gazoline.

--------------♦------ ------
Le nouveau code 
fédéral du Travail

jrna que le Comité rencontrerait la 
(Commission du service civil dans 
ie plus court délai possible et en­
treprendrait immédiatement les 
négociations".

"Collaborateurs” 
français assassinés 
par les guérilleros

BARCELONE. 29. (A.l\) —
Quatre colluborutlonnnlsten ont 
été asMUONinéfi par dca guérilleros 
français duns lu région de Lyon 
au cours des vueanecs de Noël, 
mandent aujourd'hui les dépê­
ches de lu frontière.

Pierre Gosse, doyen d’une fa­
culté à l'Université de Grenoble, 
et son fils Jun. âgé de 28 ans, 
deux colluboratloanistes mili­
tant*, sont au nombre des vic­
times.

Le capitaine Grant, do 
Halifax, commandait lo 
croiseur "Enterprise”

LONDRES, 29 (C.P.)-I-o c*- 
pitaliic II. T. W. Grant, qui coin- 
niaiidait le eroiseur "Enterprise" 
lors du eoinhat victorieux mené) 
«-outre lino flottille de destroyers 
nazis «lans la halo de Biscaye, 
est originaire d'ilallfnx, et II est 
le fils de l'atiehm lieutenant-gou­
verneur de Nouvelle-Ecosse, Mac- 
Calhini Grant.

Ee capitaine Grant, «lui n été 
prêté à la inurinn royale par la 
marine canadienne, commandait 
lo croiseur "Dlomèdn" Jusqu’à II 
y a quatre mois avant d'assumer 
ie eommiindement du croiseur 
"Enterprise".

Canadien fronçais quo 
l’on considère comme 
mort dens le C.A.R.C.

Dana une Unie «les pcrtca du 
C.A.R.C., publiée hier soir, noua 
UBlevm»* le nom «lu neigont aviateur 
Jonepli-Mnurice-Conrnff Lngacé, de 
Quêher, que l'on connidère comma 
mort.

Election au Cercle 
St-Louis-de-France
M. J.-A. Desrochers de­
vient le président de 

cette association
Le Cercle Saint-Loula-de-France 

du Canada, fondé cn 1903 dans la 
paroisse montréalaise du même 
nom. célébrait, hier noir, par un 
diner au Club Saint-Denla, son qua­
rantième anniversaire.

Au cours de rassemblée générale 
qui n suivi cette fête du souvenir, 
il y n eu élection des officiera du 
terme de 1944. Ont été élus, M. J.-A. 
Desrochers, président; M. Ernest 
Beauvais, vice-president; M. 
Edouard O'Donoughue, secrétaire: 
M. Lorenzo Couillard, organisa­
teur; M. Lucien Gauvin. trésorier.

M. l'abbé Charles-Auguste Label- 
le, ancien vicaire à Salnt-Louis-de- 
France, aujourd'hui curé do Snint- 
Anaelrae-de-Montréal. principal ora­
teur de la eolrée, garde ses fonc­
tions d’aumônier qu’il exerce de­
puis plus ds quinze années.

On remarquait à la table d'hon­
neur, outra ceux mentionnés plus 
haut, MM. O. Ducharme, André 
D'Anjou. Thomas Duchaîne, Con­
rad Archambault, archiviste de la 
ville d* Montréal: Ubald Beaudry, 
Gaston Raclcot.

Le cercle Salnt-Louis-dn-France, 
qui a compté parmi scs membres, 
cn quarante ans, nombre de ci­
toyens appartenant aujourd'hui à 
l’élite de notre ville, possède en­
core Intacte ses plus beaux livres 
de minutes. C’est la lecture de tou­
te son activité passée, dans l'une 
de* plus holes paroisses de Mont­
réal, qui a été le clou «le cette soi­
rée d'hier consacrée à la rétrospec­
tive.

EDMONTON, 29. (C.P.) — Le 
premier ministre, M. E. C. Man­
ning, a déclai'é aujoiiid biil qu'il n

L’enlèvement del ôfdurcs ménagère*, dos cendres, etc., ne aéra 
pu fait lo SAMEDI, 1er janvier 1044, FETE III/ JOUR DE I/AN.

Partout où l'enlèvement est fait ordinairement b» SAMEDI, les 
Intéreesés sont priés d'attendre au MERCREDI SUIVANT pour «léposeï mçu le nouveau «-ode fédêi'ol -le 
leurs poubelles dans les rues ou les ruelles. X*avail, compoilont le mnichondH-

LE DIRECTEUR DES TRAVAUX PUBLICS,
If.-A. GIBE A U.

IfentréaJ, !• 10 décembre 1943.

go collectif et l'uiblliugM oldlgHlol-
10*. M. Manning n ajouté qu'il 
émettrait une déclarât ion à ce sujet 
tard ccttc semaine.

Raid amétiea.’h 
contre l'îie Nauru

l'EAKL HARBOR, 29. (A.r.)<— 
Un mugueln de munitions a été 
détroit et de* Incnitdln* ont 
allumé* h la Iiiiho japonaise puis­
samment fortlftér ,|r nie de 
Nnnrii, !\ PMi m'i'*-* à !’mi«,*f «le 
I'hkIiIimI Gilliel'.', juir des h»m- 
hurdler* moyoïi* anu*rlenln* qui 
ont nrrnqui' cmn bi«ko mardi, an­
nonce aujourd'hui I'Afkllral Ches­
ter W. N'Imitz.

DECES
VA.^IIKLAC—aublleiiient à Mont- 

ré(U, lo 29 décoinlirt! 1913, à l'ÔKe 
de 82 ans, est décédé Goorges Van- 
delftc senior, ex-CHitVln de la Uite 
de Montréal, époux en |ir«inlêi*-i< 
n ocoh «lu fou Albina l^tbolsHlère «t 
en deuxièmes noces d'Anna <'lui- 
quette. L-s funèrsilieH jnuoiit ll».-u 
lundi lo 3 janvier. L» convoi nar- 
(Ira «lu salon Jeanns-Matuv a riio- 
Icl-Dleu, entrée run H.-I'rbaln fi S h. 
30 pour rnlllorn'-nt A 130 t • i. ruo 
lUt'hel, A x li I■*>. pour reiuDe A 
l'ARUar K,-.Irnn-Unptlstn, od |n ». t 
vlue ë**ra céltbi n J II., nt dw là H il 
olmeilèré de ht CÔK-des-Nèlgep, 
Heu de la sépulture. f'tirenfs ni 
aniis sont priés d’y h»s!hI'-i' sho* «u- 
tro Invitation

VARIN--A Mootréat. lo 33 déoejil- 
lirn 19j.i, a l'Age «In «o nus, est rtè* 
l’W** lyoïilse «Travel, C-poiiee do ,lo- 
sejlll Vnrin, niftll re.irupl lloeur. Le* 
funérailles nurntil lieu le 3 jnnvler 
1941. loi nonviil fuMèliio inirtil'ii de 
su d'•nlnull', Ni, llî.! roi SI in til* A 
» i:, helire“. P ' t e 11 •) ' A yf II-

i)e* |*èr» Un SI -Slii l Oliienl ml le 
Hervlce aerit cfdèliiè A 9 lieui.s n.In. 
ni d« IA Htl t,i«ii»'l lé, e Un In «ÎOI* dn> 
Neiges, Hou do la af-piiltum.

l'arentH et mills sont priés d’y 
assister sans autre Invitation.

L'eau m i n é r a I • naturelle 

Montclair Richelieu eit re­
commandée pour le traite* 

ment de trouble* d* la vei* 
aie, de le lithiase biliaire et rénale, du rhu> 
matiime chronique, de la goutte. Klle aide 

la digestion, l'animilation et l'élimination. 
Un grand nombre de médeclni la preKrL 

vent et let hôpitaux an Nrvent h leurs pa> 
tienti. Une analyse faite par la Couverne- 

fédéral démontra qu'aucune autre 
eau ne contient autant de principe* miné*
rau» eKcellants pour la aanté que Montclair
Richollou. Elle se mélange bien h tout autre 
breuvage. Faites-en l'expérience.
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Que se passe-t-il ?
LE JOURNAL DU MATIN 

est le premier à vous le dire

Le Canada a grandi son prestige 
parmi les Klatinns-Unies durant 
ce cruel conflit ' '

Navigateurs diplômes

L’influence du Dominion s’est accrue dans le 
champ militaire, dans la diplomatie et dans le 
commerce — Durant l’année 1943, le Canada a 
élevé plusieurs légations au rang d’ambassade. 
La Médaille du Canada, pour honorer des Cana­
diens et d'éminents étrangers — 15 missions 

diplomatiques étrangères à Ottawa
OTTAWA, 29 (C.P.). — En 1943. que le Canada est venu ü leur se- 

le ranR du Canada parmi les Na-'cours au moment où ils avaient de 
tions-L'nieg. s'est accru de son ap- pressants besoins à satisfaire. C’est 
port dans te champ de la Ruerre.'pourquoi, je dis que le système 
du commerce, et de la diplomatie.:d'aide mutuelle constitue tin très 

’oicl quelques faits principaux placement pour les futurs m u- 
I témolRnent de la vitalité' du chcs ™™<liens a 1 étranger .qui témoignent 

Canada comme nation. Le Canada 
s'est tout d'abord signalé nu point 
de vue activités militaires. Ensui­
te, il a fourni $1,000.000,000 afin de 
venir en aide aux pays qui 
n'avaient pas assez de dollars ca­
nadiens pour se procurer les pro­
duits dont ils avaient besoin, no-

Bien que les étudiants en droit 
international ne soient pas d'avis 
que l'élévation des légations cana­
diennes nu rang d'ambassades n'ait 
une grande répercussion constitu­
tionnelle, ils estiment toutefois que 
ce geste a suscité une heureuse ré­
action aux Etats-Cnis. ainsi qu'en

tnmmcnt des vivres et des muni- d'autres pays 
lions. Le Canada a aussi signé des1 Les Américains sont pour la plu- 
traités d'entre-aide avec plusieurs|part encore sous l'impression que 
pays et d’autres ententes sont à,le Canada est encoie une colonie, 
l’étude. Les légations diplomnti Le fait que chaque république sud-
ques à l’étranger se sont nuemen 
tées et de nouvelles délégations ont 
été envoyées dans divers pays. Les 
légations canadiennes ont été éle­
vées au rang d'ambassade aux 
Etats-Unis, en Russie, en Chine, 
et au Brésil. Ces derniers pays 
ont aussi élevé leurs légations au 
rang d'ambassades. Le Canada a 
eu l'honneur d'abriter une des con­
férences internationales de la^guer­
re. Enfin, le Canada a créé une 
nouvelle décoration, la médaille du 
Canada, nul sera décernée aux An­
glais et étrangers méritants, aussi 
bien qu'aux Canadiens.
Grandes activités

Durant 1943, le Canada a partici­
pé largement aux campagnes de 
Sicile et d'Italie, à l'occupation de

américaine avait un ambassadeur 
à Washington pendant que le Ca­
nada n'entretenait qu'un ministre, 
a contribué à faire croire que le 
Dominion n'est pas complètement 
indépendant. Maintenant que le Ca­
nada a un ambassadeur dans la ca­
pitale américaine, les Américains 
pourront désormais regarder le Ca­
nada comme nation souveraine.

Une autorité en matière diploma­
tique exprimait l'autre jour, l'avis 
qu’il ne faut pas plus de pouvoir 
pour nommer un ambassadeur 
qu'un ministre. Le fait que l’hon. 
M. King a changé le status des mi­
nistres sans consulter le parlement 
est une indication, dit cette autori­
té, que le changement ne constitue 
qu’une simple promotion. En fé­
vrier 1942 il y avait six missions

Les siicciis k lilii placent 
le gnuvmiuint du roi Pierre 
dans une situation

PRESCRIPTIONS

Les Alliés reconnaitront-ils politiquement le gou- 
nement militaire de Tito? — Ce soulèvement est 
le présage d’une série de révolutions dans toute 

l’Europe
NEW-YORK. 30. (ON' A.l Onlbleraient probablement, et elles 

discute vivement ici dans les cor- 'seraient, l'expérience l'a montré, 
des anglais et amerU : 1ns la ques-, formées surtout des partisans de 
tion de savoir si le mouvement île Tito. Il ne suffit pas que le roi 
Tito, qui reçoit l'appui militaire j Pierre retourne à Belgrade pour 
des Alliés, doit être reconnu po- etre reconnu comme chef du pays, 
litiquement. On prétend que c'est [ Il n'aurait pas la reconnaissance

Voici quelques-uns des nouveau* diplômes de l'école des navigateurs 
de S.-|can. Québec. De gauche à droite, l'on remarque les sergents A. R. 
Villiard. 4629. rue des Erables. Montreal: D. I. Cameron. Norrie, Que.: 
M. L. Déry, 410. boulevard S.-|oscph. Montreal: D. McKinnon. 4304 
rue S.-Antoine. Montréal. 'Photo Armée canadienne1

Deux conférences 
intéressantes 
sur la nature

L'Angleterre 
est fière de 
ses blessures

Kiska avec les troupes américai-diplomatiques étrangères à Otta- 
la for- wa. II y en a maintenant 14 ot il ynés, nu bombardement de 

teresse Europe d'Hitler, et à la lut­
te toujours renaissante contre les 
sous-marins dans l'Atlantique. Ces 
gestes ont attiré l’admiration des 
Nations-Unies sur le Dominion. En 
ce qui concerne les approvisionne

en aura 15. quand le ministre de 
Turquie arrivera de Washington.

Les missions diplomatiques ca­
nadiennes à Moscou et nu Chili, da­
tent du 1er janvier 1943. Le Canada 
a aussi ouvert un consulat général

Elles ont été données à 
la réunion de la Société 
canadienne d'histoire 

naturelle
A la l"2e séance de la Société 

canadienne d'histoire naturelle, au 
Jardin Botanique. M. Vianney Le­
gendre et le Frère Marie-Victorin 
ont présenté chacun une commu­
nication dont voici un résumé:
La pêche commerciale dans 
la région de Montréal

ments de munitions, le ministre^ New-York. Le fait que le Canada 
des munitions, l’hon. M. Howe, a n décidé de décerner une médaille
déclaré dans un discours prononcé 
à Montréal:

“La population des pays recevant 
de l’aide se souviendront longtemps

de mérite ajoute à son prestige 
Une première liste de récipiendai­
res de cette médaille sera publiée 
bientôt.

IL N Y A PLUS
D’ENFANTS n

comme le montre cha­
que matin un petit des­
sin du CANADA...

MAIS TOUS
grands et petits aiment 
lire les histoires en ima­
ges et, reconnaissant ce 
fait,

u LE CANADAii

publie maintenant, tous 
les matins, outre “La 
Souris Miquette’’ et 
“Albert Lerouge et les 
Commandos’’:

Au cours du printemps de 1943. 
dit M. Vianney Legendre, l'Office 
provincial de biologie a fait une 
étude sur la région de Montréal, 
en vue d'établir un système de re­
levés statistiques réguliers, an­
nuels, sur le rendement de nos pè- 
cheties commerciales.

Le territoire couvert par les 
travaux comprenait quatre sec­
teurs: la grande baie de Maple- 
grove, près de Beauharnois; les 
îles des Soeurs Grises, en face de 
Bellevue; la rivière Châteauguay 
et une portion de la côte de Caugh- 
nawaga baignée par les eaux de 
la Châteauguay; enfin, une partie

Bien que blessé, ce pays 
ne fait pas moins preu­
ve d’un courage exem­

plaire
LONDRES. 29. (C.P.I— I«i Gran­

de-Bretagne porte des blessures re­
çues depuis le début des hostilités 
en cours, dit Margaret Ecker. à 
l'emploi de la "Canadian Press" 
Mais la Grande-Bretagne est en 
quelque sorte fière de ses blessures. 
A leur arrivée en Grande-Bretagne, 
les Canadiens se rendent compte 
que ce pays est "blessé" mais qu'il 
ne fait pas moins preuve d'un cou­
rage exemplaire. La Grande-Breta­
gne est exactement ce que les Ca­
nadiens prévoient qu’elle est.

A l'arrivée du navire dans un 
port de l'ouest, après une lente tra­
versée de l'Atlantique, des ouvriers 
crient: “Avez-vous des pièces de 
monnaie ou des timbres”. L'accent 
est parfois difficile à comprendre. 
Mais ces jeunes ouvrieis du port 
ne manquent pas de montrer leui 
dérision lorsque les nouveaux arri­
vés omettent de répondre.

Dès que l'on quitte de navire, on

le roi Pierre qui a déclaré la "lier­
re à l'Allemagne quand son pays 
a été attaqué. Si le gouvernement 
yougoslave est déposé, tous 
gouvernements en exil seraient 
aussi affectés. D’autre part, l'ar­
mée de Tito est indispensable à la 
prochaine invasion des Balkans. 
Même actuellement, les troupes de 
Tito combattent plus de divisions 
Allemandes que les forces anglo- 
américaines combinées en Italie.

La grande erreur qui se cache 
sous cette discussion au sujet «le la 

j reconnaissance du gouvernement 
de Tito réside dans l'idée que l'An­
gleterre et les Etats-Unis sont li­
bres de choisir. En réalité, ce qui 
sc passe sur le territoire yougosla­
ve est une lutte pour le pouvoir 
entre les Allemands et les parti­
sans de Tito.

Il n'est pas complètement Im­
possible que les partisans soient 
définitivement battus par les trou­
pes allemandes qui sont supérieu­
res. Ceci pourrait arriver si Tito, 
comme par le passé manquait d'ar­
mes ou de nourriture. Mais même 
alors, le gouvernement royal n'au­
rait pas la perspective de pouvoir 
reprendre le gouvernement. La 
Yougoslavie retomberait dans le 
calme mort <fe tous les autres pays 
occupés Mais au moment de la dé­
faite allemande, les forces yougo­
slaves les plus actives se rassem-

de la haie de Laprairie. La Ion- pst e? P^enee des premières rui- 
gueur totale des rôles péchées
été de six milles. La longueur to­
tale du pourtour du lac Saint- 
Louis et de la baie de Laprairie. 
ainsi que de leurs lies, est de 80 
milles. L’on u employé 12 pécheurs 
de métiers, mis sous le contrôle 
absolu de 4 biologistes qui faisaient 
les relevés statistiques : nombre, 
espèces, longueurs, poids des pois­
sons.

Comme résultats de cette “pê­
che expérimentale”, il s’est pris 25 
différentes espèces de poissons, 
comprenant 53.310 individus, et 
pesant au total 50.235 livres, soit 
25 tonnes.

Si l'on faisait donner tout le 
rendement possible à nos eaux 
douces en fait de poissons de com­
merce, ils pourraient fournir an­
nuellement un million de livres de 
poissons, cela, très facilement, et 
très probablement sans endomma­
ger en aucune manière le stock 
vivant de nos poissons.
Les hautes pinèdes d'Haïti

Le Frère Marie-Victorin fait en­
suite une communication sur les 
hautes pinèdes d’Haïti, où il a eu 
l'avantage d’herboriser au prin­
temps de 1912 en compagnie d'un 
ingénieur forestier américain, M. 
Holdridge. Cette communication 
concerne surtout la belle forêt de 
pins des plateaux du Morne des 
Commissaires. Il s'est écrit bien
peu de choses sur la biogéographie* 
de l’ilo d'Hispaniola. Le botaniste

Les

Berry (Chérubine et Zéphyr

Voyante
Le

Minuit
et bientôt une autre sé 
rie de dessins variés

Ekman, qui a narcouru l'ile en tous 
sens, n’a pas écrit son “Journal de 
Route’’ avant de mourir. Pour at­
teindre le Morne des Commissaires, 
on traverse la plaine du Ctil-dc-Sac, 
basse terre qui est le prolongement 
de la Baie de Port-au-Prince et qui 
est aussi en continuité avec les lacs 
salés de l’intérieur. Au point de vue 
botanique, la plaine du CuI-de-Sac 
est essentiellement un désert. Il y 
a là un groupe de cactus très Im­
portant qui comprend des especes 
de très forte taille. Quand on quitte 
la plaine du Cul-dc-Sac pour gravit­
ies premières pentes, la végétation 
change complètement. Les palmiers 
ne sont pas nombreux. La rareté 
relative des palmiers en Haïti n sa 
répercussion humaine en particu­
lier sur la construction «les cases. 
Les hauts plateaux d'Haïti, 1500 n 
2000 mètres, sont occupés par une 
vaste forêt de pins (PimiH «»ccld«*n- 
talis), espèce généralement consi­
dérée comme endémique dans l’ile.

Les pins de la forêt haïtienne 
sont souvent déformées par une 
plante parasite. Malgré cela, ces 
pins atteignent une forte taille et 
donnent un excellent bois de cons­
truction qui est actuellement ex­
ploité en grand pour fins do guer­
re. On n un peu défriché sur les 
hauteurs. Et le botaniste n la sur­
prise d’y trouver, comme chez 
nous, les mauvaises herbes médi­
terranéennes qui s’emparent du sol 
aussitôt qu'il est atteint par la lu­
mière. On y voit la Carotte sauva­
ge, la molènc et le pissenlit. D'où 
viennent ces plantes totalement ab­
sentes des basses altitudes ? Il est 
possible que leur Introduction date 
do la révolution haïtienne où des 
troupes françaises se réfugièrent 
«Ions les montagnes, traînant peut- 
être avec elles «les fourrages débar­
qués des vaisseaux.

Double jubile d'or 
de prêtrise à 
Trois-Rivières

nés situées sur notre passage. Sauf 
les nouveaux venus, personne ne 
porte beaucoup d'attention à ces 
ruines. Un Anglais explique les 
faits marquants du "blitz" et les 
nouveaux arrivés se diligent vers 
la gare située à proximité du port 
de débarquement.

Cette gare .est en quelque sorte 
le lieu «le rendez-vous de nombre 
de représentants des différentes 
Nations Unies. On se croirait dans 
les imposantes gaies «le chemin «le 
fer d’Ottawa, ou de Toronto, ou de 
Windsor ou de Montréal, du moins 
quant nu va-et-vient dont on est 
témoin.

Tout le monde semble heureux. 
Chaque voyageur se dirige vers 
quelque endroit «le Grande-Breta­
gne. Certains membres «le forces 
armées sont en congé. Plusieurs 
se dirigent vers Londres. Il y a 
des Canadiens, des Américains et 
des Australiens qui se trouvent 
en Grande-Bretagne pour la pre­
mière fois.

La plupart des Anglais semblent 
heureur de "subir l'invasion" dont 
ils sont témoins depuis quatre ans. 
Une employée d’un club d’officiers 
dit. Incidemment: “Vous êtes du 
Canada? Je suis heureux «le vous 
voir. On me dit que votre pays 
est bien joli".

Dans les régions rurales, le vert 
foncé des champs étonne l«*s Cana­
diens de l'est du Canada. Des mou­
tons blancs paissent sur les vertes 
collines. Des bambins pêchent le 
long des paisibles canaux et riviè­
res aux reflets d’argent.

Le long du trajet, on se rend 
compte des répercussions de la 
guerre en Grande-Bretagne.

de la Yougoslavie elle-même. Il lui 
faudrait compter sur les soldats 
anglais et américains pour se main 

les | tenir au pouvoir.
Les rapports ipii notis pnrvien 

tient sur l'histoire et la naissance 
du mouvement de Tito indhiuent 
que ce n'est pas seulement un mou­
vement populaire, dénué d’inspira­
tion étrangère, mais que nous as 
sistons nu «ii'hut d'une grande ré 
volution balkanique <|ui aura des 
répercussions dans plusieurs pays 
de l'Europe.

Il y a une vieille maxime qui dit 
que les révolutions sont contagieu­
ses et qu'elb*» sautent d'une fron­
tière à l'autre. Les révolutions pren 
tient corps quand les Idées pollti 
ques «d sociales pour les«|uelles el 
les se sont battues ont subi une 
longue évolution et se sont gagnées 
de nombreux partisans. D’un autre 
«ôte, l'expérience prouve «prune 
idée seule n’est pas suffisante tant 
que le pouvoir contre lequel est di­
rigé le mouvement, demeure solide­
ment établi.

On ne peut considérer le mouve­
ment yougoslave comme quelque 
chose «le séparé et d'unhiue. C’est 
ce «pii était au début, mais aujour­
d'hui, ce mouvement sera le modè­
le d'autres révolutions «le ce genre, 
qui se développeront n travers 
l’Europe, en Pologne, et probable 
ment en Europe eentrale.

L’ennemi sc sert 
de lance-flammes 
autour d’Orlona

Maurice Desjardins ra­
conte les derniers mo­

ments de ce combat

L'Ouest regarde
aujourd’hui vers 
le nord et le sud

Par Maurice Desjardins

Les Canadiens de 
l’ouest songent à la pos­
sibilité de nouvelles re­

lations commerciales

La Norvège acquitte 
rapidement ses dettes

norvégienLe gouvernement 
Londres a déjà payé la part de 
la Norvège des dépenses d’adminis­
tration de l’U.N.R.R.A., pour 1945.

Dans son accusé de ré-ception à 
1 * a m b n s s a «1 e de Norvège, à 
Washington, le directeur général 
de l’U.N.R.R.A.. M. Herbert H 
Lehman, a déclaré que la Norvège 
est le premier pays à s'acquitte! 
de cette obligation.
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règlent climatériques du Canada 

Vallée du Haut St-Laurent et Vallée de 
i’Outaouais: Vents modérés; généralement 
beau et moins froid; neige

Baie Géorgienne et Région des Grands

Avec h's troupes canadiennes «n 
Italie, 26. (Retardée—C.P. par câ­
ble) - La résistance de l’ennemi 
tire à sa fin aujourd’hui, sixième 
jour do la bataille d’Ortonn. L’en­
nemi. dans son désespoir, se sert 
de lance-flammes.

Après bien des difficultés, en rai­
son de l'embouteillage inévitable 
aux abords «le champs de bataille, 
je parviens, avec un petit groupe 
d’officiers, aux avant-postes cana­
diens. C'est le carnage à l'entour: 
carcasses de chars d'assaut alle­
mands toutes tordues, débris et 
vestiges de toutes sortes.

D’ailleurs deux écritaux — il y a 
des... humoristes partout — indi- 
«juent clairement que "cette route 
est constamment bombardée" et 
"n’est pas recommandéfe aux sim­
ples spectateurs".

Notre petit groupe chemine envi­
ron un mille dans cette atmosphère 
de désopilation. Tout à l’entour, inc 
fait souvenir des albums photogra­
phiques de la première grande 
guerre... en plus terrible malheu­
reusement.

Bientôt, le sergent major Alfred 
Lottie, de Québec, nous aborde et 
nous demande si nous voulions 
vraiment faire une bonne action 
aujourd'hui. A notre acquiescement 
il nous dit alors (pi'il s'agit d'aller 
porter des recipients pleins de vi­
vres fumants au reste du régiment.

Amenés par les caporaux Geor­
ges Querel, «le Montréal, et Yvon 
Fiuzc, de Giffard, les récipients 
sont, sans plus de cérémonies, ju­
chés sur la banquette arrière «lu 
"jeep" à bord duquel nous allons 
maintenant poursuivre nos péré­
grinations.

Et, sur un chemin fort étroit, 
nous nous dirigeons de plus en plus 
vers les premières lignes. Le bruit 
du canon se rapproche et on peut 
pefeevoir le tir rythmé des mitrail­
leuses ennemies.

Là-bas, derrière le rideau d'ar­
bres qui nous cache la bataille pro­
prement dite, on so bat. Mais, bien 
«lue j'aimeiais pouvoir écrire «juc 
nous avons ravitaillé nos troupes 
en essuyant le feu de l'ennemi, la 
chose ne s’est finalement pas pas­
sée ainsi.

Le lieutenant Ancient Fortin, 
d'Ottawa, s'est en effet présenté a 
nous. Et ce commandant d'une bat­
terie de canons anti-chars n «le 
suite ordonné «nie l’on chargeât les 
vivres sur deux mulets «jui furent 
vivement dirigés vers les premières 
lignes.

Et, voilà notre bonne action pour 
aujourd’hui.

Lacs; Vents modérés; beau et plus doux, fut fondée.

il y avait cinq universités dans 
les colonies espagnoles d'Amérique 
lorsque l’Université Harvard, la 
première université aux Etats-Unis,

OTTAWA. 29. (C.P.) — L'est et 
l'ouest ne se rencontreront jamais, 
a dit Kipling, mais dans l'ouest, on 
dit que “c'est différent quant au 
nord et nu sud".

M. J. G. Turgeon, député fédéral 
libéral de Caribbo, comté situé en 
Colombie canadienne, qui s'inté­
resse depuis plusieurs années aux 
régions situées nu nord et qui fut 
l'un des premiers à proposer la 
construction d’une route à travers 
les territoires du Nord-Ouest et 
«lu Yukon, dit que l'on trouve 
aujourd’hui dans l'ouest des Ca­
nadiens <|ul parlent de relations 
commerciales possibles non seule­
ment avec les régions de l’Alaska 
et du Pacifique, mais aussi avec ce 
«Hi’ils appellent “la Nouvelle Asie" 
«le la Russie septentrionale et avec 
l'Amérique du Sud. Plusieurs Ca­
nadiens de la Colombie canadienne 
aimeraient qu'il y eût une route 
conduisant vers le nord le long de 
la côte, tout comme la route d'Alas 
ka qui a été construite depuis Fort- 
S.-Jean. Ils croient qu'il y aurait 
dans le nord de nouveaux marchés 
pour les produits de la Colombie 
canudicnne. On pourrait échanger 
des produits et l'essor des moyens 
de transport sont en train de ren­
dre ces échanges possibles pour la 
première fois.

On peut dire la même chose au 
sujet de l'Amérique du Sud, d’ajou­
ter M. Turgeon. Dans l'hémisphère 
méridional, il y a des récoltes et 
des produits que les Canadiens 
pourraient acheter et ils ont be­
soin, dans ces pays-là, des produits 
dont nous pouvons disposer.

Quant à l’hon. E. C. Manning, 
premier ministre d'Alberta, Il dé­
clare que, dans le passé, les Cana­
diens de l’ouest portaient leurs 
yeux vers l’est en vue d’accroître 
leurs relations commerciales, mais 
qu'ils sont maintenant portés à 
s'intéresser aux marchés situés au 
nord et nu sud.

Marguilliers élut 
à Trois-Rivières

Ils ont reçu leurs ailes

TROIS-RIVIERES. 29. — (Du 
correspondant du Cumula).— Deux 
prêtres du diocèse vont célébrer 
leur jubilé d'or «le prêtrise nu cours 
«le l'année 15(14, et «iiintrc autres, 
leur jubilé d'argent. Parmi les pre­
miers on compte l'abbé Maxime 
Masson, curé de Salntc-Thèele de­
puis 40 ans et l'abbé Edmond Pois­
son, curé de la Pointc-du-Lac de­
puis 30 ans. Dans la seconde caté­
gorie on note les abbés Joseph-Eu­
gène Lamy, curé de Saint-Léon, 
Eugène Lamy, vicaire à Ste-Thèele, 
Lucien l'a(|uin. curé de Muskinon- 
gé et Georges Biron, aumônier des 
Frètes de l'Instruction Chrétienne 
«le In Pointc-du-Lac.

TROIS-RIVIERES. 29. (Du cor­
respondant du Canada) — La pa­
roisse de la cathédrale n fait l'élec­
tion de deux marguilliers, le pre­
mier, Me Lucien Comeau, c.r., rem­
placera M. Némèse Gnrccau, qui 
appartient maintenant à la parois­
se Stc-Catherlne de Sienne. M. Fré­
déric Poliquln remplace M. Nor­
man Labelle. niarguilller sortant. 
Le juge F.-X. Lacourslère devient 
marguilller en charge.

A St-Phllippe. M. Arthur Dau­
phin remplace M. William Boucher. 
Le marguilller en charge sera M. 
Edgar Donaldson, et le second, M. 
Adjutor Bournssa.

A Stc-Cécile, M. Médérlc Du­
fresne remplace M. Orner Rheault. 
Le marguilller en charge est M. 
Joseph Dumont et le second, M. 
Aimé Dion.

A Notre-Dame, M. Bruno Quessv 
remplace le Dr Adélard Tétreault. 
Le marguilller en charge est M. Ul- 
tic Rheault et le second, M. Ovllti 
Gour.

A St-Sacrement, M. Henri Lord 
remplace M. Pierre Larouche. M. 
Georges St-Picrrc devient mnrguil- 
licr en charge, et M. Joseph Gre­
nier, second marguilller.

A St-François «l’Assise. M. Anto- 
nlon Deshaics remplace M. Eugène 
Marcotte. M. Georges Baribeau de­
vient margulllior en charge et M. 
Louis Desjardins, deuxième mar- 
gulilier.

A Ste-Marguerite, M. Allde Le­
clerc remplace M. Alfred Mar­
chand. M. Adélard Proulx dcvten* 
marguillicr en charge et M. Char 
les-Kdounrd Plouffe, second mnr 
guillicr.-------------- «--------------
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Hr|MinM* de Imrmge
Sud détient quatre levées d'hon­

neur avec des plus-values à pique 
et a carreau pour l'annonce de ses 
coeurs redéclarables. 11 ne peut ir- 
pendant accomplir un contrat de 
manche sans un peu d'aide de son 
partenaire et aa déclaration d'ou­
verture doit se faire a une levée 
seulement. I«e contre d'appel d'Ouest 
demande nu partenaire d'annoncer 
■a plus longue suite, mais après le 
saut d'enchère de Nord, l'obliga­
tion d'Est de répondre disparait 
puisque les enchères sont tenues 
ouvertes n Ouest.

Le triple saut d'enchère de Nord 
indique une force limitée ù une le­
vée d'honneur et demie, mais mi 
moins cinq atouts et une distribu­
tion excellente pour un contrat «le 
luanehe. Nord indique en niëmt- 
tempn qu'il n'est pas positif qu'un 
contrat de manche puisse être ac­
compli pur son côté, mais il nnnon- 
ce une main qui ne vaudrait pas 
grand'rhusc en défense et que son 
saut d'enchère est fait pour empê­
cher les adversaires «le se commu­
niquer leurs longues suites ou de 
les forrer à le fulie à un niveau tel­
lement élevé qu'il y a risque à ne 
pas faire le meilleur choix.

Au retour des enchères, Sud n'a 
aurune hésitation à se montrer sa­
tisfait du contrat demandé et n' im- 
hitlonne nullement un eontrut «le 
chelem puisqu'il sait «pie les jeux 
combinés de son côté n«* peuvent 
compter plus de cin«| levées d’hon­
neurs et demie et qu'un contint «le 
dix levées de jeu en exige autant.

Jeu du déchirant, ou «te jouer pique 
ou tièfle «pii fera tout aussi bien 
l'affaire «le Sud, puisqu’il peut dé­
fausser un carreau d’une main et 
couper de l'autre. De toute façon, 
les perles à carreau seront limitée* 
à une s«‘iih» levée el le contrat do 
«ll\ levées «le jeu fera accompli 
grâce au coup brillant du décla­
rant.

TA-RAIS-DU

Us juins si soivim.
y «"Le Canada" érrivalt, il 

• 25 ans...
Le 30 décembre 1918: Les trois 

candidats libéraux ont remporte 
la victoire aux élections complé­
mentaires provinciales; M Hcn- 
ry Miles dans M«intrénl-St-Lau- 
rent. M. Octave Fortin «huis 
Mntane et M. Annulée Monet 
dans Napierville... Mes fonction­
naires évadés «h» Russie révèlent 
«|tie les enfants y sont mainte­
nant forcés de suivre des cours 
«l'nthéisnit*... La Franco ne désire 
aucune annexion pour «’liemême, 
déclare le minislre «les Affaires 
étrangères, M. Stephen Bichon...

Donneur: Sud. 
Est-Ouest vulnèrabb 1

A ,u:>(y u v io nia 
O in a a

y a"Le Canada" écrivait, il 
10 ans..

Le 30 décembre 1933: Il a été 
décidé en Allemagne de réduire 
le nombre «les étudiants admis 
eux facultés régulières «les uni­
versités à 15,000, «huit 10' «le 
femmes.. La mortalité a baissé 
au Canada «le 4.5' sur l'an der­
nier et établira un record sans 
précédent : la diphtérie montre 
une diminution «le 50' et le 
rancer une augmentation «le 
UN... Décès de Mlle Hélène Ma­
lin. nsslstante-ronseï vatrire «le la 
Bibliiitliêi|ue Fraser. bollc-s«MMir 
de M. Raymond Tnnghe...
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passent
Ouest entame du Itol de pique.

Dès que les cartes du mort sont 
étalées, le déclarant commence l’in­
ventaire de ses perdants. Deux per­
dants certains à ph^iie, aucun a 
coeur et aucun à trefle, puisqu'il 
aura nombre d'atouts au Jeu du 
mort pour couper les petits de Sud; 
à carreau, deux perdants probables. 
Après la perte des deux premières 
levées, le plan du déclarant ne peut 
être autre que de chercher à limi­
ter à une levée certaine, ses per­
dants à carreau.

Il s'agit donc d'éliminer les trè­
fles aux jeux de son côté, de reti­
rer les atouts des adversaires et de 
chercher û perdre In première ron­
de de carreau a Ouest sans avoir a 
prendre l’impasse du Valet. Puis­
qu’il n’y aura plus de pique ou trè­
fle aux Jeux de Nord-Sud et «|u’ll 
n'y n plus d’atouts aux adversaires, 
Ouest sera forcé de retourner car­
reau vers la fourchette A-R-V au

RÉCURERAI ION
l.:i récup«*’rntlon des objets de 

rebut en métal, de» matières 
grasse* et des os, du papier, du 
caoutchouc, etc., est plu» neces- 
•alro quo jamais pour aider à 
gagner la guerre.

Comme II est difficile au co­
mité central do récupération 
d’envoyer un camion chaque 
fois qu’on a un petit paquet à 
remettre, on suggère aux gens 
do se grouper entre voisins H 
d» ramasser régulièrement tout 
ce qu'ils peuvent, surtout pour 
co qui concerne les os et IM 
graisses, qu'on no peut conseil 
ver longtemps.

En te groupant ainsi, on pouft 
ra en un jour ou deux accumo* 
1er ttnn quantité assex const dé­
raille do matières do rebut On 
n’aura alors qu'à appeler BE* 
lalr 2515 et un camion Ira, dans 
lo plus bref délai possible, cher­
cher co qu’on aura récupéré. 
Tous ceux qui lo peuvent, at 
particulièrement lo voyageur ds 
commerce, sont invites à aller 
porter eux-mêmes à l’entrepôt 
du Comité do la récupération, 
521 ruo lllsson, tout co qu’ils 
pourront ramasser cnes eux et 
rhrx leurs voisins.
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Cet quatre navigatcuri de la province de Québec ont reçu leurs ailes 
récemment à l’ccolc d'aviatcurs-objcrvatcurs no 10 de la R.C.A.F., à 
Chatham. N.-B. De gauche à droite. R. St-Arnaud. 20 am. till do M. H. 
St-Armud. de i/entrcal: J.-H. Carpentier, 31 art. fi!z dr M |.-B. Car­
pentier. de Buckingham. P. Q.: B. Cohen. 25 an», est le till de M. et 
Mme H. Cohen, de Montreal: Dennis O'Sullivan, 27 am, till de Mme 
D. O'Sullivan, 2285, avenue Melrose, Montreal. (C.A.R-C.)

VANCOUVER, 29. (C.P.) — Un 
brouillard épais venu de la mer 
s'est abattu aujourd’hui dans le 
port de Vancouver, paralysant nin 

Isi la circulation «lans le qtiuitb’i 
«les affaires du sud de la ville, 

jtfest la dix-septième journée de dé- 
«’Cinbre «iue Vancouver passe dans 

lia brume.
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“ttofîe du pays”
L'n brave garçon d’Arthabaska, l'aviateur 

Gabriel Maheu, perd la vie dans le ciel d’Ita­
lie le 28 juin, à Page de 20 ans. Ce n’est pas 
la seule victime canadienne de cette guerre, 
hélas! 11 y en a d’autres de la même vilic 
d’Arthabaska. Les deuils sont plus nombreux 
à Montréal même.

Ces jeunes héros qui meurent là-bas pour 
nous sauver d’un péril sur lequel certains 
d’entre nous sont encore assez dépourvus de 
sens pour prétendre qu’il n’existe pas, sont 
de bien grands personnages dans notre exis­
tence d’aujourd’hui. Nous nous devons de les 
honorer en tout temps. Ils imposent le si­
lence à ces blancs-becs de l’antiparticipation 
et de l’isolationnisme que nous avons eu le 
malheur de trop écouter.

Gabriel Maheu les dépasse de cent coudées 
dans l’estime do ses concitoyens.

“Au moment où vous recevrez cette lettre, 
écrivait-il à ses parents avant de partir pour 
le front, ne vous attristez pas sur mon sort. 
J’aurai déjà donné ma vie pour vous tous que 
j’aime tant et pour mon pays. Vous n’avez plus 
qu’à vous relever et à vous honorer qu’un de 
vos fils soit mort pour la protection de son 
pays.

"Joffre ma vie et mes souffrances à Dieu 
pour réparer les offenses que j’aurais pu vous 
causer. Je me suis déjà trompé, mais je 
m’en repens de tout mon coeur. Soyez 
sûrs que ma pensée a toujours été avec vous, 
et qu’elle le sera jusqu’au dernier moment, car 
de jour en jour, j’ai constaté ce que vous avez 
été pour moi, et jamais je ne serai capable do 
vous prouver toute mon affection. Le sacri­
fice seul de ma vie, afin de vous assurer la 
liberté, sera le prix de ce que vous avez fait 
pour moi. Je n’ai pas d’argent à vous lais­
ser. Mon héritage est la fidélité au devoir.”

Un n’invente pas des sentiments comme 
ceux-là devant la mort, quand on sait que 
d’autres avant soi ont été défigurés et car­
bonisés dans .leurs carlingues par les explo­
sifs ennemis.

Il y en a bien qui auront le coeur assez sec 
pour douter des véritables sentiments du sol­
dat partant pour le feu. Us se sont déjà si­
gnalés aux sanctions morales de la société 
qui les ostraciee à bon droit.

Cette lettre émouvante n’est pas venue seu­
le aux parents affligés de Gabriel Maheu. 
Il faut citer ce passage de la lettre de l’aumô­
nier des glorieuses “Alouettes”, le Père Mau­
rice Laplante:

“Je vous offre mes sympathies, chers pa­
rents, dit le bon “padre”. En même temps, 
je vous félicite d’avoir la gloire de posséder 
un tel héros au ciel. Dollard des Ormeaux 
n’est pas mort dans des meilleures conditions. 
Tous deux savaient qu’un jour ou l’autre ils 
feraient face à une mort certaine et tous 
deux aussi, ont fait leur devoir jusqu’au bout, 
sans fléchir, le sourire aux lèvres, sourire 
inspiré par la joie de se renoncer et de se 
donner à une cause chère.”

Les deux documents ont été récemment 
reproduits dans le journal d’Arthabaska, 
VXJniôn des Cantons de l’Est à l’occasion de 
Noël qui est au Canada français une belle 
fête du souvenir. On se souviendra long­
temps chez nous de ces sacrifices accomplis 
avec noblesse de coeur, dans le désintéresse­
ment de la jeunesse.

L’héritage de celui-là est la “fidélité au 
devoir”. Les mots ont ici tout leur sens pro­
fond. Personne ne devrait avoir le droit 
flejes déformer.

Ce ' 1 entre cultures
Les Canadiens français sont fréquemment 

l’objet d’études fort intéressantes dans les 
provinces voisines ou aux Etats-Unis où ce 
que des esprits superficiels voulaient appeler 
“the Quebec problem” est devenu pour des 
intellectuels plus sérieux le problème cana­
dien tout court.

Les considérations pertinentes que vient 
de faire le professeur A. K. M. Lower, pré­
sident du United College, à l’université du 
Manitoba, sur ses compatriotes les Canadiens 
français, méritent d’etre signalées à l’atten­
tion. Il ne s’agit plus pour lui de différences 
entre deux langues ou deux religions, mais 
bien entre deux cultures.

"L’affaire du cultivateur — ou de Inhabi­
tant” comme on le désigne aujourd’hui au 
Canada — n’était pas de viser au progrès 
mais de faire de la terre, dit le professeur 
Lower. Pour faire de la terre, on a besoin 
de beaucoup de bras. La nature a pourvu 
à cela, comme elle le fait toujours. Presque 
tous les peuples pionniers sont prolifiques, et 
les Français transplantés l’ont partîculière- 
jnent été. Il ne manquait pas de vivres ni de

besogne pour chaque nouvel enfant. Un peu­
ple aussi sociable n’a vu aucun mal à s’en­
tourer des siens dans l’épanouissement ra­
pide, régulier des liens de la famille. Tout 
au contraire, il y a trouvé le bonheur dans la 
vie et non dans les choses.”

Il faudrait citer encore plusieurs autres 
paragraphes de ce discours présidentiel très 
révélateur récemment prononcé à l’université 
du Manitoba. '

Son auteur ne s’en tient pas qu’aux Cana­
diens français; il établit aussi le contraste en­
tre cette vie simple et heureuse sous le signe 
du catholicisme, et celle qui s’écoule en dehors 
de Québec sous le signe du protestantisme et 
particulièrement du calvinisme. “Le dynamis­
me des instincts acquisiteurs a transformé le 
monde, dit le professeur Lower, mais les so­
ciétés dominées par ces instincts — et la nôtre 
est une de celles-là — sont, malgré leur éclat, 
vides à leur centre même.”

On pourra juger d’après ces citations de la 
valeur de cette remarquable contribution à 
l’unité nationale, car à chaque fois qu’un de 
nos compatriotes de langue anglaise veut bien 
se donner la peine d’examiner tous les côtés 
des problèmes ethniques du Canada, comme 
l’a fait avec un incontestable mérite le pro­
fesseur Lower, nous nous acheminons vers 
une connaissance plus approfondie de nos pro­
blèmes et vers des solutions moins empiriques. 

------------------- + ----- - — ■ —

M. Duplessis devra s'expliquer
Depuis que le gouvernement Godbout a 

pris l’importante décision d’étatiser la Mon­
treal Light, Heat and Power, il ne se passe 
pas de semaine sans que le chef de l’Union 
Nationale ou l’une quelconque de ses créa­
tures ne se mettent en frais d’attaquer le 
parti libéral provincial sur la législation lour­
de de conséquences qu’il se propose de pré­
senter à ce sujet à la prochaine session.

L’on verra à cette session M. Maurice Du­
plessis se constituer impudemment le défen­
seur des compagnies d’électricité. 11 ne le 
fera certes pas de façon ouverte: un homme 
qui a promis un si grand nombre de réformes 
économiques auxquelles il n’a jamais donné 
suite malgré l’exercice du pouvoir iiendant 
trois ans, se doit d’être discret. Mais, en 
bon procédurier, il n’en fera pas moins bonne 
besogne pour le trust.

Ceux qui ont été de ses partisans, comme 
le Dr Philippe Hamel, par exemple, savent 
à leurs dépens tous les tours que le député 
de Trois-Rivières avait dans son sac i>oiir 
faire des lois de camouflage. Cet homme n’a 
guère changé, et aujourd’hui «ju il est dans 
l’opposition, il ne pardonne pas volontiers à 
ses successeurs d’agir à sa place mieux que 
lui et plus efficacement.

Chanter la louange de ce chef tory, de cet 
ancien premier ministre qui a laissé se perdre 
tant d’occasions d’être utile aux siens, n’est 
pas, il va de soi, chose facile. Cela fait (pie 
certains articles, écrits encore de nos jours, 
sont vraiment déconcertants de naïveté sinon 
de pur cynisme.

“Nous avons vu, écrivait quelqu’un récem­
ment, comment certaines lois fondamentales, 
que nous avons analysées, en noua servant 
des documents officiels, ont contribué à assu­
rer le bonheur de la population en décrétant 
qu’à l’avenir, dans la province de Québec, 
ce ne seraient plus les compagnies, les bras­
seurs d’affaires, les "schemers”, qui auraient 
le haut du pavé et l’oreille du gouvernement, 
mais le peuple. Nous avons vu que toutes 
ces lois tendaient à une fin: assurer au peu­
ple de la province de Québec la pleine et en­
tière possession et jouissance du patrimoine 
national qui nous a été légué, par nos ancê­
tres.”

L’auteur de ce paragraphe visiblement en­
tortillé devrait bien réserver son encre à des 
tâches plus urgentes pour le bien même de 
son parti, et nous expliquer plus clairement 
comment il se fait que son chef soit le seul, 
dans ce temps-ci, à s’opposer de l’étatisation 
de la Montreal Light, Heat and Power, et de 
façon aussi irréductible.

S’il y a une loi qui tend à assurer au peu­
ple du Québec l’entière possession du patri­
moine national c’est bien la législation an­
noncée par le gouvernement Godbout. Tout 
le monde l’admet, excepté ceux qui sont, pour 
des raisons évidentes, contre cette loi.

L’électeur moyen ne demandera pas de­
main d’explications à ceux qui auront posé 
ces actes de progrès, mais il en exigera beau­
coup de ceux qui se seront opposés à ce que 
le peuple de Québec ait l’entière possession de
son patrimoine.

-----------------------«-----------------------

Autour et alentour
Après les explorateurs, 

les cuirassés et les avions
IVarchlpel des Salomon et les lies de la Nouvelle- 

Bretagne et de la Nouvelle-Irlande où Japonais et 
Américains sont aux prises, ont été découverts en 
1568 par l’explorateur espagnol Alvarez de Mcndano 
ou, dans l’orthographe moderne, Alvaro de Mcndana, 
qui partit de Lima, Pérou, en 15f»7, à l’aventure, sur 
le mystérieux o'éan découvert plus tôt par Magellan.

Deux siècles plus tard, en 176*. le capitaine Carteret 
découvrit, entre la Nouvelle-Bretagne et la Nouvelle- 
Irlande, le détroit de Saint-Oeorges qui devint la route 
la plus fréquentée parce que la plus directe vers la 
Malaisie et l’Extrême-Orient.

Il y a, il va sans dire, bien des points de géogra­
phie que se disputent encoïc les nations européennes 
qui ont encouragé les explorations. Les Pranquis j-ux- 
mêmes ont été des pionniers dans ces j*aragc.-, comme 
en font foi les noms de Loulsiade, de Bougainville, 
d’Entrecasteaux et de Cholseul qu’on trouve dans les 
lies .Salomon et dans les archipels adjacents.

Mais Ica Français comme les Anglais, nu sont arri­

ves sur les lieux que deux siècles après les Portugais 
et les Espagnols.

La guerre qu’on a portée dans ces paradis Junju’icl 
épargnés par les luttes Idéologiques des nations trop 
civilisées ou trop barbares, fait se rouvrir les plus 
beaux livres du monde, les relations de voyages de 
Bougainville et du capitaine Cook, celles de l’amiral 
Dupetit-Thouars et «et étonnant Journal du compa­
gnon de Magellan. Plgnafetta.

* * *

Le satellite de personne
On trouve parfois dans ccilaine presse d'Amérique 

U crainte que la France de demain ne se replie sur 
elle-même dans une sorte de nationalisme déçu, et 
l'on va jusqu'à jienser que ce sentiment s'exptimerait 
déjà dans cet t unes attitudes du général de Gaulle.

M. Pierre Viénot, délégué général du Comité de la 
Libération prés le gouvernement britannique, a dé­
montré récemment, à un déjeuner de l'Anglo-Amerlcan 
Press Association a Londres, la fausseté de ces no­
tions.

“Ce n’est jias vrai", dit M. Viénot. "Il est admit able, 
au contraire, que le vrai génie de la France — qui est 
universel ~ s'affirme déjà pendant le combat où elle 
est aujourd'hui engagée." M. Viénot vient de recevoir 
de France un petit volume clandestin intitulé Les 
Cahiers de la Liberation et portant en dernière page: 
"Achevé d’imprimer sous l'occupation nazie, le -5 sep­
tembre 1913.’’ Dans ce manifeste, M. Viénot souligne 
la phrase suivante : "Sans le concours des autres hom­
mes issus îles autres nations, la France ne pourra évi­
ter une rechute, écarter le mal t/ui la touche'a de 
nouveau si elle n’est qu’une grande nation seule.”

Voilà la conception de paix qui s'esquisse dans les 
milieux dirigeants de la résistance française. Bile pro­
cède de la plus large conception internationale. Et 
M. Viénot conclut : "Mais ce qui est vrai, c’est que la 
France de demain aura un sens élevé et fier de su 
dignité et il faut le comprendre dès aujourd'hui."

I-a France de demain ne sera pas nationaliste, mais 
elle sera intensément patriote. Il y a entre les deux 
conceptions mie différence notable. Tant pis pour 
ceux qui ne la distinguent pas. Us auront un rude ré­
veil le jour où ils tenteront de réduire la France au 
rôle de satellite.

A WASHINGTON 
ggrt CARROUSEL

The Washington Merry-go-Round
- -------- par Drew Pearsan ----------------

Le sénateur Walsh s’oppose au plan de la marine 
qui préconise l’envoi do "Waves" en service outre­
mer — Ces femmes sont destinées à aller rempla­
cer des hommes dans les zones situées loin de tout 
danger, niais le sénateur »e fait le “défenseur" de 

l’élément féminin.
WASHINGTON. — Le sénateur Dave Walsh, de 

l’état du Massachusetts, s'est constitué en comité 
d'un seul membre, dans le but de protéger la pureté 
de la femme américaine. La marine des Etats-Unis 
veut expédier des WAVES outre-mer. mais M. Walsh, 
à son titre de président du Comité sénatorial des 
affaires navales, a déclare: "Les Américaines ne doi­
vent pas être soumises à la mauvaise influence du 
service outre-mer”.

La. marine veut envoyer des WAVES outre-mer à 
cause du manque de main-d’ocuvre. Au point où en 
sont les choses, la marine est forcée d'utiliser des 
hommes dans les bureaux à plusieurs bases situées 
près du théâtre des hostilités. La marine a de gran­
des bases à Porto Rico, Trinidad. Terre-Neuve et 
dans la zone du canal de Panama. Ces bases ne sont 
pas jugées dangereuses du point de vue militaire, pas 
plus que les villes de New-York et de Sun Francisco 
ne le sont. Les WACS ont la permission de servir à 
ces bases, et la marine a le droit d’y envoyer des 
civiles, mais à cause de l'opposition du sénateur 
Walsh qui veut ’•piotéger" la femme américaine, les 
WAVES ne peuvent y aller.

Les plus hautes autorités de la murine ont plaidé 
pour que les WAVES puissent aller outre-mer: le se­
crétaire Knox, l'amiral Randall Jacobs, chef du per­
sonnel naval et le capitaine Mildred H. McAfee, 
directeur des WAVES.

L'amiral Jacobs a déclaré que l’amiral Harold Stark, 
commandant en chef de la région européenne, avait 
écrit: "Envoyez-mol des WAVES, je pourrais en uti­
liser 50 dans mes bureaux de Londres, et ainsi libérer 
autant d’hommes pour le combat”.

Le comité des affaires navales du Congrès fut im­
pressionné par cette missive, et il était décidé à donner 
une chance aux WAVES, mais le sénateur Walsh a 
torpillé le projet au Sénat. Le sujet n'a jamais etc 
discuté au Sénat. Walsh a siégé seul et l'a discuté 
avec lui-même. Pendant ce temps, le secrétaire de la 
guerre envoyait mille WACS dans le Nord de l'Afri­
que.
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Poésie canadienne
Le numéro de septembre de la Tribuna Judiciura. 

de Rio de Janeiro, nous est arrivé i/uch/ucs jours ajuis 
guc M. Jean Désy nous eut quittés jiour aller repren­
dre son poste au Brésil. Sous avons dijii reproduit 
îles extraits des périodiques brésiliens qui ont noté 
l'excellente impression produit! par T Anthologie des 
Poètes canadiens, que notre Ministre a eu l’heureuse 
pensée de publier la-bas. S'uns avons été agréablement 
surpris de lire ce nouveau témoignage de la fonction 
diplomatique — assez imprévue au regard de certains
— que nos poètes peuvent remplir «l l'étranger, g rêne 
il l’initiative île nos ambassadeurs. Ju.v.M nous parait- 
il intéressant de traduire et de reproduire cette ap­
préciation d’une revue judiciaire qui. siiu/ erreur, ne 
s'intéresse pas d'habitude aux manifestations poéti­
ques.

La diplomatie a cessé d’être un jeu d’intérêts et 
d'ambitions auquel se livrent seulement les grands do 
la terre; et quelques mains ne suffisent plug à stran- 
guler la destinée des nations. Aujourd'hui, les masses 
participent activement au gouvernement. Même dans 
les pays totalitaires, la fleur «le la dignité humaine 
s'épanouit, et les conquêtes de la démocratie ne se 
perdent point. L'Italie nous en fournit un exemple. 
L; fascisme a régné tint «ju’il utilisait le peuple com­
me un instrument passif do pouvoir; mais lorsqu'il a 
réquisitionné le sang, la vie, la fidelité, l.i confiance, 
la loyauté et le courage des troupes recrutées dans 
le peuple réduit a l’esclavage, il s'est trouvé sur le 
bord d'un abîme «jui l’a englouti.

C’est pourquoi la diplomatie ne peut plus être cir- 
conscritc dans les formules protocolaires ni se confi­
ner dans les chancelleries. Elle «loit trouver dans le 
peuple le réconfort et l'assistance d’une approbation 
spontanée.

Le ministre Jean Désy l’a compris. Il personnifie 
les qualités particulières à son pays, la fusion har­
monieuse du clair esprit français avec la froide as­
surance britannique, et les a apportées avec lui en 
inaugurant au Brésil la première légation du Canada.

Pour accomplir sa mission, ii ne s’est pas contenté 
de conclure des accords diplomatiques, politiques ou 
sociaux; il a voulu semer au Brésil de vigoureux sen­
timents d'amitié à’l'égard de su patrie, puisque per­
sonne ne peut aimer ce qu’il no connaît pas. En pu­
bliant le volume Intitulé : hi des poètes canadiens 
vous parlent du Canada, le ministre Jean Désy n vou­
lu faire connaître son jiays et ses* compatriotes sous 
leur aspect le plus vivant : le jiiltorestjiie de la nature 
et les émotions de l'homme transposés par l’inspira­
tion des meilleurs poètes canadiens.

Dana lu choix «les poèmes et dans la composition do 
cette beilo anthologie, le brillant diplomate et Juriste 
a révélé !«• goût et In culture que nous avons vite re- 
«connus et npjtréidéK «.•lie/ lui.

Dans ce cadeau qu’il nous a jucscntc, L sensibilité 
brésilienne a trouvé la meilleure garantie d’un cou­
lant de sympathie qui ne fera qu'accroître «t embel­
lir entre le Canada et le Brésil.

tÂ'smmt

John L. Lewis tend toujours l'hameçon

PROPOS UKBOSSE HUMEUR

umm DE LDXE
Par Phyl La Ferrière

Au pied du sapin enguirlandé de lumières, chargé 
de vif argent, de montgolfières dorées, de clochettes, 
et tout saupoudré du ’neige", l'oncle Theddy déballe 
les étrennes destinées aux enfants. A Germaine, une 
j»oupée joufflée et rose, fagotée comme une danseuse 
de ballet: à Beso. son filleul, quelque chose de rare. 
D'une énorme boite, il retire un appareil compliqué, 
puis différents objets dont l'emploi, à première vue, 
semble fort mystérieux. Un silence impressionnant 
accompagne cette cétémonie. Nul n'ignore que l’oncle- 
à-héritage arrive d'Europe, que les jouets français 
sont intéressants et coûtent les yeux de la tête. Cette 
année Beso recevra un riné-kodak. Il n’en a jamais vu 
auparavant. Ne sachant trop comment remercier son 
parrain, il se jette dans ses bras et l'embrasse malgré 
la barbe qui chatouille désagréablement ses petites 
narines.

Ce n’est pas en vain que Théodoi e Jasmin s'est 
signalé par un cadeau princier. Cet objet de luxe lui 
permettra de faire preuve de son érudition devant 
un auditoire distingué.

—Cet instrument, dit-il, est un objet compliqué et 
délicat. II convient donc d’en enseigner le mécanisme 
à Beso. Les enfants ont si tôt fait de démantibuler 
leurs jouets sous prétexte qu'ils ignorent comment 
ça fonctionne.

Dans le grand salon, on a tendu un drap contre 
le mur. Après avoir introduit dans l'appareil une pe­
tite lampe électrique, puis une bobine, l'opérateur ré­
clame l’obscurité la plus complète et un silence "ob- 
solu". Enfin, avec un air de mystère comme en ont 
ceux qui travaillent au milieu d’éprouvettes, il met 
au point son appareil puis établit le contact.

Au moment où apparaît sur l'écran un dessin colo­
rié, un ceint de rire accompagne cette première dé­
monstration car l’opérateur a. par mégarde, placé 
son film à l'endroit alors qu'il aurait fallu, selon les 
données les plus élémentaires de la photographie, pla­
cer la pellicule renversée pour que l’Image puisse ap­
paraître dans sa situation naturelle.

—Simple erreur technique, quoique étrange ano­
malie ! murmure l’onde Theddy. Un peu de patience 
et nous ferons un beau voyage à l’ocil. c’est le cas 
de le dire.

"Voici d'abord le Colisée, déclare le conférencier, 
lieu de réunion et de réjouissances publiques, où la 
foule romaine, avide de spectacles sanguinaites. as­
sistait à la mise en boite des premiers chrétiens. Vous 
remarquerez. Mesdames et Messieurs, que ce sont 
d'imposantes ruines et qui témoignent par leurs di­
mensions colossales, de l’importance que «e théâtre 
avait au temps des Césars.

"La seconde série d'images représente de Jeunes 
amoureux rêvant, nonchalemment étendus au fond 
d’une gondole tapissée de fleurs. A l'arrière-plan, le 
Pont des Soupirs. Remarquez bien le rayon du soleil 
couchant illuminant la Grand Canal, les roses ornant 
le corsage de la jeune fille. Tout cela semble naturel 
et le frisson qui passe sur l’eau ajoute à la poésie 
du tableau. Malheureusement, on n’entend pas chan­
ter le gondolier. Un j«»ur viendra, peut-être, où nous 
aurons du cinéma parlant.

"Voici la Tour Eiffel élevanl son armature d’acier 
dans le ciel de Paris. Ce monument, qui fait songer 
à la Tour de Babel, est un défi nu bon sens, je dirai 
plus, c'est un blasphème. Moi qui vous parle, j'y suis 
monté jusqu’au sommet et, du haut de la plate-forme 
supérieure, j'ai réalisé pour une fois que l'homme 
est bien petit."

L'oncle-à-héritage est né orateur. S’il n’a jamais 
parlé devant une foule anonyme, il ne se gêne pas 
en famille. Il devient, dans ses bons moments, intaris- 
sable. Ce soir, il désire briller devant Madame Bros- 
sois, une femme de lettres qu’il estime fort depuis 
qu’il désespère de s’en faire aimer.

"Comme nous sommes loin de la pauvre lanterne 
magique, cet instrument d’optique qui émerveillait le 
monde entier ! Combien de perfectionnements n’ont- 
ils pas été apportés depuis l'époque où l’on représen­
tait des images immobiles et insignifiantes ! Autre­
fois. et cela date d’hier, en superposant deux appa­
reils ou en les pinçant côte à côte, de façon que les 
cercles «le lumière projetés par chacun des doux ob­
jectifs soient ronccntiKjues et du même diamètre, on 
faisait apparaître une image mobile nu milieu d'une 
autre qui demeurait immobile. Par exemple, un navire 
voguant à jilclne voilés vers un écueil; un train tra­
versant un pont; un ballon s’élevant.vers les nuages. 
On a cru alors. Mesdames et Messieurs, que la science 
avait dit son dernier mot, «lu'ellc avait atteint un 
sommet. Et quel sommet !

"L’art de produire des effets étranges au moyen 
des rayons lumineux et «les ombres, était sans doute 
connu des anciens piètres égyptiens, qui s'en ser­
vaient pour effrayer le peuple et le rendre docile.

‘■Pcn«lant le moyen âge. ces antiques Impostures, 
formellement interdites au clergé chrétien, furent sou­
vent reproduites jiar les prétendus sorciers, pour abu­
ser naturellement do la crédulité des ignorants.

"On raconte que le moine Bacon, qui fut enfermé 
pendant plus do vingt ans comme magicien, émerveilla 
un jour les habitants d'Oxford en voyageant dans 
l'air, depuis la pointe d’un clocher jusqu’à la cime 
d’un autre. On pensa, racontent les vieux historiens, 
qu’il se servait de miroirs réfléchissant son imago 
pemlant qu’il marchait sur le terrain des vaches.

"En tout cas. quelques auteurs attribuent la décou­
verte de la lanterne magique à ce moine célèbre, vers 
1260. D’aucuns prétendent «juc c'est le jésuite Klrchcr 
qui inventa cet instrument d'optique car dans la jire- 
mlêru édition «le IMr.v magna lucis cl umbrae (Grand 
art du la lumière et «les ombres» d’Athnnasius Klrchcr. 
jiublié à Rome en 1646. on rencontre une grossière 
gravure représentant une lanterne en forme do baril, 
avec une extrémité fermée par un miroir concave. 
Doit-on en conclure de cette simple description quo 
cet homme d'Eglise est l'inventeur de la lanterne 
magique 7 II est permis «l’en douter quand on lit, 
dans les mémoires «b1 Benvenuto Cellini, le récit cir- 
••«in '• n«'ié «l’un nnangement optl«|iio au movun dii«|«iel 
mi jnctie sicilien jirodulsit, au Colisée de Rome, des 
effets merveilleux attribués à In nécromancie. L'in- 
crédulo Cellini eut beaucoup do peine â rassurer les 
assistants effrayés.

"Dans 1s seconde édition de l'ouvrage de Klrcher, 
publié à Amsterdam, en 1671, l’auteur reconnaît de­
voir la reconnaissance de l’appareil qu'il décrit à un 
mathématicien danois appelé Thomas Walgenstsnlus, 
qui fabriquait des lanternes magiques et les vendait 
comme des curiosités aux princes italiens et aux riches 
habitants de Rome.

"La lanterne magique. Mesdames et Messieurs, a 
donné naissance, vous vous en doutez bien, à la lan­
terne à projections. Nous attribuons aux frères Lu­
mière, l’invention du cinématographe. Vous connais­
sez les prodigieux développements de cet appareil de­
puis ces dernières années. Un jour ou l'autre, al la 
science n'a pas encore dit son dernier mot, nous au­
rons, grâce à la radio, des vues animées chez soi.”

La conférence terminée, faute de notes supplémen­
taires. l’oncle Theddy réclama la lumière. On s’aper­
çut alors que les enfants Jasmin avaient quitté subrep­
ticement le salon pour aller s’amuser avec leurs 
jouets ordinaires, infiniment moins compliqués qu'un 
ciné-kodak et qui ne nécessitaient pas. de la part de 
leurs parents, de longues et savantes dissertations. 
On retrouva Beso jouant au roi Hérode, Juché sur un 
escabeau lui servant de trône, et Germaine remplia- 
sant le rôle de Salomé emportant à son maître sur 
un plateau d'argent, en guise de la tête de saint Jean- 
Baptiste. des chocolats assortis.

De retour au salon, les grandes personnes réclamè­
rent une seconde édition du programme. Enchanté, 
l'opérateur acquiesça de bonne grâce. On put ainsi 
admirer, une fois de plus, le Colisée, la Tour Eiffel, 
les Invalides, la colonne Vendôme, le Palais des Doges, 
la Place Saint-Marc et autres monuments et endroits 
célèbres fort connus chez ceux qui ne voyagent point, 
mois collectionnent des cartes postales illustrées.

A l'issue de la représentation, Monsieur Jasmin, 
réalisant la valeur inestimable de cet appareil, le 
confisqua, séance tenante, pour l'enfermer dan« sa 
bibliothèque comme objet de luxe à soustraire au van­
dalisme des enfants.

TRIEUSE LIBRE

"Préparons l'avenir”
Montréal, 57 décembre, 19iS.

Monsieur le Réducteur,
On nous a annoncé que le réseau français de Radio- 

Canada allait commencer dès janvier une série d’émis­
sions portant sur les problèmes économiques et so­
ciaux de notre pays. Ce. programme intitulé: "Prépa­
rons l’avenir” sera /dus qu’un simple programme ra­
diophonique puisque les auditeurs sont invifrfs à s'or­
ganiser en équipes, a discuter les sujets traités et à 
envoyer leurs commentaires à un comité spécial qui 
les fera connaître au public.

S'ous .savons qui les Canadiens de langue anglaise 
nul déjà comincnn un travail analogue avec le pro­
gramme "Of things ta come”. S'ous sommes donc tris 
heureux que lu même occasion d'ex/trimer nos opi­
nions nous soit offerte.

Cependant un point me force à formuler une cri­
tique. Pourquoi ces emissions auront-elles lieu le di­
manche après-midi f II semble qu'un soir de semaine 
est beaucoup mieux approprié pour la réunion d’une 
équipe. Les citadins comme les gens de la campagne 
considèrent le dimanche comme une journée de repos 
•>u île visites. Les équij>es d’auditeurs auront, au con­
traire, un effort il faire. Ce genre de forum esf uue 
chose nouvelle à introduire dans nos habitudes et le 
travail des organisateurs sera sans doute doublement 
difficile a accomplir si nn tel obstacle vient s'ajouter 
à leur tâche.

Le forum social "Préparons Ta venir” est une néces­
sité et c’est justement parce que son importance est 
i-onsidériildc que tout doit être tenté pour en faire un 
succès. Ce succès dépend non seulement du nombre 
d'auditeurs qu'il attirera mais surtout de la participa­
tion active dn ceux-ci â la discussion qui doit suivre 
chaque «Emission et aussi du nombre d'équipes qui en­
verront leurs commentaires et suggestions.

C'est donc par désir d'un succès complet et avec ht 
certitude d'exprimer l’opinion d’un grand nombre de 
futurs auditeurs que je souhaite lu diffusion de ce 
programme un jour de semaine, au début de la soirée 
vers huit heures ou huit heures et trente, plutôt que 
le dimanche après-midi. . (

Avec l'espoir, monsieur le rédacteur, que X'ous vour 
drez bien foire, connaître il vos lecteurs cette opinion 
fiait âgée ju\r jdusicurs organisateurs d'équipes, je 
ih-meure,

Votre bien dévoué,
Robert Bergeron

Membre des Amls.de l'Art 
---------------------- «-----------------

Feuilles Volantes
On aura tout bu !

* * s
S'c jiintc jins qui veut.

«K ¥ #
Plus moyen d’entonner... B

«i« ¥ *
O liqueur désenchunteresse !

*
Il nous reste La Chartreuse de Parme.

* * ¥

Moins Ton brasse, moins Ton chambranle.
# ¥ *

Comme il <i eut îles greniers célèbres, il y eut des 
cuves fumeuses. •

¥ <« *
On demande au Père Gaucher de faire connu lire le 

secret de son élixir...
* ¥ *

La guerre aura fait en quatre ans cc que défunt 
Volstead ne fiat accomplir en dix.

¥ * ¥
C’est maintenant que Ton se rend compte que If 

i.in de pissenlit avait du bon.
* , * ¥

On ne jmrle plus du "droit du bouchon", mais cha­
cun jiciisc a son droit «1 In bouteille.

* * ¥
Ce qui nous surjuissc, c'est que certaines gems trou­

vent encore le moyen d'être toujours entre deux vins.
(La Tribune)

TRISTAN

Camaraderie
"La France célèbre ic troisième anniversaire de 

la Ijégion ...
Comme il fallait «jm: cc rnsHcinhlcnicnt eût lieu en 

plein coeur «lu In vieille Gaule, on a choisi la terrr 
antique «lus Aivumus... Et <'u n«* sera pas un des 
moins étuoiivc ni s sujets il«* réflexions pour lew Fran 
<;«ls que dn culebiur l'Auvcigne, à l'heure même OÙ 
cotte tenace province donne encore à la France un 
des hommes do son destin ("Grlngolre", 28 août),

Ce lion Curhucciu... Il n’ouhlle Jnmaie aes eopalns, 
ni ceux do Vichy, ni ceux d'atlleura...

1771
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A l’impérial Au PalacaAu S.-Dcnis samedi

$

la bell* artiifi Mirait* Salin «t Aima Clarion^, dans una Kâna du 
film "Coupa da fau" dêa aamadi au Saint-Dania.

Una uèna du film "Tfiank Your Lucky Star”, qui prendra l'affkfca 
demain à minuit. Ion du grand gala de la Vaille du |ovr d* l’An au 
cinéma Palace. En plut d* filma, il y aura apectacla acaniqu* dane U 
nuit d* vendredi à tamedi.

Virginia Weidlar, Tommy Dix et Lucille Ball, dana le film "Best 
feet Forward" gui aara i l'afficha du cinéma Impérial demain soir, à 
l'occation du Nouvel An. Un spectacle acénique a'ajoutera au pro­
gramma régulier dana la nuit da demain pour fêter la venue de la nou- 
veH# année.

Une oeuvre espagnole 
chez les Compagnons

VEILLE 00 JOUR DE L AI
Revue spéciale • Danse • Souvenirs

Reservation* des maintenant

CAFE“SAVOY
ED. DESCOTEAUX, propriétaire

Mayor et St-Alexandre Tel.: HA. 5545

( ompuenona de aalnt Lau­
rent Inaugureront In woonde 
partie do leur saison avec une 
oeuvre qui a triomphé sur les 
grandes s c ê nés européennes. 
Madrid l'avait d’alnird eunsaerée. 
Il s'agit de la délicieuse enniédie 

j dramatique de Gregorio et Maria 
Martine/. Sierra: "l-e Chant du 
Berceau".

Le décorateur des Compagnons 
a établi pour 1a eirronstnnce une 
maquette qui marquera peut- 
étre l’une de ses meilleures réus­
sites.

Les eost limes seront neuf» et 
sortiront des ateliers de* Compa­
gnons.

Les Compagnons qui ne veulent 
jamais désappointer leurs amis 
leur promettent en l'occurrence 
une soirée a la fois émomante et 
souriante. Il faudra *oir “I.o 
Chant du Berceau". Quatre m- 
presr niât Ions sont prévues: ïl, 
•JH. 28 et 29 janvier, lai location 

1 officielle commencera le .*» jan- 
! tier.

CELEBREZ
LA VEILLf DU

“Coups de Feu" dès 
samedi au S.-Denis

9
JOUR DE LAN

2W

Rolland David
et son orchestre de M musiciens

[ 3 jaav. COMIÜT WSff
ET SON BILLETS MAINTENANT 

ORCHESTRE EN VENTE

CHEZ MAURICE MA. 1127

DANCELAND

Le film "Coups de Feu" qui pren­
dra l'affiche samedi au Saint-Denis 
est un drame et n’a rien à voir avec 
la guerre en dépit de son titre. Il 
s'agit d’une nouvelle sentimentale 

j'Ot dramatique d" l'écrivain rursc 
Pouchkine qu'on a adoptée au ci- 

: néma pour en tirar un film reniar- 
qunblement puissant.

1 Co beau film est fort bien dé­
fendu par quatre artistes de pre­
mier plan: .Mireille Balin. Aimé- 
Clariond. Raymond Rouleau et Gi­
nette Leclerc. L’action se passe *.*n 
Autriche, avant la guerre et cela 
nous vaut de beaux costumes mili­
taires. dns décors somptueux et 
une atmosphère tout à fait spécia- 

. le.
Le second film sera "Chérie", 

laver Fernand Gravey et Mona 
JiGoya. le chanteur Saint-Granier et 
J lo comédienne Marguerite Moréno. 

,Cct excellent quatuor d’artistes n’a 
pas besoin d’être présenté aux ci­
néphiles français qui savent qu'en 
compagnie de tels interprètes ils 
passeront une agréable soirée.

AU CAFE

8 LION D'OR

8 1676, rue Ontario est
L’endroit â Montréal où l'on 

t'amuse le mieux cette semaine

La Veille du Nouvel 
An dans les salles 
de France-Film

Au Café S.-Michel

Irving Pall tf aon orchestre qui, avec un group* 
d'étoiles du Harlam do Now-York, présenteront I* 
meilleur apectado jamais venu i Montréal, à l’occa­

sion de la veilla du jour de l'An au populaire tsH
S.-Michel.

“Meet The Navy” sera 
au His Majesty's 
le 3 janvier

MONTREAL
Engagement extraordinaire — Célèbre ténor international

I Richard Cazal
f?l de l'opéra de Paris, de Nice, de Monte-Carlo, et de New-York
«

«
★ HECTOR PELLERIN, m.c. *

Mettant en vedette

8
KETTY ROMARO . . . TYRIL «t JULIE . . . KARAS, "jongleur" 

REIANE et m PINS-UP CIRLS . . • JOHNNY NADEAU et ion orchcitrc

8 RESERVEZ IMMEDIATEMENT POUR LA 
VEILLE DU (DUR DE L AN

8 Souvemn . . . Surprises . . . Superbe spectacle ... De la gaieté pour tous.

Rc». CHcrricr 0427 -- CHerricr 8618

UNE FAMEUSE

Chaque nnm'e, France-Film of­
fre dans chucime de m1* salles 
montréalaises, des spectacles spé­
ciaux .pour saluer la Nouvelle 
Année. Il s'agit dans chaque eu* 
d'un spectacle de nuit qui se dé­
roule le 3| décembre.

Ces spectacles débuteront â 11 
h. 30 le 31 décembre.

Au Saint-Denis: Deux grands 
films Irainjuis soit "la-s Nuits 
Moscovites”, avec Harry Butir. 

Anuabella, Pierre Kichard-Willm 
et d'autres artistes de même ca­
libre. “Un .Mauvais Garçon", avec 
Henri Gurut. Danielle Durrleux 
et Alenne. Ij» direction offrira 
des souvenirs et serra à créer 
toute l'atmosphère voulue.

Au National: las direction de 
cette salle et la comédienne “las 
l’oune" ont préparé un spectacle 
de sariétés à la scène en outre 
du film "Chérie", avec Fernand 
Gravey et Mona Cio>a.

A L'Arcade; Des artistes de la 
radio, des vedettes de la scène, 
des musiciens, chanteurs. Instru­
mentistes se sont groupes pour 
offrir des numéros nombreux, 
inédits, variés qui amuseront 
tout le monde, la» spectacle étant 
très élaboré, il n'y aura pas de 
film à l'affiche.

Les Montréalais seront sans 
doute heureux d'aller applaudir 
nos vaillants murins au théûtro 
His Majesty's, à compter du S 
Janvier prochain dans leur revue 
“Meet Tho Navy". Ce spectacle 
est déjà venu â Montréal, mais 
cette fols, des numéro* et des 
perfectionnements y ont été ajou­
tés, de sorte qu'uujnurd'hui c’est 
une revue fort au point, extrême­
ment assouplie, que les Montréa­
lais auront l'occasion de voir. 
Plusieurs membres de la troupe 
sont des marins qui ont connu le 
feu de l'action au front. Aujour­
d'hui, ils montrent qu'ils savent 
faire rire aussi bien qu’ils ont su 
sc battre. Le spectacle est mené 
a un r.vthme très allègre, et de 
nombreux numéros «h* datiso. 
rendus par (h* gentilles Wrens,

Le cinéaste Hellinger a choisi un 
orchestre peu connu mais fort 

vivant pour “Thank Your Lucky Star1»

Spectacles cinématographiques et scéniques au Loew's, 
au Palace, au Princess, au Capitol et à l'Imperial demain 
dans la nuit, Veillé du Jour de l'An —• Danses, cadeaux, 

souvenirs et orchestre dans chacune de ces salles

Ceux qui se rendront dans Jcs|rendue. Le» scènes d'extérieur de
glands cinémas de l'Ouest de la 
ville demain soir, vers minuit, y 
verront de grands films inédits 
choisis avec le souci de présenter 
des spectacles gais et de premier 
ordre.

Dos arrangements spéciaux ont 
été pris pour que personne ne 
s’ennuie au Loew's, au Princess, 
au Palace, au Capitol ou a l'Inipe-^ 
rial en cette nuit qui nous ferai

cette production ont été tournée* 
au Canada.

Le second film au programma 
sera "Yank Ahoy" avec William 
Tracey et Jos. Sawyer. L'action de 
ce film se passe â bord d'un gros 
transport de troupes amérlenines 
qui sc dirige vers le front du Pact- 
fique. Fred Guiol a produit le film.
Au Palace

lient les scènes entre elles Que j t)ii8S(.r ,i,. l'année 1943 it 1941. Kn 
chacun sc fusse un devoir de sc (|(>s programmes clnémntogra-
rendre au Ills Majesty's à comp- ............... ’ ’
ter du 3 janvier, afin de contri­
buer aux oeuvres de guerre de la 
marine canadienne. Kn plus de 
passer une agréable soirée, cha­
que spectateur aura la certitude 
de faire une oeuvre méritoire.

Nouveau conseil au 
Comité de l'immeuble du 
Montreal Board of Trade

VEILLE DU JOUR DE LAN
En vcdcite

LA RAVISSANTE

MIS ROI
Chanteuse étoile de la radio

— Plus —
FRANKIE BROOKS . . . LEW LESLIE 
Perry WATKINS ... les ESQUIRETTES 
L'ORCHESTRE D'ARMAND MEERTE 
... |UtlO REYES RHUMBA BAND...

Pna : $4.00 B*r personne 
plus taie

SOUVENIRS . . . COULEURS
RESERVEZ MAINTENANT!

1221 Stanley LA «7iiü

1944 - 1944 - 1944 - 1944 - 1944 ,

Pour une meilleure et plus 
joyeuse arrivée du nouvel an
Réservez des maintenant au

CAFE

MM
aujourd'hui

ST-MICHEt
Spectacle ctuut(lissant - I»ivertlb»cment.s 

éblouissants.
[/ciidiiril rriinntnii Rtnir If 
meilleur s/iccltielr de nuih i>r

IRVING PALL el son oichcstic
CADEAUX - SOUVENIRS SUKFKIStS

770 rue De La Montagne 
Reservations: Fltxroy 0598 _

rWf r/M, °"*

rav»**anfej

tOl K

Voici les résultats des élections 
au Comité de l’immeuble du Mont­
real Board of Trade 

Président. M. G. L. Campbell : 
vice-président. M. <î. Désauinicrs; 
trésorier. M. W. F. Murphy: Kx 
officio. M. K. Thérirn; conseillers 
MM. M. Langlois. J. A. Sutherland. 
E. L. Gauthier. II. Mills, B. C. Em- 
pey. J. P. Copland. G. W. Elliott, 
P. L. Hall, W. F. Brass.

Election à le British 
Trade Association

La Britsli Trade Association, sec 
tion du Montreal Board of Trade, 
a tenu récemment ses élections. 
Elles ont donne le résultat sui­
vant:

Président: M. C. G. Abbey, vi­
ce-président: M. H. S. T. Piper; 
conseillers: MM. John R. Ander­
son, C. W. Bark, R. W. Bartram, 
F .C. King. W. S. Leslie, J. D. 
McKeown, E. F. Tolhurst.

phiques, la direction de ces ciné 
mas présentera des danses et du 
vaudeville sur la scène. 11 y aura 
aussi distribution de cadeaux, sou­
venirs, ballons, et le public sera 
invité à chanter en commun en 
suivant sur l’écran les paroles des 
pièces les plus populaires. Dans 
chacun de ces cinémas, un bril­
lant orchestre jouera les mélodies 
les plus populaires et soutiendra 
les numéros scéniques.

Que ceux donc qui veulent sa­
luer la nouvelle année dans un es­
prit de gaieté et de repos à la fois, 
se rendent donc dans un des cinq 
grands cinémas de la Consolidated 
Theatres, demain soir pour saluer 
1ÎM4. année qui nous apportera, 
espérons-le. la victoire finale sur 
nos ennemis communs.

Voici un mot sur rlinrun des 
programmes cinématographiques 
qui seront offerls demain soir 
dans les cinémas de la rue Ste- 
Catherine ouest et dans celui de 
la rue Blcury, l'Imperial.
Au Palace

CE SERA UNE

Heureuse
Nouvelle

4 Année

Dans le film "Thank Your Lue 
ky Star", le cinéaste Mark Hcl 
linger, qui travaille pour la War­
ner Brothers, voulait un orchestre 
qui ait de la personnalité pour son 
film et non pas un orchestre trop 
connu. Un matin 11 mit cinq sous 
dans un "juke box" et entendit la 
musique de Lindley "Spike" Joncs 
un jeune homme sans prétention 
entouré de modestes comme lui qui 
traitent le Jazz sans partis pris 
et soufflent dans leurs Instruments 
suivant l’inspiration du moment. 
Hellinger avait son affaire et fit 

(signer un contrat à l’orchestre de 
Jones. "Thank Your Lucky Star" 
sera à l'affiche du cinéma Palace 
dès la nuit prochaine à l’occasion 
du grand gala cinématographique 
de la Veille du Nouvel An. Les ve­
dettes de ce film sont rien moins 
nue: Alexis Smith, Betty Davis, 
Ann Sheridan, Dennis Morgan, 
John Garfield, Eddy Cantor et au­
tres célébrités. L’un des numéros 
musicaux qui fera sensation dan» 
ce film est "Der Fuehrer’s Face." 
Quelque 500,000 disques ont déjà 
été vendus.

Réserves 
vos billets < 
maintenant4

pour le
SPECTACLE DE LA

A l’écran du Palace, on projet­
tera aussi un des plus beaux films 
de la production courante. Ce sera 
"Trank Your Lucky Star", avec 
Eddie Cantor, Humphrey Bogart, 
Bette Davis, livia de Havlllnnd, 
George Tobias, Alexis Smith, Den­
nis Morgan, Alan Hale, Spike Jo­
nes et ses City Slickers, plus un 
coeur de beautés qui exécuteront 
des danses splendides. Comme on 
le volt, ce film comporte plusieurs 
artistes de renommée Internationa­
le. Comme nu Loew's, il y aura 
plusieurs sujets courts en plus du 
spectacle scénique qui sera une 
révélation pour plusieurs.
A l'impérial

A l'Imperial, le film a l'affiche 
sera "Best Foot Forward" mettant 
en vedette Lucille Ball, William 
Gaxton, Virginia Weldler. "Best 
Foot Forward” est un film excep­
tionnellement gai. 11 raconte l'his- 
toire d’une vedette do l’écran qui 
répond â une lettre d'invitation 
(pie lui n lancée un futur diplômé 
d'une université américaine. L’élè­
ve est bien embarrassé do voir la 
vedette accepter son invitation, 
d'autant plus que, croyant que la 
"star" ne se dérangerait pas, il a 
invité sa petite amie. Des aventu­
res s'en suivent qui sont plus co­
casses les unes que les attires. Lu 
cille Bail est ici aussi excellent* 
actrice que dans "Du Barry Was 
A Lady* 'où elle remporta un suc­
cès signalé. C’est la conviction de 
la direction de ces grands ciné­
mas qu’avec de tels prograimues 
les foules s'y presseront la veille 
du Nouvel An, pour célébrer la ve­
nue de 1944 dans un esprit de bon­
ne humeur, et de gaieté entrete­
nue par l’espérance de la grande 
victoire sur nos ennemis commune.

Au Capitol

Sonja Heni*. lack Oakie. Cesar Romero, vedettes du IHet "Wi*4ee- 
time" qui prendra l'affiche demain soir à minuit au cinéma Capitld è 
l'occasion du grand gala cinémetographiquo et scéniqu* de le VeMe 
du Nouvel An.

l'MIRI des SPICMCKS

PRINCES»
"Parti Aller Derk"

It h. 4S. I h. 55. 4M 35, 7 h 15. 
0 h. 55.

"Dencing Master*’’
10 h 05. t: h <5. » b 
eh 05. R h. 45.

ST-DENIS
"Le Per* Lebennerd"

11 h. 50. 3 h. 23. 6 h. 20. «> h 5«.
"l'Elrenge Nul! de Netl'’

I h. 22. 4 h. 55. R h 23.
HIS MAIESTY S 

"Vlosiem Time"
ÿ h 30 p m. mercredi et nmecK 

2 h. 30 p m.
LOEWS

"Holy Matrimony’’
i I tv 30. 2 h. 10. 4 h 45. 7 h 20. 

‘I h. 55.
PALACE

"Princess O Rourka ’
11 h. 05. 1 h. 50. 4 h. 30. 7 h. 10. 

0 h. 50.
CAPITOL 

"True to tlfe"
10 h. 00. I h. 00. 4 h. 00. 0 h. 55, 

9 h. 55.
“Alesben Mlgkwey"11 h. 40. 2 h. 45. J h. 35. 8 h. SJ.

Première visite en notre 
ville de Mie Slavcnska

La troupe d* ballet do Mla Sla 
venaka, que noue verrona pour la 
première foin le 7 Janvier, eu théâ­
tre St-Denl». n’eet pae Inconnu* 
au Canada. Sa vedette, du reate, 
est connue de toua les balletoma­
nes par les Ballets Russes et par 
des ftlms comme "La Mort du 
Cygne" (Ballerina). Mais l’ensem­
ble, à Toronto, a fait déjà deux 
visites accueillies avec une très 
grande faveur, en Juillet et en oc­
tobre* dernier. La première foi», 
la troupe était nerompagnée de 
l’orchestre Frnnz Aller», la secon­
de par celui d’André Kostelanetz

Les deux principaux partenaire» 
de Mla Slavenskn, David Tlhmor 
et Jack Gansert, sont très connus 
aussi, le premier par le.» Ballets 
Russes, le second par la troupe 
Joos». C’est dire que Slnvenska n 
groupé autour d’elle des artistes 
peu nombreux, mais capables, par 
leur» don» divers, d'interpréter 
avec elle tous les genre» do dnn»e. 
Son répertoire peut ainsi s’éten­
dre des pas classiques de ballet 
aux rythmes les plus moderne», en 
passant par le» folklore» et les es­
sais dr rnrnctère.

Les véritables amateurs de ballet 
no voudront pas manquer l’occa­
sion de voir une troupe consacrée 
aux formes les plus recherchées, 
les plus nuancées de la chorégra­
phie.

Les Secrets du 
Dr Morhangei à 
l’Arcade le 1er

C'est le lr.r janvier, en matinée, 
•pic l'on pourra assister à 1» pre­
mière de In pièce inédito "Lee Se­
crets du docteur Morhanges" tirée 
du roman radiophonique bien con­
nu Cette pièce est présenté* à 
l'Arcade par l'auteur lut-méme, M. 
Henry Deyglun.

Li distribution est remarquable. 
Kn tête d'affiche M. Marcel Cha- 
bner dont l i réputation n'est plus 
a faire. Viennent ensuite MM. Marc 
Korrez. Jean Duceppe, Philippe Ro­
bert et Mlle Muriel Gullbauit dont 
le beau talent est bien connu tant 
à la radio qu'à la scène. Des dé­
cors nouveaux ont été brossée pour 
cette création, et M. Antoine Go- 
drau assure la mise en scène. Dans 
de telles rnmlitinns. "Les Secrete 
du docteur Mohrnnges" n* peuvent 
connaître qu'un entier euccèa.

HIS MAJESTY’S ^îf'.'o
Mstlnèes Mere, et Sam. A 2 II, j|0
Ls glus riquls* blsteir» d'ameuv 

|«miu mis* *n musiqu*.
si BLOSSOM TIME”

loir: $1.00, 1.31, 1.99, 2.45, 1.00 
Tout*s sut.: 1.00. 141 *t 1.99 
Tj«m corn prisas Billets *a v**t* 

maint* funt.
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L'Equipe déni une 
belle pièce eu 
Monument National

to trotipo 
Dageaüe, 
nt N’atio-

Au Loew’s

L’Equipe, la brillante 
théâtrale de M. Pierre 
présentera au Monument 
nal, lea 1S, 14, 15, 16, 17 et 1S 
Janvier prochains en soirée* et 
lea 1S, 15 et 13 Janvier en matl- 

■ nées, une adaptation française de 
Au Loew’s. le film principal pro-| p. Rocher Intitulée 'l/bomme 

jeté sera "Sweet Rosio 0’Grady"j qui se donnait la Comédie".
avec Betty Grable, Robert Young “ ..............
et Adolphe Menjou. "Sweet Rosie 
O'Grandy" est une comédie musi­
cale tournée en couleurs naturelles.
La présence dans ce film de vc-

VEILLE DU 
NOUVEL AN

Appelez

PL 8000

dette» aussi aimées que Betty Grn 
ble, Adolphe Menjou et Robert 
Young, est une garantie de succès. 
Betty Grable est une vedette par 
elle-même et en compagnie de Ro­
bert Young et d'Adolphe Menjou, 
elle ne peut donner que le meil­
leur d’elle-même. Reginald Gardi­
ner. Virginia Gray et Phil Rogan, 
sont aussi de la distribution. Ir-

La distribution comprendra Ro­
land Chenal), Pierre Dagenala, 
Lllianne Doraenn, Roger Gar­
reau, Micheline Loranger, Jean- 
Pierre Masson, Glaèle Schmidt, 
Denyse Saint-Pierre et Janine 
Sutto.

L'arrivée des FF. des 
Ecoles Chrétiennes 
è Trois-Rivières

................ _ _ ............... .......... TROIS-RIVIERES. 29. (Du cor-
wing Cummins a dirigé la produc-l|r?sPon‘Jant_1du1 ^*P*4* ^ ' t**°*» ------ _ r irèsc de Trois-Rivières célébreration et William Perlberg l’a pro­
duite.

Plusieurs sujets courts compléte­
ront le programme cinématogra­
phique du Loew's.
Au Capitol

"l* plu» «hit «tb«r*t du Canada"

"Wintertime", tel est le titre du 
film qui sera projeté la veille du 
Nouvel An au Capitol, lor» de la 
grande soirée de, gala des théâtres 
de la Consolidated Theatres. "Win­
tertime" met en vedette Sonja He- 
nie, Jack Oakie. Carole Landis. Ce­
sar Romero. Cornel Wilde, Hélène 
Reynolds. Don Douglas. Matt 
Briggs. "Wintertime" est une co 
tnédie musicale dans laquelle 
patinage de fantaisie est de ri­
gueur. L’on dit que la musique de 
c* film «si particulièrement bien

deux centenaires au cours de l’an­
née 1944. La paroisse Saint-Mau 
rire complétera son premier ali- 
ele d’existence et les Frères dea 
Ecoles chrétiennes commémore- 

jront le centième anniversaire de
leur arrivée à Trois-Rivières^ Les 
anciens élèves de l’Académie ds 
la Salle ont déjà jeté les beses 
d’une organisation pour la prépa­
ration de» fêtes grandioses • qui 
marqueront ret important événe­
ment religieux à Trois-Rivières.

La paroisse du Lac-à-la-Tortue 
fêtera son cinquantenaire. H y au­
ra 25 ans l'année prochaine que 

lelles nn. SS. Filles de Jésus se 
seront établies au Capde-la-Made- 
leinc. où elles dirigent plusieurs 
maisons d'cnscignemenl.
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O Le soin des fleurs

1)0 Tonnancour-Llcik
Dan» la plus stricte intimité, en 

l'église Notre-Dame des Neiges, 
décorée de pompons blancs et de 
verdure, est célébré ce matin, à 
p h., le mariage de Mlle Margot 
Clerk, fille de M. et de Mme Wal­
ter Clerk, décédés, et nièce de 
Mme Walter Clerk, avec M. Jac- 
gues-G. de Tonnancour, fils de M. 
et de Mme Gustave-G. de Tonnan­
cour. La bénédiction nuptiale leur 
est donnée par le R. P. Raymond 
Fortin, s.J. Pendant la messe, un 
programme de chant est exécuté 
par Mlle Suzanne Clerk, soeur de 
la mariée, et M. Léon Lortle. M. 
Fernand Gratton touche l'orgue. 
La mariée, accompagnée do son 
oncle. M. Guy Clerk, porte un en­
semble de crepe chardonneret vert 
glace, un feutre brun orné de vi­
son et un bouquet de corsage com­
posé de roses American Beauty. 
M. de Tonnancour est le témoin de 
son fils.

Mme Walter Clerk porte une 
robe de crêpe cendré avec une 
toque drapée de même tissu sou­
ligné de crêpe noir et un bouquet 
de roses Talisman nu corsnge. 
Mme de Tonnancour. mère du ma­
rié, porte une robe de romulba 
gris souris à corsage pailleté, un 
feutre noir rehausse d’une aigret­
te grise et un bouquet de roses 
American Beauty à l'épaule.

A l’issue de la cérémonie, il y 
aura réception pour les membres 
des deux familles chez Mme Wal­
ter Clerk, où les salons sont dé­
corés de marguerite» et de chry­
santhèmes blancs et de feuillage 
givré. M. et Mme Jacques-G. de 
Tonnancour partiront ensuite pour 
un séjour au Mont Tremblant. 
Pour voyager, Mme de Tonnan­
cour portera un costume de lai­
nage brun pâle avec un béret fran­
çais brun et un manteau do chat 
sauvage.

* * *

M. et Mme Charles Taschereau, 
et leur fils, Michel, passent quel­
ques jours à Québec, les Invités de 
1 honorable et de Mme L.-A. Tas­
chereau. * * •

M. et Mme Louvigny de Monti- 
fny. d’Ottawa, et Mlle Jacqueline 
de Montlgny. ont passé la fin de 
semaine de Noël a Saint-Jérôme, 
les Invités du docteur et de Mme 
Raimbault de Montlgny.* * *

M. et Mme Paul Pouliot ont 
passé la Noël à Québec, les Invités 
de Mme Camille PoulloL

* * *
Mlle Thérèse Boyer est revenue 

de Sainte-Agathe où elle a passé 
les fêtes de Noël, l'Invitée de Mme 
Ernest Bousquet.

* * *
Mme Wilfrid Bovey est actuelle­

ment i Halifax, l’invitée du major- 
général et de Mme W.-H.-P. Elkins.

* * *
M. et Mme Paul Joncas et Mlle 

Louise Joncas sont retournés à 
Québec, ces jours derniers, après 
avoir passé quelques jours à Mont­
réal.

* * *
Mlle Ayméc Plante est de retour 

de Québec où elle a passé quelques 
jours. * a *

M. et Mme G.-A. Morris, de West- 
mount, ont fait un court séjour à 
Québec, chez M. et Mme W.-Q. 
Stobo.

* * *

Prochain mariage
Le mariage de Mlle Madeleine B. 

de Grosbois, fille de M. et de Mme
L. -T.-B. de Grosbois, d'Amos. avec
M. Jacques Dumont, fils de M. J.- 
Ulrlc Dumont et de Mme Dumont, 
décédée, sera célébré en la cathé­
drale d'Amos, le samedi 8 janvier, 
à huit heures quarante-cinq.

* * *

Fiançailles
On annonce les fiançailles de

Mlle Berthe Labelle, fille de M. et 
de Mme Albert Labelle. de Notre-

1
F

• La vogue est aux coif­
fures simples et faciles 
à remettre en place.

• La vogue est également 
aux toilettes fabriquées 
à l’aide des patrons pa­
raissant tous les jours 
dans "Le Canada”.

• Les femmes bien mises 
se piquent de suggérer 
les patrons du journal 
"Le Canada” à leur 
couturière.

• Cette année, deux fois 
plus de canadiennes 
achètent les patrons du 
"Canada”. Pourrait-on 
trouver meilleure preu­
ve de leur popularité3

Dans les cirques ambulants, il y a toujours un domp~ 
leur de fauves. Il fait sur les Joules un effet boeuf !... 
Culotte collante d’un beau rouge vif soutachée d'or, tunique 
à brandebourgs or et noir sur rouge, bottes de cuir verni 
à multiples reflets, moustache conquérante et chevelure fri­
sée au petit fer, il a vraiment l’air d’un de ces belluaires 
antiques (moins le costume) qui émerveillaient les empe­
reurs de Rome eux-mêmes. Et les Césars n’étaient faciles 
à épater.

Le voici qui entre dans la cage. U crie, il fulmine, il 
étincelle. Fouet à longue lanière d’une main, chaise de 
l’autre, il fait beaucoup de bruit... sans parvenir à réveiller 
complètement un pauvre vieux bonhomme de lion qui aime­
rait bien mieux rester tranquille que jouer au grand sei­
gneur du désert. Pourtant, à cause du décor, du bruit, de 
la musique, le public ressent ce petit frisson que provoque 
toujours le danger encouru par les autres.

Eh bien, dans la vie on en rencontre de ces braves 
bluffeurs, qui eux aussi, jouent avec les lioiis. Le bluffeur 
est un monsieur qui a déclaré, en commençant sa carrière, 
qu’il gagnerait partout son point. Et comme il n’a ’’qu’un 
tout petit jeu de rien du tout”, il triche. Matériellement et 
moralement, il vit plus haut que ses moyens.

Il force toujours la note, qu’il affecte un parler dis­
tingué ou une bonne grosse brutalité de tous les jours. 
L’important, c’est de faire de l’effet et il n’y manque pas. 
Le nombre de scs amis personnels, mais c’est inoui. Untel, 
mais je le connais très bien ! Le ministre Tellautre ? 
Mais c’est mon ami personnel ! Le docteur Machin 1 Jus­
tement il me disait hier soir... Il est évident qu’avant cha­
cun de leurs entretiens historiques, Monsieur Roosevelt, 
Monsieur Churchll et les autres grands hommes d’état Vont 
consulté. Ce sont ses amis personnels, voyons donc...

Et pour étayer scs jugements, toujours officiels et 
définitifs, il prétend être renseigné de première main, te­
nir srs informations de source sûre, bref, il possède les se­
crets d’etat les mieux gardes.

Ce gui est amusant encore, c’est de le voir agir avec 
h - ’'officiels” rt représentant de l’autorité. Quand il 
u’affcctc pas a leur egard une. respectueuse familiarité qui 
n’est que la plus basse des platitudes, il se. met à quatre 
pattes pour mieux leur lécher les bottes. Mais par contre, 
il a pour les humbles, les employés, les subalternes, une mor­
gue, une suffisance, une dureté sans pareilles. Menu fre­
tin que ces gens et à quoi bon leur faire l’honneur d'un 
regard?

Mon Dieu! notre bluffeur a réussi quelque chose. Mi­
racle. Il n'y a pas assez de tambours, de trompettes et de 
clairons pour l’aider à le proclamer. "Vous savez, c’est 
MOI qui ai fait cela !”

Qu’il est donc drôle et qu’il nous amuse. Sur les âmes 
timorées, le bluff prend toujours. Le culot mène presque 
infailliblement à une réussite provisoire. Et puis, pour­
quoi se faire scrupule de prof ter des efforts des autres? 
On peut même au besoin, pour se faire valoir, dénigrer celui 
dont on convoite la place, chercher tout ce qu’il peut avoir 
de médiocre et le monter en épingle. Une bassesse de 
plus ou de moins!...

Mais ces réussitcs-là ne durent jamais bien longtemps. 
Un bijou en toc peut, lorsqu’il est neuf, faire autant 
d’effet qu’un vrai. Au bout de trois mois, quelquefois, moins, 
il ne trompe plus personne, surtout son propriétaire. Le 
bluffeur joue la comédie de l’esprit, de la vertu, des capa­
cités. Méfiez-vous-en. C’est un être antisocial. Il n’y 
a pas d’autre moyen de le guérir que de lui rire au nez et 
de prendre le contre pied de tout ce qu’il dit. —"Je inc 
rappelle que le roi George V me disait un soir, au Palais 
de Buckingham”... Et ta soeur?...

Od«ttt Oligny
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Dame-dc-Gràce, à M. Raymond 
Legault, fils de M. Alfred Legault, 
gouverneur de la prison de Mont­
réal, et de Mme Legault.

* * «
M. et Mme Jean-Paul Déom font 

part des fiançailles de leur fille, 
Fernande, à M. Jean-Jules Brisard, 
fils de M. et de Mme Gonzague 
Brlzard.

* * *

M. et Mme Henri Jarry annon­
cent les fiançailles de leur fille, 
Claire, à M. Denis Lamoureux. de 
Chambly. fils de M. et de Mme 
Michel Lamoureux.

» * •
On annonce les fiançailles de

Mlle Auréa Parenteau, fille adop­
tive de M. et de Mme Henri Pa­
renteau. de Saint-Georges de 

jChamplaln, nu Dr Jacques Des-
{Chambault, fila du Dr et de Mme 
Hormldaa Deschambault, de Sain­
te-Thérèse de Blalnville.

* * •
Knetzer-McCullagh

En l’église Saint-Raphaël d'Ou- 
tremont, lundi matin, a neuf heu­
res, Son Exe. Mgr Whelan bénis­
sait le mariage de Mlle Veronica- 
Margaret McCuüagh. fille de M.
L. -J. McCuüagh, décédé, et de 

.Mme McCuüagh. d'Outre mont, 
avec le sergent Relph-Sherldan 
Knetzor, C.A.R.C.. fila da M. Ralph- 
P. Knetzer, décédé, et de Mme 
Knetzer. Pendant la messe, célé­
brée par M. l'abbé John O’Rourke. 

;un programme musical fut exécuté 
par Mlle Ellen Fisher et Mme 
Mooney. Accompagnée de aon frère,
M. Gérard McCuüagh, la mariée 
portait uno robe de satin blanc, 
un voile de tulle Illusion retenu 
sous une fantaisie de plumes, une 
gerbe de roses Jonne Hül et d'or­
chidées. Mlle Geraldine McCullagh, 
soeur de la mariée, demolssüf 
d'honneur, portait une robe de 
chiffon bleu ciel avec voile de mê­
me ton et bouquet de roses roses 
et de mufliers blancs. Le sergent 
John Whalen. C.A.R.C., était gar­
çon d’honneur, tandis que M. John 
Marks et M. Léo McCuüagh, frère 
do la mariée, plaçaient les Invités. 
Mme McCuüagh, mère de la ma­
riée. portait un ensemble de lalna- 

>e bleu aviation, un chapeau assor­
ti et un bouquet d’orchidées Jaunea 

,au corsage. Mme Knetzer, mère du 
marié, portait une robe de crêpe

i fuchsia, un feutre pourpre et un 
bouquet d'orchidées & l'épaule.

Après une réception & l’hôtel 
Queen's, où les salons étalent déco­
rés de pompons blancs et jaunes, 

[les nouveaux mariés partirent pour 
Summerside. La mariée portait 
alors un deux-pièces en lainage 
corail avec un chapeau de même 
ton et bouquet d'orchidées au cor­
snge.

Revision des taxes 
d’affaires à 
Trois-Rivières

TROIS-RIVIERES. 29. 'Du cor- 
rc.spondant du Canada) — Du 4 au 
15 Janvier prochain, le bureau des 
évaluateurs fera la révision des 
taxes d’affaires pour compléter la 
documentation du rôle de 1944. fl 
s'agit de faire, disparaître du rôle 
les endroits de commerce qui ont 
cessé leur» activités et d’y ajouter 
les nouvelles. Chaque personne In- 

I têrossée recevra une carte et si 
clic n'avise pas 1rs évaluateurs des 

I changements survenus elle sera su- 
I Jette au paiement de la taxe d’af­
faires.

par Stella
4 (Spécai au Cscads croit* fétervci*

Si c'est votre fête 
aujourd’hui :

Voua êtes ce qu'on appelait ;adia. 
un "Ubre-penxeur”, et mime de nor 
jours, vous êtes tellement réaction­
naire et sceptique en mature reli­
gieuse, politique et morale que vouai 
êtes considéré par les gens mod*-] 
rés comme un être dangereux. Vouv 
êtes Jrunn et sincere dans vos pa­
roles et dans vos pensées, ft votre 
originalité Jern naître autour de 
vous beaucoup d'opposition. Cepen­
dant, si vous persiste: dans ce que 
vous prétendes être le droit che-' 
min, vous vous imposerez subite­
ment tï un groupe, puis bientôt vos 
idées seront acceptées pur tout It 
monde. Tout Croisé doit endurer] 
la critique à ses débuts. Vous ave:

De toute* ces fleur* diverse* par 
le forme, la valeur et le vgmfice- 
t.on — cer nous croyons é leur 
' langage ' — le femme de goût 
tire, chaque semaine, un petit mo­
tif ornemental, objet d'art vivant 
qui nourrit ses rêves et réconforte 
sa pensée.

L'abondance des fleurs ne signi­
fie nen dans un intérieur: c'est leur 
disposition qui fait tout leur at­
trait.

Un grand amoncellement risque 
même d'étre déplaisant et triste: il 
peut évoquer le gâchis lugubre des 
funérailles trop luxueuses, leur ca­
piteuse et entêtante odeur. Une ou 
deux fleurs placées avec goût suf­
fisent à animer une pièce (au sens 
précis de lui donner une âme).

Nous connaissons une jeune 
femme très artiste (amateur de 
fleurs SM en est, qui possède dans 
un placard tout un choix de pots 
et vases de toute couleur, toute 
forme, toute dimension. Reçoit-ellele don de pouvoir faire vos amis

des personnes qui vous sont sou-, quelqûes'lleurs'?ViteT’‘elie’cherché 
ve«f très antipathiques, et même ,e vaJe quj ,eur CQnvient |(, p|us
adverses. Ces personnes, dés qu’el­
les sont acquises ri vos idées, de­
viennent très souvent des amis sin­
cères et des défenseurs de tout pie-1 
mler ordre. Vous éprouve: un qiaudj 
attachement pour le monde en <jé-\ 
nêral et vous compatisse: a laj 
douleur d’autrui. Pour ce gui est

parfaitement: après quoi, elle pro­
mène son bouquet de la commode 
à la cheminée et du guéridon i la 
console pour choisir la place — 
place rêvée, place unique — où 
1 éclairage, le fond, l'entourage fe- 

. - i ront le mieux valoir son éphémère
eJlea.i l0Ua. por I trésor. C'est ainsi qu'.l faut traiter lent parfois ri l exagération, et vous u.

éprouvere: une grande difficulté à
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choisir la personne avec gui vous 
voulez partager votre vie, et qui 
vous assurera une heureuse vie 
matrimoniale. Toutefois, dès que 
VOUS aurez décidé de la personne 
élue, ce sera pour toujours. Si vom.s 
vives selon vos meilleures innéités, 
alors ions pourrez jouir d'une re­
nommée gui i'ous survirra durant 
un temps indéfini.

Pour connaître ce que 1rs étoiles 
vous réservent pour aujourd'hui, 
retenez bien le .ligne sous lequel 
vous êtes né (il apparaît ci-dessous 
avec les dates ou il domine.l

Capricorne — Du ’Ll déccmlirf au 
20 janvier — Maintenez vos doigta 
aujourd'hui et éviter les risques, les 
actions précipitées de même que 
les décisions hâtives. Soyez sage

Verseau — Du 21 janvier nu 19 
février — La modération dans vos 
actes et la prudence en tout sont 
de ripur-- ■ aujourd'hui. Méfiez-vous 
de ce qu. pourrait vous causer des 
ennuis sérieux.

Poissons — Du 20 février au 21 
mars — Journée défavorable en 
tous points. Comptez dix avant de 
répondre grossièrement et efforcez- 
vous de garder une humeur régu­
lière.

Bélier — Du 22 mars au 20 avril
— Si vous faites preuve de bon ju­
gement et songez sérieusement 
avant d’entreprendre la moindre 
action, vous contournerez les plus 
grandes difficultés de la journée.

Taureau — Du 21 avril au 21 mal
— Concentrez-vous patiemment sur 
vos travaux importants et évitez 
tout risque inutile. Ne cédez pas à

les fleurs, avec amour, avec choix, 
en comprenant leur valeur et leur 
beauté.
Rapports do tons «t do matières

Le choix du vase sera guidé 
avant tout par un heureux rappro­
chement de couleur: nous placerons 
volontiers des fleurs très claires 
dans un vase sombre (des pivoines 
blanches ou rose pâle dans une 
boule de verre noir, par exemple), 
des fleurs multicolores dans un pot 
blanc (grès ou porcelaine), de* 
fleurs (aunes ou orangées dans un 
vase d'efam, d'argent eu de perse 
bleu.

Les violettes ne sont latnais aus­
si a leur aise que dans un verre de 
cristal taillé, et les mimosas frêles 
dans un mince vase de Chine à 
long col.

La richesse du vase doit être en 
rapport avec la nature de la fleur: 
les fleurs rares: azalées, oeillets du 
midi, gardénias, orchidées réclame­
ront des pots plus précieux que les 
soucis, les renoncules ou même les 
boules de neige-

Quant aux tulipes, aux anémo­
nes, aux jacinthes, leurs vives cou­
leurs appellent plutôt un vase sim­
ple, en porcelaine unie ou en verre 
lisse. Pas de ciselures, de dorures, 
de cristal peint ou taillé: cela fe­
rait tort à la fleur et lui ôterait de 
son caractère franc et rustique. 
Entretien des Heurs

Rappelons que lorsque nos fleurs
l'emnrisé de la colère et vous vouai son* placées dans un vase de verre, 
en féliciterez. | Ü faut veiller chaque jour à chan-

Gémeaux — Du 22 niai au 22 juini ger l’eau, à nettoyer les tiges: rien 
— Journée absolument stérile. Dé-' de laid comme une eau trouble, vi- 
ployez toute votre activité et tous Sl(j|e j travers la pureté du cristal, 
vos efforts pour éviter les ennuis rv.!ii_ „...i .1 •. , ___

La distribution du 
Courrior U jour 
du Nouvtl An

Le directeur du district postal 
signale à l’attention du public que 
samedi, 1er janvier, Jour de l'An, 
sera observé comme congé statu­
taire par l'Hôtel des Postes do 
Montreal.

Il n’y aura pas de service de dis­
tribution à domicile ce jour-là. Ce­
pendant le service de distribution 
•’par exprès'' fonctionnera comme 
en un Jour ordinaire.

La levée des boites aux corres­
pondances se fera à midi et 9 heu­
res et 30 du soir.

Les succursales postales seront 
ferméei.

Les salles d'attente seront ouver- ., , 
tes de 8 heures du matin à 6 heis-dérc ou un accès do . olere peuvent 
res du soir su bureau principal etjv0'|s valoir beaucoup d ennuis nu- 
à la suceurs»!# postale Place d'Ar-|Jourd’hui. Agissez sagement et mô­
mes. I dérément.

pour
Inhérents à un risque.

Cancer — Du 23 juin au 27 juillet 
— Une décision imprécise peut 
mettre le feu aux poudres: pensez 
donc sérieusement avant d’agir en 
toutes occasions.

Lion — Du 24 juillet au 23 août—
Si vous pouvez éviter une saute 
d'humeur tout en faisant preuve de 
bonne volonté, vous pourrez tra­
verser cette joui née sans ennuis 
majeurs.

Vierge — Du 24 août au 22 sep­
tembre — Une de ces journées irri­
tantes où rien ne rvihle devoir 
suivre le programme tracé. Soyez 
modéré dans vos Jugements et 
soyez patient.

Balance — Du 23 septembre au 
23 octobre — La confusion semble 
être le motif principal de cette 
journée. Faites tout en votie pou­
voir pour éviter la précipitation ou 
le surmenage. Soyez salme.

Scorpion — Du 24 octobre au 22 
novembre — Servez-vous de votre 
meilleur jugement si voua voulez 
éviter les ennuis aujourd'hui. Fai­
tes preuve de calme et do patience 
en toutes choses.

Sagittaire — Du 23 novembre au 
22 décembre — t’n geste inronxl-

D'ailleurs quel que soit le vase, le 
renouvellement de l'eau s’impose 
d? toute manière pour la bonne 
conservation des fleurs et l'hygiène 
de l'appartement.

La population de 
Trois-Rivières est 
de 45,793 âmes

TROIS-RIVIERES. 29. *Du coi 
respundant du Canada) — La popu 
lation de Trois-Rivières est de 
45.793 âmes, suivant le recensement 
des évaluateurs pour le rôle de 
1914. L'année précédente, la popu­
lation s’élevait a 43.407 âmes. Le 
nombre de familles canadiennes 
françaises est de 8.324. La popu 
lation de langue française est de 
95 2-3 p.c. et celle de langue an­
glaise de 4 1-3 p.c.

La population se repartit ainsi : 
Canadiens français. 43,955: Anglais, 
1.542: Norvégiens. 23; Autrichiens. 
2; Tchécoslovaques, 16: Italiens, 10; 
Syriens, 127; Juifs, 69; Grecs, 28; 
Chinois. 21.

La population se divise ainsi par 
quartier: Stc-Ursule, 9,862: St- 
Louis. 13.759: St-Phllippe, 10,438; 
Notre-Dame, 11,734.

Courir ipril I’lrgent est souvent 
rencontrtr le malheur

Q.—Il faut que Je vous conte nia vie. A 18 ans, sortie d’une 
des meilleurs maisons d’éducation de la ville. Je nul» entrée à titre 
de secrétaire dans la malion de courtage tenue par mon oncle. 
J'y fit plusieurs connaissances entre autres celles d’un Jeune hom­
me de 20 ans qui, à l’époque commençait sa carrière et celle d'un 
homme de qulnse ans plus Agé que mol, riche à faire peur et très 
séduisant Le Jeune homme m'aimait de tout son coeur et j'avais 
un penchant pour lui, mais J’ai eu une Invincible terreur de la vie 
étroite qu’il m’aurait offerte pour commencer et J’ai épousé, ver» 
la vingtaine, le riche marchand. J’ai tout eu le luxe, les voyages 
en Europe, l'auto personnelle, les hivers en Floride, tout sauf le 
bonheur, car mon mari buvait pendant des semaines au cours 
desquelles 11 s'enfermait et sortait hagard, malade, vieilli. Cela a 
dure neuf ans. Mon mari est mort épuisé par les excès. Je n'al 
Jamais eu d'enfant. Et quand on a réalisé sa succession, on s’est 
aperçu qu’il ne laissait pas grand’chose. J’ul Juste de quoi vivre. 
Pendant ce temps, le jeune homme a travaillé. Il est A la tête 
d’une Industrie nui rapport bien et il est marié depuis deux ans 
à une Jeune femme charmante qui lui donnera procnalnement un 
bébé. Je ne suis pas vieille, an me dit jolie et je n’nl pas vécu.
(> Jeune homme a souvent l'occasion de me rencontrer. Nous 
avons parlé du passé, je lui ai dit mes regrets et 11 paru ému. 
Dois-je renoncer à lui définitivement ainsi qu'au bonheur?

Poussière d’étoiles
R —U me semble, chère madame, quo la question ne »* pose 

pas Vous n’avez aucune raison pour troubler le ménage de cet 
homme qui a su faire .va vie et que vou- avez dédaigné au temps 
où tl était pauvre. Puisqu'il est marié, vous ne pouvez rien 
espérer, et même si vous réussissiez à le séduire, vous n'auriez 
qu'une situation fausse qui ne vous donnerait pas le bonheur et 
ferait le malheur d'une jeune femme innocente qul_ n'a pas mérité 
cela. Votre malheur, vous l'avez fait toute seule, à l'àge ou vous 
pouviez choisir. Vous avez préféré ce qui brillait à co qui pro­
mettait. Vos années de luxe et de vie à grandes guides devaient 
être bien sombres quand vous pensiez à ce qui vous attendait à 
la maison. Je vous plains, parce que voua ne saviez pas, trop 
jeune pour tirer la ligne de démarcation entre le vrai et le toc. 
mais vous n’avez pas le droit, à présent de troubler la vie et le 
ménage d'un homme qui ne pensait probablement plus à vous. 
Vous avez parfaitement, à votre âge. le droit de refaire votre vie. 
Remariez-vous, mais cette fois, tâchez de bien choisir. Puisse 
votre lettre être un exemple pour les jeunes filles qui préfèrent, 
a un bon jeune homme de leur âge, plein de promesses et de 
capacité, un riche barbon qui leur en fera voir de toutes les cou­
leur» et dont elle» n'auront peut-être même pas la faculté de gru­
ger la fortune. Qui court aprew l'argent rencontre le malheur uur 
son chemin.

Jr -îf »
Q. J'ai un jeune fièrc qui loti-comment cela pourrait en clic dn

Lorsqu’on regarde en arrière
TTTi» 1

1*1

»

mMHiifn? lin m

Il est d'usage, lorsqu'une snnét 
■'achève, de regarder on arrière 
vers Im set** accomplit at Iss réa­
lisation* dot moit écouté*. L'un 
dot grinds blsefaitt apportés par­
mi le* population* industrialist s 
été l'inttillstion dt« gardtriet du 
gouvtmomtnt, gsrdoriot contrô- 
lésa où Ut mèrot qui travaillant 
laissant Uura petit» pour la jour- 
nés. Us enfants y sont surveil­
lés, bien nourrit. On vtillt à Itur 
bion-étrt physique comme à leur 
bion-étrs moral. Le cliché d'en 
haut, i droit*, ropréttnt* uns tille 
d* jsu dsn* l'un* do cet garderie*.
Tout* Canné* durant, le* comi­
tés de récupération n'ont cetté 
d'intiiter auprès du public sur le 
nécessité de récupérer le* matiè­
res grstsst. Cost grict é la bon­
ne volonté ot è la coopération de 
ménagère* comme celle que vou» voyci dan» le cliche du ba» que le fabrication de* explosif* et de» 
lubrifiant* s pu continuer efficacement avec le» graittr* récupère:*. Le travail accompli dan* le* cuisine* 
expérimentale* de la tection de* consommateur», au ministère federal do l'Agriculture, mérite aussi une 
mention. Avec la rareté d* certain* aliment», le rationnement de quelques autre», l'apprct d'un bon repas 
nutritif domsndo do plus en plu* d'expérience et d* connaissance. Aussi poursuit-on dan» ces cuisines des 
expériences qui sont ensuite communiquées aux ménagères, sous forme de recettes et de conseils.

rhe rffroyHblnmpnt. Mrs frères rt 
moi. qui travaillons tous, nous vou 
«irions le faire opérer, mais ma tnr- 
rr ne veut pas. Elle fait des n*ui- 
vaines pour le petit et assuic qu’il 
guérira quand 1« bon Dieu le vou­
dra. SI notre père nous autorise, 
pourrons-nouti le fnfre opérer quand 
même, et est-ce dangereux ?

Notre Snukuuia
R.—La foi de votre mère est res­

pectable, mais à l'heure actuelle, 
la chirurgie fait de si belles cho­
ses que justement, les prières ai­
dant. votre petit frère ne pourra 
qu’être mieux guéri. L'autorisation 
du père de famille est seule vala­
ble. Je vous conseille de faire opé­
rer le petit sans retard. Plus tard, 
U vous sera reconnaissant de l'avoir 
aidé à être comme les autres.*i • *

Q. —Je demeure a la campagne, 
et mon mari s'absente quelquefois. 
Je voudrais qu’il m’achète un gros 
chien de garde, mais il hésite à 
cause de la quantité de nourriture 
que prend un chien de grande tail 
le. Pouvez vous nous donner quel­
ques conseils ?

Madeleine de Verchèrrs
R. —Vous n’avez pas besoin d'un 

Terreneuve ni d’un Saint-Bernurd. 
chiens énormes et qui mangent 
beaucoup, pour être bien protégés. 
Le meilleur chien de garde, pour 
la campagne, est peut-être le poli­
cier allemand. Il ne mange pas 
tellement. Vous pourrez d'ailleurs 
l'habituer à manger la soupe. Vous 
lui ferez des soupes avec des re­
tailles de viande, des os. quelques 
légumes et du pain. Si le chien a 
beaucoup d'exercice, il lui faut trois

I repas par Jour. S'il reste attaché 
tout le jour et n'est lâché que la 
nuit, deux repus suffiront.* * *

Q. —Je n'ai plus mon père, mais 
j'ai encore mon grand’père qui est 
un vieillard très lucide. Puis-je lui 
demander sa bénédiction au jour 
de l'An et puis-je lui demander de 
bénir aussi mes deux petits gar 
çons de deux et trois ans ?

Fidèle aux traditions
R. —Mais certainement, et lo vieil­

lard sera touché jusqu’au plus pro­
fond «lu coeur. Vos petits garçons 
n'oublioront probablement jamais, 
quoiqu’ils soient très jeunes, que 
leur aïeul a imposé scs vénérsbles 
mains sur leur jeune front. Je 
s’ous remercie de vos voeux et vous 
présente les mien»

* * *
Q. - Qui est donc rette "Canadien­

ne” qui vous envoie de temps en 
temps des lettres sottes que vous 
relevez si bien ? So croit-elle inté­
ressante ?

Ademit»
R. —Je ne sais pas. Toutes les 

lettres ou du moins la plus grande 
nartle arrivent anonymes sous le 
voile du pseudo. Toutefois, j'ni des 
doutes. Si cela amuse cette bonne 
personne, je ne peux l'en empê­
cher. Ses lettres me font encore 
mieux apprécier les mitres, pres­
que toujours aimables et intéres­
santes.

* * *

Q. —Au Jour de l'An, je dois aller 
avec ma famille chez une «le mes 
tantes qui doit me présenter un 
Jeune homme qui a déclaré qu'il 
voulait faire ma connaissance. 
Quelle attitude dois-je avoir ?

Papillon d'or
R. —Celle d’une jeune fille simple 

et naturelle. Montrez-vous nimable 
et gracieuse avec ce jeune homme, 
mais ne vous jetez pas â sa tête. 
Observez-lc et s’il semble devoir 
vous plaire, «cceptez-le s’il vous de­
mande lu permission d'aller vous 
rendre visite chez vous.

* * *

Q. —Depuis mon mariage, «jul ic- 
monte â quatre mois, nous niions 
diner chez nies beaux-parents et 
souper chez mes parents tous les 
dimanches sans ••xccption. Nous de­
vons passer le jour de l'An chez 
mes beaux-parents. Croyez-vous que 
ma mère «e fâchera ?

Timide
R. —Mais pourquoi ne fâcherait- 

elle ? D'nilleurs, vous pouvez In nré 
venir d'nvancc. Il ne faut pas .«e 
compliquer la vie :lve«, les petits 
riens. «|unnd il y a tnnt de choses 
sérieiiHCS. * + *

Q.—.fui une diHcus.sion avec nm 
belle-soeur qui croit qu’elle connaît 
tout. J’ai «le la lingerie française 
qui date d'avant la guerre et dont 
je nuis très fièrc. Cette lingerie est 
garnie «le vraie dentelle. Qu-md |e 
lui ni dit cela, «•Ile s’est mise a tire 
et m'a déclare qu’elle ne voyait pns

Quand voua écrives...

la fausse. Pourriez-vous le lui c.\ 
plique;- Je sais qu'elle lit votre 
courrier.

Satin bleu
H. La vraie dentelle est Pi den­

telle fuite a la main, soit a l'aigull 
le soit nu fusenu et elle n beaucoup 
plus de valeur que la dentelle, com­
mune ou fausse dentelle faite â la 
mécanique. Cela n'empêche pus !a

à Odette, ayez soin d'adrei- 
«er v«>tro enveloppe comme suit t

Le Courrier «l'Odette,
.13 ouest, rue Salnt-Juc(|ijrs, 
Le "Canada"
Montréal.

see
Q. —Je voudrais tant avoir une 

netite fille, attendu que j'ni déjà 
deux garçons. Croyez-vous que celn 
me porterait malheur de garnir 
mon berceau de rose ?

Elle s'appellera Ghislaine
R. —Mais non. pas du tout. Si 

c'est un troisième petit garçon, il 
ne s'en élèvera pas moins dans 
le berceau rose. Je vous souhaite 
de tout coeur la petite Ghislaine 
que vous désirez.

* # *
Q. —Mon mari serait le meilleur 

homme de la terre, s'il ne subissait 
pas si facilement l'influence des 
autres. Quand il revient de chez sa 
mère, il me rapporte ses idées. Il 
n’aimo pas boire tt ne peut résis­
ter aux camarades qui remmènent 
prendre un verre à la sortie de 
l'ouvrage. Les premiers mois de 
notre mariage, j'allais le chercher 
presque tous les soirs et nous ren­
trions ensemble, mais à présent 
j’ai un bébé et ne puis me permet­
tre cette sortie quotidienne. Que 
faire pour empêcher mon bonheur 
de fuir?

J'ni déjà bien pleuré
R. —Puisque votre mari est si 

influençable, il faut vous arranger 
pour que votre influence à vous 
prime toutes les autres. Tâchez de 
vous rapprocher le plus possible 
de votre belle-mère et de vous en 
faire une amie, une alliée. C’est 
peut-être sa faute si son fils est 
un faible; elle l'a probablement 
élevé sans lui laisser d’iiiltintlve. 
Pour les amis qui l'entraînent au 
cabaret, c’est évidemment plus dif­
ficile. mais 11 fnut que vous pan- 
veniez, â force de raisonnement, à 
lui faire comprendre que son bon 
lieur, l’avenir de son enfant et tou­
te sa vie dépendent de lui, rin sa 
puissance à lui. chef de famille, et 
qu’il doit résister aux mauvais cn- 
trainenients. Les trop bons garçons 
sont souvent ainsi des faibles. 
Priez pour que votre mari ne gas­
pille ni sa vie, ni celles qui dépen­
dent dn lui.

* * *
Q. —En quelle année y eut-il un

tremblement de terre à Montréal?
Violeur»» et pouvoir

R. C'était vers 1922 ou 23, Je
no me rappelle plus très bien.* * *

Q. Je voudrais entrer «tomme 
vendeuse dans un grami magasin. 
A qui «lois-je m’adresser et faut-il 
avoir do l'expérience ?

Dame en noir
R-Adressez-vous nu surinten­

dant du magasin choisi. En co mo­
ment, on ne demande pas aux ven­
deuses d'avoir uno considérable ex­
périence et si c'est tant mieux pour 
elles, co n’est pns toujours une bé­
nédiction pour les clientes.* * *

Q. —Est-il vrai que brûler du su­
cre désinfecte uno pièce, comme 
une chumbro do malade ?

Stella
R. —Le sucre répand une agréa­

ble odeur do caramel, mnis 11 ne 
désinfecte pas an véritable sens du 
mot. Dans uno chambra de malade, 
on peut laisser sous un meuble, un 
peu d'eau «le javel ou de formaline 
pour désinfecter.* * *

Q. —Qu’cst-cc qu’un cataplasme 
slnupisé? J’ai vu cela dans une re­
vue et on disait que c’est excellent 
contre la grippe.

Merci beaucoup
R. —C’est tout bonnement une 

mouche de moutarde.

i

l’utrou no 9195
Vous noie/, sage en confection 

riant ce joli jumpci que vous pour- 
rc/. porter tous les jours avec dif­
ferentes blouses ou pull-overs. Uti­
lise/. mi lainage, un crcpe rayonne 
ou une cotonnade. Ce patron nu­
méro 9495 est i tabli dans les gran­
deurs 11. 16. 18. 20. 32, 3t. 56. 38. 40. 
42 et 41. La grandeur 16 requiert 
l verge “i en tissu «le 51 pouces de 
largeur peut Je jumper; la blouse. 
1 verge L de tissu contrastant

Vous pomes sous procurer es
fausse dentelle d’étre souvent bien patron en en faisant lu demanda 
jolie, mais an. valeur est nulle. an Service des Patrons LE CANA­

DA, JJ ouest rue Saint-Jacques, 
Montréal, en agant soin d'incluro 
la somme de VISGT SOUS (iOcl 
en monnaie ou bon de poste. Indi­
quez clairement votre nom, votre 
adresse, le numéro du patron choi­
si et la grandeur exacte désirée.

Coupons de rations 
valides aujourd’hui

BEURRE. — Coupons 38. 39. 
40, 41, 42 et 43. Les coupons 38 
» 41 Inclusivement expirent le 31 
décembre.

CONFITURES. — Coupons 
n-1, 2, 3, 4, 5, fl, 7, 8 et 9.

SUCRE. — Tous les coupons 
jusqu'à 22 inrluMvement. Les 
coupons I à 13 «‘.xpirent le 31 
décembre <l«* mémo que les cou­
pons de sucre pour la mise en 
conserve.

THE-CAFE. — Tous les cou­
pons jusqu'à 25 Inclusivement. 
Les coupons là 13 expirent le 
31 décembn».

VIANDE. — Coupons 28, 27, 
28, 29, 30, 31 et 32. Les roupons 
26, 27, 28 et 29 expirent lo 31 dé­
cembre.

Sur un santhvich 
de bon fromage 

Mettez d’là Heinz 
comm’ condiment! 

Cette moutard’ 
dans un ménage 

Rend chaque plat 
plus succulent!

2 SORTES

lirovée â la me uU*

Lctfoux Nocturne
®>eu* souvent ®*re

par ce moyen Vicks perfectionné
Si les "chatouillements" de la 
gorge, l'irritation, ou la respira- 
lion ixir la bouche, par suite de 
rhume, provoquent de l.i toux 
luxttirne, donnez â l’enfant, au 
toucher, un “massage VapoKuh".

Grâce à cc traitement plus 
complet, l'action cutanlusmc-cl- 
vapeurs, du Vicks VapoKub, 
P4NÈTRE plus efficacement duns les 
voies respiratoires irritées, y ré­
pandant scs vapeurs médica­
menteuses calmantes... STlMült 
la poitrine et le dos, comme un 
cataplasme ou emplâtre réchauf­

fant ... commence immédiatement 
à soulager les souffrances! Les ré­
sultats enchantent même les amis 
de longue date du Vn|ioRub.

Uour obtenir tons les diets salu­
taires du "massage V.i|MiRiib"t 
Irictinline: pendant 3 minutes, 
avec du VupoRub, l'IMI’OKTAN'l 11 
ItÛCION COSTALE DU DOS, ainsi 
«pic la gorge ut l.j poitrine; mcltcz- 
cn une couche épaisse sur la poi­
trine, et recouvrez d'un linge 
«hand, sovi z Ntm d’employer le 
véritable Vtc.KS VAl’OItUI», qui n 
lait ses preuves.

v_
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Le coin des écoliers
Tc»ui drO'K rCieivM

IL N’Y A PLUS D’ENFANTS Phillips

DEFINITION*
1— Genre d orchidce qui fournit une cmncc cxtrjite de \a eouucs
2— Arbrisseau de U Chine.
3— Plante dont le fruit »c nomme ' clou .
4— Arbre d'Amérique qui fournit le cacao.
5— Fruit a saveur fre* piquant* employe comm* cp:cc.
6— —Plante qui produit la poivre. I
7— Arbuste qui donne le café.
8— Arbre d'Asie qui fournit une amande appelés noix muscade.

©
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KKFLK'XIUX
iiratnl isimt ne *01? </"* r< i/h’H <1 o/r/tnVf.

Joteph >l( Maint vr

Nos musiciens canadiens-français
Pouves*vou$ me nommer que ques Carwc) ens-Françj j qui se wnt 

ra.l reconnaître comme des artistes compos.teurs eu virtuoses? Vou$ êtes 
sj-j doute surpris de constater c*. s vos connaissances sur ce pomt aont plu­
tôt minime*. Pcrmettei-moi de vous présenter quelques Canad;ens-Fran- 
ça s qui. par leur ta>nt et leur trava . sont devenus des maîtres dt la 
musique Et lorsqu’on vous parlera des mus.ciens etrangers, vous pourrez 
avec fierté parler de ceux de chec-nous.

LAVALLEE. Calixa 11842-18911. Auteur de notr* hymne natlonel 
' 0 Canada d'un opera comique La Veuve . d un . péra bouffe .Lou 
Leu ", et de nombreuses cantates. Artiste de choix

BOUCHER. Adélard 11835-1912'. Un ces P'Onn.ers at 
a Montreal. Organiste, maître de chape: c

ALBANI. Emma Laieunesse H 851-1930' Célébré cjntafr.ee so-| 
praniste. surnommée la Re n* du Chant; a tait oe triomphales tournees j 
artistiques.

CONSTANT. Alex.» 11858-19181. Auteur du premier Oratorio ca-! 
nadien. tro.s messes orchestre, motets, musique de chambre

COUTURE. Guillaume (1851-19151. Excellent chef d orchestre, 
maitre de chape le. organisateur de nombreux concerts

GAGNON. Ernest 11834-1915:. Folkloriste-fondateur de l'Aca- 
dtm.e de Musqué de Quebec (18671. Recueil d'accompagnement ce 
chants liturgiques. Son frere. Gustave, lut son collaborateur et auteur de 
deux "Marches'" Il842-19301.

LABELLE, J. B. (1828-1898'. Auteur d un "Repertoire de l'crga- 
nste des Echos de Notre-Dame", du chant ‘O Canada, mon pus». 
amours", sur les paroles de G Etienne Cartier.

LAVIGNE. Ernest (1851-19191. Célèbre comettiste, a publié 261 

melodies.
LAVALLEE SMITH (1873-1912». Fondateur du Conservatoire na-j 

tional de musique de Montréal; musique d'église
LAVIGUEUR. Célestin (1830-18951. Professeur de musique, au-j 

teur des opérettes "La f.ancee des Bois". ‘ Un manage .mprov.se"", " En­
fants du Manoir" et le chant populaire "La Huronnc ’.

LETONDAL, Paul (1831-18941. Professeur à I Institut Nazareth 
d» Montreal, un des pionniers de la musique classique à Montreal.

PELLETIER. R. Octave 11844-19281. Organiste musicographe, au­
teur de plusieurs compositions musicales, d'oeuvres sur l’enseignement du 
piano.

SABATIER. Charles '1809-1846' Lr "Ménestrel" a pub t plu­
sieurs de ses compositions.

CHAMPAGNE. Claude U891 - . . Auteur de "Hercule r» Om- 
pliale", poème symphonique; suite canadienne, etc

<

f-

—Le Jour île l'An approche, papa... 
papt r pour vu * itrennesf

Quel prix veux-tu

Crégorianste, fondateur

.• t; Vf. ;AKt>l R 5.4 5.4.V rs;

Pour qu elle 
soil saine

iMn*. .etti' tolonnr, depuia dou 
rr nns, J’.if l'Iiabltude d** vmtr nn'i | 
haltfi, chère madame, une bonne 
et heureuse année.

Pour les hygiéniste* eontnti j'i'ur 
tout le nromte le bonheut serait 
bien chéttf, s'il n'étntt pas réhaus-j 
»e pur lit aanle qui est encore et j 
restera longtemps un des (acteurs, 
les plus utiles. Us plus necessaires 
les plus indispensables, au bien-, 
être des Individus.

On peut posséder la richesse de | 
Orésus, n'avoir qu'A désirer une j 

Ichose pour l'avoir et être eepen-1 
dant en butte à l'adversité, parce 
'qu’on a le coeur, l'estomac ou le, 
Hole malade" tV qui démontre a 
Penvi la valeur de lu santé et le! 

lr oie de premier plan qu'elle Joui*1 
Mans la tragi-comédie de l'exister 
ce ... et du bonheur!

Tous les ans. à la même époque, 
je goûte un* joie indicible n vous ; 
souhaiter une nouvelle anm a qui 
respite la santé par toutes le* po­
res «le ses heures'

Kvidemment, les souhaits res ( 
semblent aux eonsell» en rr sens i 
[qu'on les offre libéralement sans i 
qu’il nous en cnùto bien cher, mhls | 
en l'occurrence, celui qui voir» 
donne «les conseil* «leux foi* pat ( 
semaine, tout lu long de l'année. | 
ne peut point ne pas être sincère, 
quand 11 vous présente ses meil­
leurs viiritv en y Incluant In sm

Facile à porter

CHARBONNEAU, |. Noel. M875 -...1 
er 1915 de la Schola Cantorum «Je Montréal.

GACNIER. ) J. (1885-...1. Oeuvres nombreuses "Pastiches An­
cien ".

LALIBERTE. Alfred 11882-.. '. Un opéra en 3 acte* "Soeur 
I Béatrice" et 15 "Chanyons d’Eve ".

LAPIERRl. Eugene N S99-...). Organiste, musicographe et orga- 
1 r sateur du Conyervatqire National de Montréal.

LAURENDEAU. Arthur (1880-...1. Professeur, msitr* de cha­
pe Ile. directeur de l'Orphéon de Montreal. ---------.------- . . . ,

LETONDAL. Arthur (18b9-...). Organiste, professeur, convposi-évlt#r mUlo ,.t 
teur. , ennuis et

ROV. Léo: a écf't plus de mille pièces, auteur de la * Philosophie de 
l'art musical".

Si M. et Mme Toulmonde .-ui- 
valcnt plus docilement les directi­
ves des guidiens de la saute pitbli- 

‘ ‘ ‘ ‘ «Irolt eh«*-
un tracas,

_____  .. déconvenue», mais, en
piatlqiif. hélas, vous n'ignorez pas 
madame qu’une multitude des nô­
tres sa Jettent tête baissée dans 

TANGUAY. G. Emile (1893-...). Organiste, auteur de plusieurs les abus qui conduisent à la mala- 
ccmpositions d'inspiration religieuse.

TREMBLAY, Amédce il 876A écrit messes, motets, har- 
momsations de folklore, une opérette "L'Intransigeant".

VALLERAND, lean; récemment nommé au Conservatoire National de 
Musique, chroniqueur au journal le "Canada” et auteur d'un poème sym­
phonique "Le Diable dans le Beffroi .

Ajoutons à cette pléiade d'artistes, les noms de Benoit Poirier, F.
P'icide, c.s.c., Rodolphe Plamondon, Gerald Danis, Oscar O'Brien, Lco-Pol 
Morin. Henri Miro. Auguste Lussens. Orner Létourneau, R P. Lefebvre,
Roméo Larivicre, Alfred Lamourcux, Auguste Descarne». Gabriel Cusson,
Victoria Cartier, Joseph Vézina, Leon Rmguef. Emiliano Renaud, etc. An­
die Mathieu, pianiste virtuose, compositeur. Lucien Martin, violonivt* vir­
tuose. Pelletier. Wilfrid: directeur d'orchestir, etc , «te.

on ccas.iii en 1944 «le v«ui«m 
une sorte do culte A sainte »gll- 
genee et A saint Apeuprè*, «•* se­
rait le commencement d’un retour 
au bon sena’ Le» hygiénistes ne 
laissent paa de travailler dans «'e 
domaine, mais quand leurs efforts 
*e brisent contre la msuvalsh vo- 
lonté, l'Insouciance ou l'Inconscien­
ce d’un trop grand nombre de tins 
gens, ers pauvres hygiéniste* n'ont 
qu'a isvenir à ta «-haige sans pei- 
dre patience . . jusqu'au Jour e*- 
pere où rintr'lllgcneo de I» saute 
aunt pcnelro dans fou* le» esprit*.

4'ctte robe «l'aprèa-mldl, *ux K* 
eue» simples et aminetaaantaa, con- 
viendin A loua types da famin*. 
Kilo e t en lamage noir mélé de 
rayonne avec coutur# au centre 
toute la longueur. De chaque côte 
de cette «outure sont dlapoaéa des 
pompons «te frange de satin notr. 
Manches cloche et col tailleur dn- 
coupé. ___

San* doute, comme on l’a dit foil 
joliment «tans «es deux vera:

"Uclle rhyllls. in déseapère.
Alors «jn'on espère toujoura.”

Cependant les hygiéniste» aont 
tenaoes. Il* n'en démordent pas* 
Ils continuent «le s'atteler à leur 
tâche libératrice.

tii vous secondez leurs efforts, 
vous en sciez iciompensée et les 
voeux «le bonne lieuretisn et saine 
année nue J'ai !o plaisir et l'hon- 
netur «le vous offrir se réalise­
ront, nu yquins en ce qui concern* 
votre sanie

( «* serait déjà une reiisslfo mer- 
veilleuse!

Adrien flouff*

a

Adrien 
Roiitaille

LES BERRY — Les enfants s’amusant

SOLUTIONS D'HIER
1.—Plane. 2.—Equerre. 3.—Coin. 4.-—Tiers-point. 5.—Gouge. 6.— 

Pince. 7.—Marteau. 8.—Tournevis.

ces dernières années, le retenait 
tout le jour. Ils se voyaient moins 
tous les deux; vous comprenez leur 
genre de vie ne concordait guère.

"Cependant, lorsque M. Jehan de­
vait passer à lu maison, M. Lionel 
lâchait toute occupation pour l'at­
tendre. Celui-là, il serait venu en 
troisième classe, ou même caché 
dans un fourgon, s'il n’avalt pu 
payer le voyage, pour voir son nml 
devenu aveugle. M. Lionel m’a priée 
do lui envoyer une lettre qui a 
produit son effet; ce garçon n’a 
pas osé paraître ou écrire.

—Pourquoi avez-vous envoyé cet­
te lettre, mu bonne Llsn?

Eh! Mademoiselle, je juge par­
fois mes maîtres, c'est peut-être 
mal; mais quand ma conscience 
parle, je ne peux l'empêcher; ja­
mais je n'ai refusé d’cxccutcr un 
ordre.

—C'est tout à fait à votre hon­
neur. Lisa- Seulement, M. Lionel 
était malade: ses ordres, parfois, 
no correspondaient pas exactement 
à scs désirs.

Savoir! C'est un pinçon qui a 
son caractère. Ses désirs peuvent 
sembler bizarres: mais ee sont ses 
désirs. Si je n’avais pas fait sa 
commission. M. Jehan arrivait, et 
dame! je ne. sais comment il eût 
etc reçu.

—Que lui a-t-il donc fait dire? 
—Quand M. Lionel partait pour 

des trois jours, ils correspondaient 
peu. probablement. Lorsque l'acci­
dent est arrivé, fin juin, M. Lionel 
revenait d'un voyage aux îles... 
lA-has, en Océanie. Comme tout le 
monde le connaissait, par Ici, dès 
qu'il a été retrouvé, sans conscien­
ce, la lêtc fondue, on l’a reconnu; 
on a télégraphié à Madame: elle n 
défendu quo cela paraisse dans les 
journaux.

"Alors, j'imagine que M. Jehan 
pensait parfois: "Sûrement. Lionel 
est encore en voyage!"

"J’ai écrit il y a trois mois. M. 
Lionel m’a signifié: "Lisa. mettez 
un mot de ma part à Jehan; ceci, 
Lisa: "Pour des raisons particu­
lières qu’il vous expliquera plus

ro 30 30 décembre I9J7
(tuile)

—Oui, répondit Lisa en hochant 
i tète. On peut mémo dire: pau- 
ics gens. Mademoiselle! Us sont 
iialhcurcux tous les deux. L'ar- 
ent, ça facilite bien des choses, 
nais il y a des fois où ça compli­
ne tout!
Martine cul un sourire sccpli- 

uc:
•—Vous eu des bien sure, Lisa?
—Oui, Mademoiselle. 81 les de 

lives n’avaient pas une grosse for- 
unc et que Madame eût été obli­
ge de travailler, mémo chez elle 
t do faire a la maison la cuisine, 
o ménage, clic no sc serait pas cn- 
crméo ainsi dans celle pensée 
onstanto de malheur, et le petit, 

lu lieu de s'immobiliser sur un 
autcuil, aurait essaye de l'aider 
m peu dans le logis: des riens, 
nettre le couvert, éplucher cer- 
ains légumes. Elle aurait trouve 
luturcl do sortir pour le marché, 
!t lui, de recevoir pendant ce 
emps, un camarade. Au lieu de 
:ola, vous assistez ù ce qui sc pus- 
ic.

—C’est aussi une question de cu- 
■actères* Dans une telle épreuve, 
'argent peut procurer des agré; 
uents. Mme de Rives a éprouvé 
inc violente secousse; moralement, 
ille est aussi atteinte que son fils. 
Je qui est navrant c'est de consta- 
;tr leur isolement. Us sont ccpen- 
lant très bons, vous me l'avez dit; 
l’ena ai juge moi-meme; comment uerrs qu n vous cx|iii«(i«t-i*» p*u«> 

fait-il que personne ne soit venu lnr(i Monsieur Lionel vous fait sa­
li secourir?
Lisa haussa les épaules:
—Vous ôtes encore toute jeune, 
stlte mademaoiscllc, vous avez 
es illusions. 11 y a une foule de 
ena qui sont toujours là quand on 
amuse et qui s'évanouissent en 
imée dès qu’on pleure!
—Entendu! Toutefois, duns cette 
mie, il se trouve aussi, souvent, 
n véritable ami. Mme Delmas a lullfc j, , .. 
eaucoup d’affection pour Mme do1 ordres de M. Lionel 
Ivcs, Je la crois incapable de ne souvent reproché «le
équenler les gens <|iio les jours 
» thé et de bridge.
—Je n’en disconviens pas, Made- 
olflclle, mais Mme Delmas a sa 
mille, ses oeuvres; Hriancon 
est pas Bois-Colombes; il est plus 
alaise de venir en un lieu où, 
émo en y restant peu, il faut 
imptcr deux jouis pour l'aller et 
retour.

—C'est vrai! M. de Rives me pur- 
II d'un ami: un certain Jehan, le 
munissez-vous?
—Très bien. C'étaient deux Insé- 
irahlns, durant leur jeunesse. Ils 
il fait le service militaire dans le 
émo régiment: seulement c'est 
more cet argent qui les a sépn- 
is!
Martine hocha la léle 
—Oui. oui. je dis la vérité, icpilt 
Isa. Il faut reconnailrc qu'il est 
itposslble «le douter des bons sen- 
menls de Monsictn Jehan: s’il al­
lait M. Lionel, ce n'élail iullomcnt 
ir intérêt; mais il est pauvre. M. 
"han est d'une fatnille liés noble 
ni «•ache, autant que possible sa I

voir qu'il est revenu au Roc avec 
Madame pour quelques semaines et . 
il vous demande de n'érrlre. ni de morbide ? 
donner signe de vie. avant do rece­
voir un autre avis".

—Lisa, ce jeune homme n’a dû 
lien comprendre! Et il na pas
bougé?

—Non. il n'a pas bougé! DéiA. 
lout jeune, il écoutait toujours les 

• 'Je me su»* 
n’avoir pus

ÇucaHoh. — En étudiant d’une 
manière systématique et continue, 
avec toutes les précautions scienti­
fiques nécessaires le comportement 
nerveux des individus, on s’est aper 
çu du curieux fait suivant dont la 
vérité est d'ailleurs établie par l'ex 
périence populaire. On le savait dé 
jà: un choc violent sur un membre 
peut faire remuer le membre cor­
respondant (l’autre bras, l'autre 
jambe) d'un mouvement semblable. 
Comment les savants sont-ils arrl 
vés a expliquer à peu près la cho­
se ?

Réponse. — L'affection dont il 
a’agit est celle que les médeclnt 
appellent entre eux “syncinésie” 
et que nous nourrion* traduire 
plus simplement pur "mouve­
ments connexes". La syncinésie 
n’est pas à proprement parler une 
maladie, car on la remarque chez 
les bébés oit elle est au contraire 
une marque de développement na- 
turel. On no pourrait commencer 
à bon droit d t'inquiéter que «i 
elle reparaissait et persistait chez 
des enfants déjà grands ou des 
hommes faits, file serait alors 
signe d'un manque de contrôle 
du cerveau sur les mouvements 
des membres, manguede contrôle 
causé par une maladie de la moti­
le épinicrc nu l'affaiblissement 
des facultés mentales. Elle nm 
siste, comme il était dit dans la 
question, en ee que les deux mem­
bres connexes (les deux bras ou 
les deux jambes) font ensemble, 
le même mouvement alors que le 
mouvement d'un seul membre 
était nécessaire. Un choc violent 
pourrait déclencher chez chacun 
de nous une syncihésie momenta­
née, intéressant par exemple les 
deux bras et, s’il est plus rlofeuf, 
les deux, jambes en mémo temps.

* « 4
Question. — Bien des gens sont 

malheureux et même deviennent 
franchement malades A cause le 
leur cerveau et des idées plus ou 
moins fausses qu'il élabore. N'y au- 
ralt-11 pas moyen de so délivrer 
de lui, de le supprimer au moins 
en partie ?... Une partie de notre 
cerveau ne serait-elle pas plus res­
ponsable que toutes les autres de 
nos troubles et Inquiétudes ? N’a-t- 
on même pas tenté aux Etats-Unis, 
pays où l'on a toutes les audaces, 
d'enlever une partie de leur cer­
veau à des personnes dont on no 
pouvait autrement calmer l'anxiété

dOVBUAIs/j JOYEUX NOEL tout u 
monde vous amusez- 

vous RIEN?
V
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ajouté un mot; mais c’était diffi­
cile; prévenu du malheur, je vous 
répète quo rien n'eût retenu M. 
Jehan de venir ici.

—C’est étrange ! Pourquoi M. de 
Rives a-t-il ainsi écarté cette af­
fection sûre, capable de lui offrir 
un soutien ? Eloigne-t-on un être 
cher, quand on souffre ?

—Voilà. Mademoiselle; je vous 
disais, c'est un garçon qui n son 
caractère, un caractère pas aise u 
suivre. Quant û moi, j’ai eu beau 
chercher, je n’ai pas deviné, pour­
quoi il cachait ainsi la vérité.

— Comment sc fait-il que ce Jeu­
ne homme an l’a pas apprise par 
des iimis communs ?

Je ne sais pas, Mademoiselle; 
peut-être «ju'il ne fréquente pas les 
maisons où on parlait de la chose. 
Puis, c’est un coeur délicat; a'il a 
entendu raconter la catastrophe, il 
a dû uni juger son ami et n pu 
se froisser.

t*01111110111. vous affirmiez qu'il
Isère 
"Eliuliaiii en iiindcclne. jo n'.if-|

iseiail venu envers cl contre tous!
I Avant «le recevoir mon billet;

moral pas qu«' le jeune luunnie Imais s’il a su la vérité après. 
AfBlIt à ad faim. Son travail, là suivra)

Réponse. — Vous pensera peut- 
être qu’il s'agit là d’une plaisan­
terie un peu macabre ou de quel­
que rêverie d’un écriixibi qui 
s'amuse à prédire, comment no­
tre vie se passera en l'an S,000... 
Pas du tout. Il s'agit bien de Ifl-J.J 
cl même de quelques a n nées au­
paravant, car cette opération fut 
pratiquée sur vingt-ct-une person­
nes aux Etats-Unis en 19.17. Je ne 
dispose pas de statistiques plus 
récentes; mais on peut douter 
que la vogue s'en soit répan- 
ilue... Cette opération n'est prati­
quée que sur des personnes souf­
frant d'une anxiété continuelle et 
absolument maladive et que l'on 
n’a pu arriver il soulager d’aucu­
ne autre manière, y compris la 
suggestion, les calmants et un ré­
gime de vie approprié. L'inven­
teur en fut le Dr Ego - Monix. Ella 
consiste à détruire délibérément 
une fraction de la partie antérieu­
re du cerveau, brisant ainsi les 
associations d'idées morbides for­
mées. Mais on n’y recourt guère, 
car, al le tpalnde cesse d'étre (n- 
quiet, par contre, il devient moins 
capable de penser.

■■ ■ ♦---------------------------

Les symptômes de la tuberculose 
a toutes ses périodes aont: fatigue, 
perte de poids, nervosité, perte 
d’appétit, troubles digestifs d’abord; 
douleurs thoraciques, toux, exper- 
torntion, hymoptysies. frissons, 
tianspirations, fièvre ensuite.
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recevoir Détroit

l.u\vM)ii Rtinipton, publiciNtc do Ihixi* rn même temp* que gerant 
de hnxeiir, nou>* fait parvenir un résurn^ des activités de la boxe nu 
n.urs de IIM3. Ses coiniiientalres sont assurément favurables au 
prniimteiir ^la* Alper ainsi qu’à ses propres protégés, tels Wllfle 
Sliiinlis et Tommy Murray, mais Ils nous semblent Justes et d’un 
Intérêt général pour les fervents de la boxe. Kn voici le texte:

\.a boxe fut plutôt dormante dans la majeme pat tic du Canada 
durant 1*.innée 1043, tout particulièrement en ce qui a trait aux 
combats importants d’un intérêt international. Des centres comme 
'loronto. Winnipeg et Vancouver furent pratiquement privés de com­
bat.- professionnels, les activités s’étant limitées a des tournois des 
forces armées qui, d’ailleurs, ne furent pas nombreux. Cependant 
Montréal fut exceptionnellement active dans c e domaine, le principal 
combat de la saison ayant été celui du Forum dans lequel le soldat
Johnny Greco battit Terry Young lors «lu gala pugilistique organise
par le district militaire No 4 de l’armée canadienne.

D'année fut marquee par le "trépas" de Jackie Calluru de Ha­
milton comme champion poids-plume mondial de la N.B.A. Il gagna 
la couronne tard en 1942 aux dépens dr Jackie Wilson de Pittsburgh 
et la perdit à l'automne dernier aux mains de Phil Tcrranova. pat 
knockout en huit rounds, après avoir été vaincu en trois rounds par 
le mètne rival dans un combat non pour le titre. Callura tenta de
reconquérir le titre il y a quelques jours et Tcrranova le mit hors
de combat de nouveau, cette fois en six rounds.

Au début de l'année. Johnny Greco était le plus brillant boxeur 
canadien. Grâce à son punch il devint unc#vcdettc a New York du 
Madison Square Garden par scs Victoires retentissantes en cet en­
droit. Après sa victoire sur Terry Young ici il fut choisi par le 
promoteur Mike Jacobs pour rencontrer Bob Montgomery qui. en ce 
temps-là. venait juste d'être reconnu à New York comme le cham­
pion poids-léger du monde. Il avait battu Beau Jack mais fut vaincu 
par ce dernier dans un combat-revanche non pour le titre à New York. 
Les autorités militaire refusèrent d'accorder a Greco la permission 
de combattre Montgomery. Du même coup elles mirent fin à tout 
espoir de voir le “naturel" local avec Dave Castilloux, qui détient le 
championnat poids-léger et poids mi-mnyrn du Canada. Greco n'a 
livré aucun combat depuis lors.

Le boxeur le plus actif du Canada au coins de l’année fut Wilfie 
Shanks, brillant poids-moyen canadien qui livra pas moins de 23 com­
bats durant 1943, dont 22 au cours des sept derniers mois. Le pugi- 
lisme est demeuré en réveil à Montréal tout particulièrement grace 
nux efforts du promoteur Max Alper qui s’est avéré le meilleur pro­
moteur de boxe du Canada en présentant vingt séances de boxe du- 
lant 1913. C'est l'année la plus active que tout promoteur de boxe 
ait eue à Montréal bien qu'il ait dû faire maintes fois face à des 
circonstances difficiles.

Les séances du promoteur Alper furent présentées au marché 
Ft-Jacqucs durant la froide saison et au Stade Exchange durant 
l'elé. La où les promoteurs qui l’avaiçnt précédé obtenaient des 
recettes moyennes de $400 au marché St-Jacqucs. Alper eut tôt fait 
d’organiser un tournoi poids-moyen et redonner à la boxe sa popu­
larité. C'est ainsi qu’il obtint des recettes s'élevant à pjés de $1.200 
avec la finale entre Wilfie Shanks et Dave Vian. Son attraction sui- 
rentr. un combat pour le championnat canadien entre Shanks et 
I.en Wadsworth, abaissa le record d’environ $400, les fervents de la 
boxe ayant payé $1.600 pour y assister. Le dernier combat de la 
présente année dans lequel Florian Bibeau gagna le championnat 
poids-mouche du Canada aux dépens de Lulu O'Connor 'rapporta 
près de $1.400. ,

Ces séances organisées par Alper aidèrent à développer les jeunes 
boxeurs locaux et produisirent une intéressante competition dans la­
quelle se distinguèrent tout particulièrement Wilfie Shanks. Tommy 
Murray, Florian Bibeau, Lulu O'Connor. Maurice l^ivigne. Gus Mell 
et autres. Shanks a continué ses activités aux Etats-Unis depuis

Le fameux Bill 
Cowîev îs’éloiune

¥ O

de ses rivaux
Il a une avance de huit 
points sur Mcsienko et 
Cain en tê;c des comp­

teurs de la Nationale
Bill Cowley a apparemment dé-

Le pqlsstnt club des Aviateurs 
de "Guidoo" Roy a continué sa 
marche triomphale dans la ligue 
de la Défense quand il a écrasé le 
<.»..*<. dç lu Mu. ne par 7 a 0 au 
Fonmi hier soir. Les Marins sc 
proposaient bien de vaincre les 
Av|ateurs mais ocs derniers, avec 
sur leur alignement Frank Eddolli 
et Herinie Gruhn, des Alouettes 
ont été simplement invincibles.

Gruhn a mille dînant toute la 
partie et il a compté quatre buts

Spud Chandler 
encore honorés

McCarthy est choisi 
comme le meilleur gé­
rant de 1943 et Chand­
ler comme premier 

joueur des majeures

Les Alouettes demanderaient à faire 
partie de la Ligue de la Défense

v_

Il se pourrait aussi que le club de la Marins de 
St-Hyacinthe se joigne à ce circuit militaire

Adams promet 
une dure lutte 
aux Canadiens

Les amateurs de hockey qui 
avaient déjà pris goût à voir évo­
luer la forte équipe des Alouettes 
du C.A.R.C. pourraient bien conti­
nuer à voir jouer ce club malgré la Défmse et on les mêlerait 
ics récents règlements émis par les 
quaitieis-générc.iix de l'Aviation, à 
Ottawa, règlements qui ordonnent 

tous les clubs de hockey tompo-

entrer tel,,qu’il • st dans la ligue de 
la Défense. Or on prendrait > 
joueurs qui composent a. tuellerncnt 
le club de l'Aviation de la ligue de

ix

cidé qu'il était temps de s'éloigner à 8eu}.* Huntei eut deux buti J?' mucu^Vnir'- séfi10 d'avlatcms3 de nc^plus0 jouer
^.nXu?s0^l)'u;ngurNutTon7ie et et Eddolls .cpmpta le dernier >>ut J( Spud, chandler qui eurent idans aucune ligue organisée a
«ompteuis de la ligue Nationale et ^ A.,iateur8 . beaucoup à f .irc dans la course compter du 6 janvier prochain
il a compté un but et réussi deux), 
assistances, contre le Détroit.

Dans la seconde joute à l'affi- des Yankees au championnat de la 
* che. le club McGill C.E.O.C. a faci-i^i'c Américaine ont été choisis et 

Boston, mardi, pour porter son to-, , r' 4 * . .. ,..,r. nommes comme premier gerant et
,fli fl„ noints À 45 to,(ll lenicnt cu ralson du ,lub de ‘ar ipremier joueur des majeures,
tal de points «.« usais a 4j. toUl> méé par - a 2. Castigan et kar- McCarthy, qui a conduit les Yan-nresque extraordinaire si l'on con- - .. , , - . . , » jl.i
sidère que les Bruins n'ont joué quel mer brillèrent pour le McGill, Cos- Lees au championnat de lAmcrl-
22 parties jusqu'ici et total qjil lui tlgan comptant trois buts et Far- caln® 8ii-, 
donne une confortable avance de mrj. réussissant un but et trois! nl* a mcriter 1 po 1 
huit points sur ses plus proches Yi- a,s,slances ' Kilby MacDonald et

Payer furent les .compteurs des Mi­
litaires.’

Buffalo hlanchit 
Providence. 3-0

Les Reds sont déclassés.
Klein, Kobussen et 
Waldriff sont les comp- 

, . teurs
PROVIDENCE. R.I iP.A.i —,

Les Bisons de Buffalo, champions 
de la ligue Américaine l’an dcrnier| 
et qui occupent actuellement la. 
seconde position de la section est 
de ce circuit ont complètement dé­
classe les Reds de Providence. Ici. 
ce soil-, quand iis. ont blanchi ces 
derniers par 3 à 0.

Les deux clubs n'ont pu compter 
durant la 1ère période bien que les
Bisons aient, démontré une grandeUroislcme fois. C est 
supériorité sur les Reds mais ils pour un gerant.

• se reprirent dans la seconde reprl- Chandler qui fut le premier lan- 
; se et comptèrent trois buts de suite, oeur de la ligue avec 20 victoires 
Klein. Kobussen et Waldriff étant.et.4 defnites et une moyenne do 

Mosienko. des Black! les compteurs contre Mlkc Kara-|poipts mérites contre lui de 1.61 
Hawks de Chicago et Herbie Cain. kas. le gardien des Reds. ia 0,0 choisi comme le joueur le
un coéquipier des Bruins de Bos-' Cette victoire des Bisons leur aiP'us utile a son club par un jury 
ton. •.ipcrmls de’ porter leur avance sur

Le. fameux* Cowley a compte, |cs rC(js à six points. Les Reds 
jusqu'ici 16 buts et a fourni 29 occupent la 3e et dernière position 
assistances et il y a •tout lieu de dc |a section est. 
croire qu'il terminera la saison) BUFFALO — Buts: Ceryance; 
avec un total qui dépassera tout_ce-défcnsea;. Dllj et Beisler; centre:

Kaminsky; ailes: Bennett et Klein.
Subs: Hunt. Thurier, Thibeault,
Atanay Walton. Kobussen. Wald­
riff. Waldner. Rlmstad.

PROVIDENCE — Buts: Karakas
----  , , .. défenses: Kemp et Hoch; centre: ,
nouveaux reglements ont du aider ^yblte; a|ics; Cooper et Pozzo. bome-runs des mineures a etc clioi 
Cowlev depuis le début de la cam- Suhs bemers, Gagnon. Forget. Gl-si comme premier gérant d'un 
paene mais de toute façon le sclen- roux' r,amire. Sherwood. Stoddart. club des mineures. Ses Red Birds 
tifique joueur de centre des Bruins Johnstone. Schultz. de Columbus gagnèrent le chnm-
est encore plus merveilleux que par Aph,tr(>,. nivei* pionnat de l’Association America!-le passé. Arbitres, bnmn et t,i\oi. ne ct bftttlrcnt ]p Sy racuse dans

On aura une idée de la valeur Première période 
de Cowley car en jetant un coupi Aucun point, 
d'oeil sur le classement des comp- Punitions: Stoddait. Thuriei 
teins de 1 an dernier, à la même |)eus|£|ne période 
date on volt que deux joueurs des „ . ... ,, ,u
Leafs de Toionto. Syl Apps et Loi- ' -®u^a ®; N h!. 
ne Cnrr étaient sur un pied d’éga- - lvubus3.en
lité en première position avec cha-
cm 31 points, soit 14 de moins aldl‘ff
CComme 11 est dit plus haut. Bill’ Punitions: Stoddart, Dill.

.loc McCarthy
un rciord

quelques semaines et devrait être une vedette au cours de la pro 
chaîne année. Murray fut impressionnant en battant plusieurs ad- et qui ne sera pas battu avant bien

longtemps. Il est vrai que la qualité 
du jeu ou plutôt de l'opposition 
n’est plus la même que par le passé 
dans le circuit Dutton et que les

\crsaircs à Montréal et s’est avéré un combattant de combat principal 
en faisant sensation outre-frontière, tout particulièrement à Boston 
ou il est devenu grand favori.

Florian éibeau gagna le championnat poids-mouche canadien par 
une surprenante victoire par knockout sur Lulu O'Connor. Ces deux 
jeunes boxeurs s'étaient avérés les meilleurs de leur catégorie en fai­
sant disparaître toute opposition durant la majeure partie de l'année 
jusqu'à ce qu'ils en vinssent aux prises. Bibeau est un boxeur au 
< oup de poing terrifiant et dynamique pour sa pesanteur ce qui expli­
que pourquoi il peut combattre aussi bien dans la division poids-coq.

y? v£
Hampton oublie de parler, dans sa modestie, des gérants de boxeurs 

eiix-niêines qui ont beaucoup fait pour le développement du Xohlo 
Art ehez nous. Avec l’il Audette, Raoul Godhout, Maurice Foreman 
et meme Sam Gibhs, il peut être considéré comme l'un des plus ha­
biles et dévoués gérants de la boxe locale. Il est un fanatique de la 
boxe et travaille par amour de ce sport auquel H consacre toute* »es

Bill C’mvley

Bill

qu'on a vu jusqu'ici dans la N.H.L.

de baseball.
Clark Griffith chef des Sénateurs 

de Washington a été choisi com­
me le premier chef d'exécutif d'un 
club de baseball des majeures.

Clarence (Pants) Rowland presi­
dent du club Los Angeles de In 
ligue de la côte du Pacifique a été 
choisi comme le premier officier 
d’un bureau exécutif des mineures.

Nick Cullop ancien frappeur de

Il est rumeur en effet que les 
Alouettes demanderaient ou au­
raient même demandé à être ad­
mis dans la ligue de la Défense, 
circuit militaire de Montreal qui 
aligne déjà quatre clubs et ceux 
qui sont en arrière de ce mouve­
ment proposeraient de plus eue le 
nombre de clubs de In ligue de la 
Défense soit porté à six, propo­
sant l'admission dans les cadres du 
circuit Par Ear), du puissant club 
de la marine de St-Hyncinthe.

Los clubs composés d’aviateurs 
n'ont plus le droit de faire partie 
d'aucune ligue dont le club cham­
pion pourra jouer dans les élimina­
toires pour les coupes Allan et 
Memorial à la fin de la saison, mais 
ils ont toujours le droit de jouer 
dans les ligues composées de clubs 
militaires telle la ligue de la Dé­
fense.

Le club des Alouettes fut formé 
avec le but évident d'apporter la 
coupe Allan à Montréal mais com­
me on doit maintenant oublier tout 
cela on a pensé à taire admettre 
les Alouettes dans la ligue de la 
Défense afin que les amateurs de 
hockey puissent continuer à voir 
à l'oeuvre les étoiles de hockey du 
calibre de Syd Abel, Jack Stewart. 
Frank Eddolls, Lester Brenna. 
Harry Watson, Scotty Cameron. 
Pat McReavy et autres qui s’ali­
gnaient tous avec les Alouettes.

Il reste que le club des Alouettes 
est réellement trop puissant pour

Le gérant des Wings dit 
que les Canadiens peu­
vent s’attendre à des 

surprises
Avec un air de mystère entou-

équipiers des Alouît-es pour ensui­
te diviser ce seul camp en deux

Jiu'k Ad*m!
lutte dans le cil mit mi’itairo qui 
aligne déjèl les clubs Marine. Ar­
mée. Aviation ct McGill 

L’on discutera de cette r.’op* si­
llon cette semaine même lois d’une 
assemblée spéciale que tiendra la 
ligue de la Défense. Les officiels de 
ce circuit n’ont pas voulu rien dé­
voiler à ce sujet mais plusieurs 
intéressés ont dit qu-1 le circuit 
Earl n'admettrait pas !e Hub des 
Alouettes pour la bonne raison que

heures de loisirs.
Le gérant le plus heureux de I année est fit Audette. Avec John- | Mosienko et Herbie Cain sont Troisième période 

ny Greco il a connu des succès rcicntissunts et il aurait sûrement ,-.guux deuxième place. Mosien-I Aucun point, 
obtenu un combat pour le championnat poids-léger du monde sans la ko, diminutif joueur des Black Aucune punition,
decision contraire d'Ottawa. Avec Florian liihruu il a donné à la di- Hawks de Chicago a compté 17
vision poids-mouche son deuxième champion canadien conycutif puis- |buts et réussi 20 assistances
que Desmond Greene, qui avait abandonné volontairement le titre en- ;’In, a°t!I,t^ paVpartie à les si-x meilleurs compteurs du cir-
viron deux ans plus tôt. était aussi son protégé. l'exi eption” d’une ’seule joute et le ouit. O'Connor a à son crédit 7

Florian Bibeau est de notre avis la "trouvaille" de l'année dans le folt total de buts francs enregistré huts et 22 assistances,
domaine de la boxe et cette découverte revient à fit Audette. Nous | jusqu'ici par un seul joucuri et Deux joueurs des Canadiens se
croyons qu'un brillant avenir l’attend s'il peut obtenir les combats 
qu'il mérite.

la petite série mondiale.
Chester (Tex) Covington qui lan­

çait pour le club Scranton. Pc.. 
dans la ligue Eastern a été nommé 
comme premier joueur des mineu­
res. Il a eu une moyenne de points 

£0Jmérités contre lui de 1.51 et il a 
°—*' lancé une partie parfaite, sans hit 

et sans point contre le club Spring- 
field. Mass.

Fi and D. Lawrence piésidcnt du 
club Portsmouth. Ve., dans la ligue 
Piedmont a été choisi comme pre­
mier officiel d’un exécutif de club 
classé plus bas que A.

2.44

18.00

Le Hockey

.Max Alper est sans contredit le meilleur promoteur de boxe do 
l'année à Montréal. Il lut effectivement le seul. Il dut surmonter do 
nombreux obstacles mais il laut lui souhaiter à l'approche du Nouvel 
An que 1911 lui sera plus favorable.

LA FINALE POUR LA 
COUPE MEMORIAL SE 
jOUERA A TORONTO

TORONTO, 29. WP.' Le pre­
sident de la C.A.H.A.. Frank Sar­
gent a annonce < c soi? que 1 i finale 
pour I» coupe Memorial et le cham­
pionnat junior du pays, le prin­
temps prochain, aurait lieu à To­
ionto. comme "une mcsuie d'ur­
gence".

Le combat LaMotta- 
Kochan contremandé

Sargent a dit que les délégués du 
hockey amateur de tout le Domi­
nion qui viennent d'assister à uuoi 
assemblée de deux jours tenue par 
la C.A.H.A. i<i avait décidé de 
changer le site dos finales juniors.! 
qui devaient se jouer à Winnipeg,| 
pour la donner plutôt à Toronto, 
"parce que la guerre a bien déran­
ge les plans du hockey amateur 
Toronto a été la ville choisie com-j 
me "assurance” que le plus grind, 
nombre possible de spectateurs 
pourront assister à ce qui sera tout 
probablement la principale attrac­
tion offerte par la C.A.H.A. le 
printemps prochain.

Sargent a ajouté que rassemblée 
de la C.A.H.A. avait pris fin au­
jourd'hui mais qu’on n’av-iit rien 
décidé au sujet des éliminatoires 
à être disputées chez les juniors et 
les seniors. La finale pour la coupe 
AUan doit otre disputée dans l’est 
du pays, le printemps prochain 
mais Sargent a dit que cette ques­
tion ct plusieurs autres devraient 
plutôt être réglées en temps et 
Heu car la guerre affecte trop le 
hockey, de jour en jour, pour pou- 
volr prendre des décisions a I avan­
ce. Il a dit que la C.A.H.A. piojet- 
tait de régler tous les cas qui se 
présenteraient à mesure qu'ils sur­
viendraient.

HOCKE____  LJ
FORUM

CE SOIR à 8 h. 30
Ligu* Nationale dt Hockey

DETROIT vs 
CANADIENS
Prie general: S0.60 — Entre» Nord

Mardi 4 janvier, à 8 h. 30

lillttt mdlitUn*"! •" ''t"'*

kl'M'I'.UHNl'* \\ 111 Kl n U

NEW-YORK, 29. (A.f.) — Le 
programme de boxe qui devait 
être présenté au .Madison Square 
Garden, ce soir, ct qui devait 
mettre en vedette, en finale, .lake 
LaMotta et George Kochan a dû 
être contremandé tard aujour­
d'hui par le promoteur Mike ,1a- 
cohs quand on apprit que Ko- 
chan, un membre des gardes- 
eûtlères des Etats-Unis, avait 
reçu ordre d’avoir à se rapporter 
ailleurs immédiatement.

On a appris, en effet, que 
Koclian. qui demeure à Akron, 
Ohio, avait reçu ordre, de honna 
heure ce matin, d'avoir à se rap­
porter ailleurs, mais il demeura 
sous l'Impression qu'il pourrait 
tout de même liv rer son combat 
contre LaMotta. ce soir. Ce soir, 
toutefois, il dut quitter New- 
York et il se mit en communica­
tion avec le promoteur Jacobs 
pour lui dire nil'll ne pourrait 
disputer le combat en question, 
au Garden. LaMotta était favori 
à 2 contre 5 pour l’emporter dans 
ce combat qui devait être de 10 
rounds.

Comme le programme de ce | 
soir n’a pu être offert au pu- 
hlir — ce devait être le dernier 
programme présenté par Jacobs 
cette année — la saison de boxa 
du promoteur Jacobs au Garden 
est donc close et on sait que le 
Garden a connu sa meilleure an­
née de boxe dans son histoire. 
En effet, une foule totale de 
322,(121 amateurs ont assisté aux 
21 programmes présentés durant 
1913 et ont payé la somme totale 
de M.136,228 pour assister à ces 
combats. Ces sommes représen­
tent la moyeiiiie-rerord de $51,616 
par attraction ct une moyenne 
d’assistance de 11,637 amateurs 
pue séance.

Eo 1912, l’assistance totale fut 
de 383.621 spectateurs ct la re­
cette totale fut de SI.I69.VM mais 
il faut prendre note qu’il y eut 
•*q programmes présentés dont 
deux mirent en vedette le cham­
pion mondial des poids lourds, 
Joe Louis.

BOB MONTGOMERY 
RENCONTRERA IKE 
WILLIAMS LE 25

r'HII.ADKLPHIK. '."J 'AIM - 
:L'ex-ehîtrnpion mondial des poils- 
légers. Bot» Montgomery qui a per­
du son titre a Beau Jack il 
quelque temps a signé un con! i at 
aujourd'hui poui faire fa-c n fke 
Williams, de T’enlon, N.J , i< i a in 
salle Convention, dans un combat 
(le 12 rounds, le 25 janvici pro­
chain

Le promote'!' Herman Taylor qui 
a annoncé «c combat a decla*.» en 
meme temps que Montgomery avait 
un autre combat a livrer en lan­
cier. quand il s'attaquera a Joey 
Feralls. s Détroit, avant de \»r\n 
ici rencontrer Williams

Hier soir
f (Tir ni" 16 '^LstMnces'nom'af ficher '•distinguent" pour les "'punitions LIGUE AMERICAINE 
- , ’ otr 'l 'n.e Mosrenko ' >oçues jusqu'ici. Ce sont Mime Mc| Buffalo 3. Providence 0.

Un autre joueur des Black|Mahon et Murph Chamberlain qui, Hcrshey 2. Cleveland 2.
Hawks. Doug. Bentley et Lome ont passe tous deux 40 minutes au .lül;E ,)K LA DEFENSE 

lean des Leafs de Toronto, sont ! cachot depuis le début de la sais n. Aviation 7. Marine 0.
légaux en > place avec chacun 34 soit le plus haut total de minutes! McGill 7, A.mée 2.
points. Bentley a déjoué le gardien décerné jusqu ici. n r i-
uHvpi s'iire à 15 rem ises et il a aidé Chez les gardiens. Bill Duman. Go soir
19 coéquipiers à compter tandis'des Canadiens est toujours bien en UGLK NATIONALE 
(Mie ('ail a réussi il buts et 23 avant de ses rivaux et 11 est encore Détroit à CanadiensaS,j,.an.-, jus.|u'lol. • j».,”!?1 ‘fll ...................« c.......

Un troisième joueur du Chicago, leussi un hlancmssage ( acpms ^i j^^ V ..I I/1V AI ,

Frank Eddolls

dans une autre iClint Smith dé ..... . _
avec 33 points, cviposé de 11 buts ton. On trouvera 
et as-dstances et c’est 4 de mieux: colonne, la liste dotaillce des oomp*.Canadiens 
qup'le total de Buddy O'Connor, le tours et des gardiens (lu circuit Boston 
premier Canadien à figurer parmi majeur

Il promet des surprises aux Canadiens

Toronto 
Chicago 
Détroit 
Rangers 
LIGUE AMERICAINE 

Section est.

Hcrshey 
Buffalo 
Providence

J. G. P. N. P. C. I ’(S

19 Il •» 3 95 39 SI
•o 10 S 4 104 103 24
22 10 10 •> 99 89 22
LM 10 10 0 87 92 20
20 7 9 4 73 82 18
20 4 15 1 73 III 9

J. G. P. N. P. C. Pts
24 16 4 4 80 47 37
22 7 8 7 58 63 21

* ..... 23
Section

6 13 
ouest

4 50 91 16

J. G. P. N. PC.IMs
•>o 12 n 5 90 63 29

is . 23 6 n 9 67 70 LM
23 6 12 5 51 61 17

Cleveland

Pittsburgh 
LIGUE JUNIOR

J G.
Royal . ?
Canadiens ..... 9 5
Concordia ..... 8
Verdun 8
LIGUE MONTREAL INTER.

J. (5. P. N P C. IMs 
Vallcyficld 4 1
Lachlne " I
District Dép. 1 1
Cyclones 3 !
ligue junior mont-rovai

J. G. P. N. P. C. Pts
4

1». N. P C. Pts 
I) 1 62 27 17

5 3 1 32 32 il
2 4 2 32 32 H
080 23 57 0

0 0 37 11 8
2 0 14 15 2

0 13 27 2
2 0 12 23 2

Clcarpomt 
W. Wheelers 
Verdun ........
Grads .....
Rosemont ....
St-Paul 
St-Pats ..........

3 I 
2 1 
2 I 
2 I 
I 2 
0 2 
0 2

0 18 12 6

OFFRES DE COMBATS 
A FLORIAN BIBEAU

Le nouveau monarque des 
poids-mouches canadiens, FI o- 
riun Hibeuu, ne dormira pus sur 
scs lauriers après le 1er de l'An, 
car les offres pour des combats 
commencent à affluer de tous les 
côtés, l.e gérant de Bibeau, le 
dévoué Fit Audette, a en effet 
annoncé hier que son protégé 
avait reçu une offre pour ren­
contrer Adélard Drouin, à Qué­
bec, le 16 janvier et une autre 
pour s'attaquer au champion 
poids-mouches d'Hawaï, à Wash­
ington, à la fin du mois pro­
chain.

Audette a déclaré que Bibeau 
refusera le combat contre Drouin, 
à Québec, si on ne lui garantit 
lias la présence d'officiels neutres, 
({liant au combat de Washing­
ton. Audette n'a encore pris au­
cune décision a rc sujet. 

------------- -♦--------------

LES MILITAIRES ONT 
ETABLI PLUSIEURS 
RECORDS EN 1943

OTTAWA, 29. — Le qimitier Ré- 
néinl de la défense nationale an­
nonce aujourd'hui par l’entremise 
du directeur des services auxiliai­
res les nouveaux records sportifs 
établis cotte année nu Canada ct 
outre-mer.

Les qvploitn les plus remarqua­
bles des épreuves sportives civiles 
ont été accomplis par le sergent 
Gérard Côté, qui a remporte la 
double victoire des marathons de 
Boston et de Yonkers, et par le 
soldat M. Phillips dans la course 
de 200 verges à London, Ont., le 
10 juillet dernier. Le soldat de Kit­
chener parcourut la distance en 
22.6 secondes.

D’autres nouveaux records ont 
été établis dans les rencontres 
athlétiques en plein air, à Aider- 
shot 'Angleterre) le 14 août: 220 
verges sergent G. Rortoloulssl. 
Powell-River. 22.8 secondes; un 
mille le caporal sunnléant R.-N. 
Mayhie. de Calgary. 4 minutes 32.9 
secondes; saut en hauteur — le 
soldat W.-L. St-John. de Pomona. 
Californie. 5 pieds. 10 pouces et 
quart; lancer du poids de seize 
livres — le sergent L.-E. Core, de
S. -Jean. 'Terre-Neuve). 42 pieds. 
1 . pouces: course d'un mille a 
relais le troupier A.-J. Brissette, 
de South Junction. Man., le capo­
ral suppléant R.-Y. Williams, de 
Méllta. man., le caporal C. Scot­
cher. de Montréal, le lieutenant J. 
Tedlie, de Montréal. Temps: 3 mi­
nutes 36.4 secondes. Course de 440 
verges à relais le sergent G. 
Bortolouissi. de Powell-River. le 
caporal R. Hurtley. de Penticton. 
N-B. le It. W.-.T. Brown, de Bow­
man ville. Ont., le solda» ft. Poppin. 
de Toronto. Temps: 44.4 secondes.

Les records suivants ont été éta­
blis lors des épreuves disputées au 
C'a mh da.

Saut a la perche - l'officier ca- 
dnt Moore, de Cornwall. Ont.. (Pe- 
tawawa». 11 pieds et six pouces: 
tancer du disone - le bombardier
T. -T. Salo. de Toronto ( Peiawawal. 
139 pieds et 11 pouces: lancer du 
noids de 12 livres - le bombardier 
T.-T. Salo. < relav awa ». 56 pieds 
et 6 pouce*;; course à relais (le 880 
verges, 'Petawawa), le bombar­
dier A.-C. Campagne'o, de Guelph.

Biocohi. de

la saison est trop avanc e el que 
le club actuel des Avi items qui 
fait partie du circuit, est déjà lmp 
puissant.

D'un nutte côté, la ligue de la 
Défense connaît un bien plus grand 
succès que l'an dernier et avec 
dans ses cadres le club des Alou­
ettes, il ne fait aucun doute qu'elle 
intéresserait encore plus d'ama­
teurs. Ces derniers devraient avoir

est arrivé à Montréal hier en com­
pagnie de ses Red Wings en vue
de la partie de demain soir au Fo­
rum, la troisième de la saison lo­
cale entre les deux clubs. Les Red 
Wings venaient de subir une défai­
te de 5 à 2 à Boston et le gérant 
Adams a admis qu'il cherchait du 
renfort mais il a refusé de donner 
plus de détails.

"Nous allons donner aux Cana­
diens le combat de la saison de­
main soir", a-t-il dit. "Nous aurions 
dû gagner ics deux parties contre 
Boston, ils furent chanceux ces 
Bruins d’égaliser a Détroit et plus 
chanceux encore de gagner a Bos­
ton. Evidemment nous sommes en 
cinquième place mais cela ne veut 
rien dire à ce temps-ci de l'année. 
Nous espérons des renforts immé­
diats et dans quelques semaines 
vous reverrez les Red Wings non 
loin de la première place. Nous 
avons des jeunes joueurs très bril­
lants ii Indianapolis et plusieurs 
seront peut-être avec nous avant 
longtemps."

Adams a refuse de confirmer le 
rapport voulant que Vic Lynn et 
Car! Smith soient dans l'alignement 
du Détroit « c soir mais i! a expri­
mé l'espoir que Kenny Kilrea. 
ayant reçu récemment son licen­
ciement de l'armée canadienne, 
serait avec les 
Wings dans quel­
ques jours. Kilrea 
est allé à Balti­
more avec les 
Commandos d'Ot­
tawa mais ii sera 45Pl’*V' 
peut-être de tc-wjr y/ 
tour à temps pour 
s’aligner avec 
Détroit ce soir.
Adams croit qu'il 
serait d’une gran­
de assistance. Dé­
troit aura Jimmy 
Franks dans les 
filets ce soir avec 
Cully Simon. Pat 
Eguu et Harold .1

J

m

hâte de savoir tout ce qui sort ira ; fenÿ(>. j’j, vaut

Ont le canonnier O
2 25 23 6 Rault-S*c-Mnrle. le lient. J. Mc-
0 18 12 4 r.ean. de Svdnev. N-E.. le canon- •jf, nns, est le neveu Jack Coombs,

de cette proposition des Alouettes 
et c'est ce qu’on saura dans une 
couple de jours.

AUTRE ASSEMBLEE 
DE LA LIGUE 
SENIOR CE SOIR

La ligue Senior tiendra une as­
semblée spéciale dans ses bu­
reaux, au Forum, rc soir, alors 
qu’on discutera de deux item de 
haute importuner. On déridera 
alors de l’autorisation que de­
vront recevoir les Commandos 
d'Ottawa et les As de Québec 
pour disputer, dans ees deux vil­
les, des joutes exhibition avec les 
Uanadiens de la ligue .Nationale, 
sous peu, joutes dont les reeelles 
entières seront versées à la ligue 
Senior, pour venir en aide au 
club Royal.

On parlera aussi de la présen­
tation et de l’adoption d'une uou- 
vrllr cédille pour la balance <jc 
la saison. L'assemblée débulera a 
8 h. 15 précises.

. - ------ ------

Premier concours de 
ski de la saison à 
St-Sauvcur dimanche

Les skieurs pourront prendre 
part à leur premier concours de 
la saison quand sera tenu, dl- 
inunchc, à S.-Sauveur, une épreu­
ve de slalom douille à laquelle 
prendront part plusieurs skieurs 
bien connus.

Ce concours sera le premier 
d'une série de concours impor­
tants à être disputés dans les 
Laurentides, duranl la saisi'ii 
froide, et II va sans dire que 
parmi les autres concours à sui­
vre, lu fameuse course Tasche­
reau, le 13 février, et le cham­
pionnat de la /.nue, le 27 février, 
seront deux des plus intéressan­
tes épreuves de la saison. Une 
autre épreuve qui attire bien des 
skieurs est celle de la fameuse 
descente, du Mont Haldy. épreu­
ve qui sera disputée, celte année 
le 311 janvier.

Harold Holl, présideul du co­
mité des sauts et des concours 
a déclaré hier que le tremplin 
de la Uôte-des-Neiges ll'uvuit pas 
encore été officiellement ouvert 
aux skieurs. Boit a ajouté que "si 
un skieur quelconque s'esl per­
mis d'utiliser le tremplin avant 
aujourd'hui c’est qu'il voulait 
èlre le premier skieur à effec­
tuer un saut sur ce tremplin, 
cette saison, et c’est sans notre 
permission qu'il a agi ainsi."

Bobby Coombs est 
devenu marin hier

PORTLAND. Maine. 29. 'AI'.) 
Raymond I*’. (Bobby) Coombs, qni 
termina la saison de baseball 1943 
avec le Jersey-Cily de la ligue In­
ternationale était membre de la 
marine américaine, aujourd'hui 
même, ayant été assermenté ici. il 
y a quelque temps. Coombs, ago do

Hi/1 O'Hrien
•kson sur la dé- 
il y aura Mud

Bruncteau, Sid Huwe. Jack Car- 
veth, .Adam Brown. Don Grosso, 
Billy Jennings. Carl Liscombc ct 
Huh Quackenbush mais on ne con­
naît pas les projets de l’instruc­
teur.

Dick Irvin est de retour et dé­
cidera seulement cet après-midi de 
l’alignement des Canadiens. Il est 
probable cependant que Mike Mc­
Mahon ct Maurice Richard repren­
dront leur poste. Selon l'entraîneur 
Bill O’Brien les Canadiens sont en 
meilleure condition que jamais. Il 
est probable que la ligne Blake- 
Lach-Richard commencera la par­
tie, ce soir contre Détroit. La par­
tie commencera à S fi. 30 et l'on 
prévoit une autre assistance record.

LIGUE DEFENSE NATIONALE
J. G. P. N. P C. IMs 

C.A.R.C. 6 5 0 1 32 14 11
Marine ....... 6 2 3 1 23 31
McGill ..... 6 2 3 1 27 26
Al niée 6 0 3 3 23 31

° 10 '*jnler R.-C. Martin, de Toronto.
I 11 14 2 minute et 43 secondes.
•2 12 15 2 ---------♦_
1 ,r'LM L’ courte de

10 milles à Hamilton
r

le HOCKIf de la S
l.iKiir NulMiimle •'
liunloli
Cimadiefi)
Chicair»
iH'troit '•
IU'IIWCa
Toronto
I leur •Vitirrinin»
Itirffalo '
Clcvc lu tid 
H(r.ii«> 
Indlsiiitlioli" • 
l'ifu-liure'i 
Providi ncc

M M
l ..

HAMILTON. 29. <C.P • Le 
Young Men's Christian Association 
a annoncé (pie sa course annuelle 
de 10 milles, à l'extérieur, tenue le

ancien lanceur-étoile des Majeures 
qui est maintenant instructeur à 
l'université Duke.

Premier de l’An depuis 25 années 
était suspendue pour la durée de la 
guerre à cause du manque de lions 
coureurs qui peuvent prendre part 
à. celte épreuve, par suite de la 
guerre.

LE BOSTON FAIT 
UN BEAU CADEAU 
AUX RED WINGS

BOSTON. 29. (A.P.) — Ou sait 
que les gardiens de buts, au hoc­
key. dans la ligue Nationale, sont 
considérés par leur gérant comme 
ayant autant do valeur qu'un lan­
ceur capable de gagner 20 parties 
par saison. Imaginez alors la joie 

Ide Jack Adams, gérant des Red 
Wings «le Detroit qui vient de re- 

Icevoir comme cadeau du Jour rie 
l’an, lien rie moins qu’un vrai gar­
dien de buts, » n chair et en os. rie 
la part do Ail Ross, le renommé 
gérant des Bruins de Boston.

Il s’agit de Normio Smith, le 
gardien actuel des Rod Wings poin 
les parties jouées à Détroit par le 
cluh do Adams, qui est revenu nu 
hockey après s'être retire "des af­
faires" il y a cinq ans.

Récemment. Arl Ross demanda à 
Jack Adams quel prix il exigecait 
pour les services de son gardien. 
Ht Adams de répondre: "Je donne­
rais . . . ou plutôt je demamlcivUs 
bien $10.000". Ross, toujours "co­
mique rétorqua: "Tu avais ralson 
de dire "Je donnerais", Jack, car 
lu sais sans doute que Smith appiu- 
tient aux Bruina".

Imaginez la surprise de Adams. 
Le gros gérant des Red Wings n» 
savait plus quoi penser et il allait 
tomber d’une crise d'apoplexie 
quand il se souvint que Ross nynit 
ijien raison et il lui fut forcé, d’ad­
mettre que Smith appartenait bien 
à Ross et voici pourquoi:

En 1938. le Detroit versa la som­
me (le $10,000 aux Bruins pour les 
services de Tiny Thompson, alors 
reconnu comme le meilleur gardian 
de la Nationale et les Reds Wings 
s'engagèrent de plus à envoyer 
Smith au club-ferme des Bruins de 
la ligue Américaine, à Providence, 
pour prendre la pince du Jeune 
Frankie tfriuisck qui débuta alors 
pour le Boston. Smith refusa loul 
simplement d'aller a Providence et 
il abandonna le hockey.

Adams dut ensuite confesser qu'ii 
avait, oublie toute cette histoire 
quand il fil signer un contrat a. 
Smith cette saison, car il ne vit 
point le nom de Smith sur aucune 
liste de réserve des clubs du cir­
cuits Dutton. Mais Ross n’avait 
pas fini. Il regarda Adnma, bien 
amusé et lui dit candidement: "Ne 
vous tracassez plus, monsieur 
Adams, car les Bruins do Boston 
ont le grand plaisir de présenter 
comme cadeau du Premier de l’An 
au club Détroit, de la ligue Na­
tionale, le gardien de buts Normic 
Smith” . . . “Jn sais fort bien que 
Smith ne jouerait nulle part till- 
leurs qu'à Détroit!’’.

Ja< I* Minais csl ariivé a Montréal hier »\rc la promesse que ses 
ICed Wings livreront auv < anadirns leur eombal de l'année ee soir 
an Forum. Adams implique à la rnalehaner la défaite subir a 
Boston maidi soir et il aura recours n du renfo I (lu club Itrlfana- 
polis iMUir trnuim r la saison dans la N.II.L. M est po Jbl»' que 
Vie l.vnn ci tari Smith s'alignent avec. Us Led Wings c- soir mais 
Adams a refuse de confirmer ce rapport. A l'instar de lllek Irtin 

U ■tm« garder le «iUnc» sur »*>• InUnQnns.

AVIS AUX LECTEURS
Nous prions nos lecteurs 

de prendre noie que nous 
n'jcccptcrons dorénavant de 
pub'icr des communiques de 
quilles ou du jjcnrc que s il» 
sont laconiques cl écrits en 
un français compréhensible.

LE TABAC À CIGARETTES

DOUCEUR * QUALITÉ-VALEUR
I I B F

N
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La pipeline Canol, fruit de l’effort concerté des Canadiens et Américains — 500 milles à travers les régions désertes du Grand Nord
ivVUftS
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La construction de cette pipeline présentait des problè­
mes pour la plupart ayant trait au transport. Ici l’on 
voit madame Macniski à la barre du remorqueur de son 
mari.

L’étape la plus ardue dv tout le trajet menant île l’Alask a aux puits de Norman est 
de 1,000 milles à partir du terminus de chemin de fer à Fort MacMurray, jusqu’à 
eaux traîtresses de l’Athabaska. de l’Esclave et de la M aekenzie.

sans contredit ce trajet lontf 
Norman, en voguant sur les

A \Vhitehor>o. extrémité ouest de la pipeline, la ville fut 
envahie par la yent féminine, ce qui n’est pas si mal. 
Sarrette \\eidlinjîer, photographiée ici en compagnie de 
l’aviateur Arvisais, d’Ottawa, est une des employées de 
bur.eau de (’anol.
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Des géologues canadiens et américains se préparent à arrimer ce canot au ponton 
gauche de l’avion à l’arrière-plan. Des avions de ce genre, et d’autres plus gros ont 
accompli une lâche de géant dans la construction de cette pipeline.

Une équipe de forage canadienne opère cette foreuse au 
milieu d’un marais, à Norman Wells, près du cercle 
polaire. La pipeline transportera l’huile de ces puits 
jusqu’en Alaska.

1a*s réservoirs de la raffinerie à Norman Wells. Cette raffinerie fournit la gasoli­
ne aux camions, aux tracteurs et aux vai sscaux fluviaux employés dans cette entre­
prise. La pipeline Canol transporte le pétrole jusqu’en Alaska et la transportera 
plus loin encore, quand elle sera complétée.

NOUVELLES SPORTIVES
du pur sang JNavy
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Fair Grounds
NOS SELECTIONS

1— Finally. Sl>*. A»Ui.
2— I^o'n llranily. Ili'llt II.. Tonrr Mim.
2—Sanirron, Kalliy. I mhril.
4— Halo Tir. Moracay. Kir» in.
5— l.ayaway, TnLr Awny. Illiir Srrur. 
fi—Hoy»an, MikIi Tnlrnl. Marr llcfinril. 
7—Rlpoalr, llinsmaiu, IIIkIi l’Inld.

n un, il l'iirlniiKNi
i lîliio Ntiil Cîri'y JIC. N-ew Flame i _______
in;, lüslnt; umu lie. mue Une llti, i_ . -, .
S.iiely 11 a trli 111. Merry M.ves lll.lFaif Grounds 
Kxiins. ill. •'re,uny ll'i. Chatlcaco
m;. l.lseuyelte 116. I ntKMIKKK CO tit.S K

TTIOISIKMI'. eoi KSI'. — .hI.«Mill, h Slawr. Murphy U.mi) sm
rêelnnier. Il iiiin ci iiIiis, Il fiirlmiKNi I.inn Creel., K. a.«a 3.6U

SpaiiK H". Frlar.y Scout lu.'., l'a-ll1»'» Advice. W.uyzyii 
iriela A. lu.'.. UpMown lil, Kinu; I «Spriiic (ilory, Hcrth» J.. Finithinit. Su- 
lîlniy III. lliy Chance li:i, (layUi.s P«rfiiu. Fourth Estate, aValdina Kam. r. 
1"::. DehlKli !nC, Vahlina Troth’lUK, Millie Jean ont aiuri couru.
Call To Colorn 116, l’rKP Me 11
llayride 111. Astraea les. Iloherl F. 
111. Ho lliitu 111. Tall; over 10.1, 

Pit 11 Ml Fl U U coiTtsil — Sl.iMi». ii Sun Islam 11::. Onus 113. 
rlclniurr, «T «un. U fiirloiiKNi | ,t, v|-|{||:>||; coi ||si: _ jn.iMm.

St. Joel; Hi6, Jay 1’ Kan 111.. fl réélu mer. lt iiiin el (iIiin, a tiirni 
Saaay ..l^.lHtla les, .Sty\ . lll,4 T.i- |•,,lynl. lli.i- IM, Tlpli Shoes H’il,

1 h'Iylny Silver Ids, .lanierlca 116, i a- 
! l.lnlsi î : K Airy (îoer 1 !6.

riMfi iiiMi: coi km: — m.mio,
lllloeiiiliillN, a iiiin, <1 InrloiiUNi

ifueeîi's 11! si; 161, .Voomla > Sun 
Ml, llrirlleiinr liar Keep le;,
lielleve 101. l'oacher IIS, Cahin 
• ’reel, 'll, Unman Sox 113, African 
Sun Ml.

MVTIlMi: COI IISM — Si.260. lit. 
toeii 1 iu 11 n, a iiiin rl |ilun, it fnrN.t

llir. h K..i| 1 I’auc II 111. C„i,. 
vln N'an l'11. X.aea lli.y.i lie, l>iy- 
po. e ill», llaseal lie. Xiy lit tilow 
113, Star Whiz 116. Sir War 116,

*>t:erimmi: « 01 itsi; — si.aaa, n

ill, I.i-
. iierty Fill; ion. Mon Flan Mi', A. /i 

111, Victory I'lay 1"., Sharp A.lvlc 
lOlf. Finally I":». I.a<ly Sianlnsl 11.,
Giant Star M:i.
' Ill'll \'IF1MFI COI IIMl — SI.IMlll. ii 
réelaiiier, a uiin, ii Iiitm

1 Gahc 111. U»'th It. 111. OeniKla 
'Tod l"î». I.ose liane H'3, Ariel Imn- 

■ Ko 166, Mis* Maria M', I', ail .l i - 
bor H I. Five A M. I 1 I. Tow. • MS 
103, lliucf. Slnc r 1" :. »»i.. i . Su* 
ion, Leo's Hrnn'I.v Ii:., Miss Monarch
in.

THOISIFIMFI COI IIMl — *1.600.
• IlnentlmiN, a iiiin rl |iliis, *1 Ioini

1 ..>4aoicron l:’»». Kathy ml, Tim.
; Wax ML Fmhiil III. I»>.n>...l 
Wl/iamac 111. Heal Sail U'* I!" 10

i to ill.
UII ATM HIM Fl t «*1 IIMl — SI.IMlll, 

allyi'nIioiiN. It iiiin rl pins, it Iiiin:
. Hull» tie 112. Cllchely CI:o l. m 
Truste.. 111. Flylmr Totpe.l.. lu:.,
MaroRity ll'i. Flying >:i'.
Iluracon 106, Klrwln 11... Knu. n.
111.

cUMkl'iiniFi coi hm: — si.r.uo. 
allorntloiiN, a iiiin rl iiIiin, ii Iioni

Chlpatnliil; Ml. l.ay..». 11.'
Titk»' Away : 16. S;. . i email 1 Ilap 
]»y Nolo 121, llllle S.TRo 121.

KIXIFIMFI COI IIMl — SI.imil, h 
rérlnnirr, T iiiin rl pliiN. I l-lil m.i

IJl'uwn Flou 1 i'.. i :. . . . \
108, Llpjack 111. More in'fine.I lu;.,
rilKli Ta lent li:>. I'arl Favorite ill.i vr»i-vmst i is nui i-\•)(» Thrift 111. Floys.in 1:2. Jnsta ilrn.l , \ ini,I.l-.-OKLKA.NS. Jl*.
166. I Le garant ilc .lackli' Cnllura,

8BPTTFÎMFÎ <'ol iisll — s Mil ni, a ! ehanipion imindial ilex poiils-plii- 
réclamer. 4 iiiin rl pliiN, i i-i« m.i nies, a annoncé hier que Cnlliirn

rérlnmr r.
Ta mu 1 : 

Ci.nipal! .. 
Hlm s 

| trn.Mor : 1 
' nain :03. 

m mi: 
rrrlnuirr.

. Hui. ; > i 
l’.vrns I». 
.lui;. ' 1 3 
Sprinus 1

2 iiiin, il lurloiutNi
!i»6, HoiTor Je. p 116, 

! 1"'.», Urn nips In.nue III, 
I"'.'. l'S Salul' !!1. In>- 

1, Miss I SO |6«, Fortil-

tir. i m hm: — SMIU6. n
a IIIIN rl 111U n , I l-ltl 11 !
•. i'. i:,i. i.’lil.ll.. le;.,
16, i 'I. irlene I Alarnia- 

Sjo .lu :t> 1 ' .Miami
Ilappy HnnünR 1"S.

n Couplce.
Dia'XIFMK COI'HSH 

Charur. Vnn.i rberK P.;.'* 4 2'
Kiiies Silver, Woeyzyn S.s.) 2.66
llurnlni; Chip». Dattilo 2

Ihaliary, Vul ina Hte. Tower IVt, Tr. 
I’layful Star, Hip, Tell Well ont aussi 
couru.

TROISIEME COURSE 
Ilrnwii (iown. Weayzyii 7.2 » 3.... . .
Iiarhy Hrucrle, Haltilo . i S) 2,eu
Help Wanted, C.v.k , 4.60

Haaly Haiti., Town (iuüant llel.ir. L.t- 
tle Sl.ve. Olive A. uni «ic»i eout'U 

Ol'ATKIKMi: COURSE 
Until It.'tiai.. Hnlhy 7.00 Ct.6 l'.ûo
Toou»*rillle, C.ivcns 4.Ni 4 4.»
Hic II.. -. Connaît*

T. v il>irr.., H.M.m On. Sw un en a 
couru.

CIMIITEME COI'USE
SantlHiromben. Swaln T.m
Shotput, arinr 
SiiKar ll»ti..n. Murphy

l.nletit, Hiph l'ml., Shiull.iirn 
eoiiru.

SIXIEME COI nsi:
Tld. Du r. \if n > S *.•
Ma k« l'rlliee. Hni.j 
I'h<|..i l'eto, Culvert

Siikle T.. More Stinp-. l'lay Vic|..i> eut 
mini " ru.

SEI'TIKME COI HSE 
Tewlerii. Uni.» y l.s.fiu 6.. . r. 2
Stiply l’eriod. W. yyzyn . 3.2' .< •'
l’ittlslrnw, Swniu :;.i0

MtMi .uk. It -ky li.’ii, lleiute, l.ad) Fi,- 
nar ut;t ail*-i e. iirtl.

GILBERT DODDS 
GAGNE LE TROPHEE 
jAMES E. SULLIVAN

NEW-YORK, 2II, (A.P.) — Gil- 
hotl Dodd.x, 1r* fumeux ttoiirciir de 
lioston, a été choisi comme ga­
gnant du trophée James E. Sulli­
van Memorial, trophée remis an­
nuellement par la Amateur Athle­
tic Union a l'athlète des Etats- 
Unis qui n fait le plus pour la 
e; 119e sportive durant l’année.

Dodds n'a eu aucune peine à se 
mériter ce trophée qui a déjà été 
gagné par neuf étoiles de la piste 

I depuis sa permière rrntise nu gol­
feur Bobby Joncs, . en JÎ6Î0. Le 

1 1 bnmpion national de.* 1.500 tnê-

à Tropica! Park
Le pur sang de Walker 
Gullatt l’emporte par 
4 longueurs — Kanlast 
est 2e et Sir Alfred, 3e
TROPICAL PARK, 23 (A IM. - 

Navy, un pur-sang appartenant 
Walker Gullatt, qui s’était elasséitrcii u en effet' ntnH«l*à.860 votes

< oAtrtf 403 çour Bill Smith, un na­
geur, qui décrocha-,In serondc pin­
ce. r»00 sportifs-.ont été appelés à 
donner leur vote dans le choix du 
g ignant.’, dmitJU’un nageur d’Ha- 
m.ü dç»a plus habiles, est actuelle­
ment Cantonné à la base navale de 
Gréât ‘^akes.

Joseph .’Platak, qui domina le 
monde «le la halle au mur depuis 
I lusieurs années, a décioché la 
!toisiéme place avec -125 votes. Il 
fut suivi de Bill llulse, un autie

»jcn troisième place denière Kan­
last à C. W. Anderson, quand ils 
sc sont fait la lutte une dernière 
fois, le jour de Noël, a pris sa 
revanche quand il a remporté une 
brillante victoire dans l’épreuve 
L.ako City, course d’un mille et 
un seizième. Navy l’a emporté fa­
cilement par quatre longueurs o' 
c'est Kanlast qui a dû sc contenter

Alsalt est prêt à 
battre le record 
«le Wliirlaway

Son propriétaire assure 
qu’il ne désappointera 
pas cette année, en Flo­
ride, comme il l’a fait il 

y a deux ans
MIAMI, Floride, 29. (A.P.) - 

Alsab. le pur-sang qui fut a» het»' 
pour le prix d’aubaine de $700, e:;* 
revenu en Floride aujourd’hui pom 
tenter de faire oublier sa piètre 
tenue, il y a deux saisons, quand 
il désappointa beaucoup dans la 
catégoiic des trois-ans après avoir 
été sensationnel chez les deux ans.

Quand Alsab vint en Floride, il 
y a deux ans, il ne put rempor­
ter une seule victoire et il ne put 
rien démontrer «le la fameuse for­
me qui lui permet ensuite d’être

LE IOCKEY QUINN EST Ligue Dominion Glass 
SUSPENDU POUR LA VIEl hos Hrtiv|tés de la ligue "Doml-

Inion Glass” reprendront le vendre-

3.1
2.61»

4.16'

jack Callura décide 
d’abandonner la boxe

Tropical Park

ex­

iles Il 111. H* ni . ir : ! ’. F* I un 
106. Wise Hobby U 1. I'llium:ni» ' 1 I. 
UlpOKte 117, <!iaii.l H'-sh I".
Anita Ias, llivli Flaul 111, Ma .-u-
Itno 111.

Tropical Park
NOS SELECTIONS

t—Bret!». M i»r DreUion. Ilrinr Sharp.
]—Urramy, Nr« l-Tanif, ll'ur l.iiu-.
J—Son Islam. Uiikô. Aslrai-n.
I—Fahinial. Air) Unrr. Tielu Shnra. 
•—Roman Sn», ( iihm Frrrk. Afriran Sun. 
C—Hlrrh Kod. l)ir|m»r. Sir U'ar.
7..MU» U.S.O., Ilhii. Sn»h. Fnmpatriol.
9—Marmrdukr, Fyru» I’., Miami Spring.

r pii mu i:it F. foi iisf: — smhmi, h
rCrlnnirr, Il iiiin i-i iiIiin, U liirNi
' Briar Shii'ii ll'i, l'halma H'V Itn- 
yal ('iiiinl II. /.avhai'h» tt . I'I||>
llrelUDick III. ('aiani.i l"- l'.n-
nev's lînl ' ' i. Mj iln>! a »
lîlh<- II::. Nul Wr..|. II". F.a liitl 
106, Hn-i-kN IIJ. l'Icliu. F la u 1"V 
PiuiiphlH 168, Jiulfry 108. Lot 
Tlm* 113, Wise Decision 
Haven lie.

PREMIERE FOFHSE
Soliriipid, l’hclix» 7.:u ...'a j,7n
Sun Islam, Atkhuion ,'l.;ij J g>
Spaie It.uni), l'i rmane j.‘ *

Jug'. llrynn .staiinn, Cnrll*in Cuth, Prin­
ce Eiiueni-, llriirhi qm»» unt, nu, <•,-m 

Il EF XI EM E FOFHSE
avait décidé d’ahandanner l’arène "ui'y Nine, linen T.ao i - • i
par suite de la défaite pav knock- ’• l'»aa!. •rnnnl.i . j.:ii
OU. qu’il a subie con-re l'I.H Tn U%ll^hX^n. a..,. 
lanova. ici. lundi soi' Ma . g u,, p,,^.’ M„xi-

• allui a a connu .' es meilleurs .-c i: u. r M <m miwi
jours et il n»1 sen à rien île le jeterl TROISIEME FOFHSE

j pendant que Sir Alfred, à Mme E 
I). Jacobs, a terminé en troisiérm 
position, unis longueurs derrière 
K a niant.

Le vainqueur a rapporté $0.30 
pour $2 et il lut très bien pilou 
par le jockey Farroll Hicrnmn. 

. paiiouiant le trajet en 1 b’I minuti 
et deux-cinijuicntes.

Bien des amateurs avaient dit 
depuis quelques jours que Navy 
mirait dû l'emporter le joui de 
Noël, mais qu’il avait perdu paie 

Iqu'il avait fait tiop grand son dé­
tout. en pu liant le ‘'back stietch" 
ent vu avec plalsii qu'ils m. 
s’étalent pas tiompés dans 1 
assertion, car le pur-sang di 
ter Gullatt a ici tes affiche 
tics hello tenue aujourd'hui

Depuis leur réeente lutte du joui 
do Noël, Navy a engraissé de 12 
livres et Kanlast de deux livres

• * âinuiM «'ijiuiih* u* mi’uifiir pur-sanx
mstalü: en quntnomp |^Mrr |iyoc!clc» lu rategorie c!f».s trois an«, pour 
n3 votes, pondant (pie Ann Miller, jjqo.

Son propriétaiie A! Sabbath a dit 
aujourd'hui, en conduisant son pur- 
sang hors du train qui les avait

une fameuse nageuse de San Finn 
cisco, ii hérité de lu cinquième pla- 
ei uvec 2C3 votes.

Ce choix, de Dodds fut unique junrnrs de la Nouvelle-Orléans, (pie 
• -n ce sers qu H a etc proclame joln i^.j-ajt pjen différent cette fois- 
g ignant lu jJrenilère fois (pie son,t.| “Nous allons prouver (pie Alsab 
'•n u cte soumis aux spouifs qui n(. joua pas de malchance (iiinnd 

i nt pris le vote. A vcnl/- jusqUa j| np pUt i jon, i('i, il y a deux 
i! y a nns, ce coureur q'ti uns, a-t-il dit. Nous savons njaln-
(. t_ etudiant en prêtrise et qui rc- tenant (pie Alsab a douloureuse 
pr ésente le Club Boston à.A.. |ment souffert d’un violent mai a
I rntiouement Inconnu. Il a _ déjà .une patte durant toute la saison 
gagne le mille national Intérieur ](q2, bien qu’il fut trop courageux 

I” 1 rhO me Fes ey.terjeur fn pout se plaindre. (’(> mal est corn- 
H .2. pour'ensuite répéter ecl wt'jpiètemcnt guéri maintenant, Alsab

It M.TI.MOKi:, 29. (A.IM — La 
.Maryland Itucing (.'omnilNsion a 
aiijoiird'liui banni b- Jockey Mat­
thew Quinn, 27 ans, du lurl, pour 
mnir irtfert une eerbiine somme 
d'argent à un autre jockey, pour 
que ce dernier "retiemie’’ mi mou­
ture dans la 1ère course au pro­
gramme de la liste Mulhorn, le 27 
novembre dernier.

Qiilnn a été suspendu pour la 
vie mais il pourra demander à 
être réinstaller, s’il le désire, le 
résultat du vote tut de 2 à I, le 
•'oiumissaire II. Courtenay .lean- 
nlfer votant contre la Mispcnslon 
de ({uiiui.

f.e président de la Coiiiniissiau, 
Frank Small jr., et le ( ommissai- 
re George I*. Mahoney volèrent 
en faveur de la suspension de 
Quinti, décidant (pic ce dernier 
avail bien oltcrt la somme de 
SI."id, à un autre jockey, Joseph 
l'uuiicll. pour qu'il "retienne” son 
pur sa n g White Sen dans la dite 
course.
l’oitr en venir à celte décision, 

la Commission se base principale­
ment sur nue déi-lurntiou faite 
et sigme par l'atiarll, le jour 
même d" la course, et qui servit 
de témoignage à la place de l'an- 
ni'll lui-méoie (pii lut tue dans un 
accident du turl. à Charlestown, 
M'est Yirginn, le SI décembre, soit 
la veille de l'ouverture ('»• r>,!i- 
qiléte au sujet de Quinti. Lq veu­
ve de l’attnell témoigna par la 
suite qu’elle avait entendu Qumo 
offrir à son mari la somme dont 
il est question plus liant. Quinn, 
pour sa part, refusa d’admettre 
qu'il avait déjà offeit de l'argent 
à (pii que r» soit.

Le jcckc’' Layton
> M il- lloj*- rn j l-t H R*») de ceux' q cn pailaite condition et notir blcSSC à TrOOICal 
(» unr r,,,I on.î, *^îim0<,'alionH rinscrirc à toute.s Ioh cour-

!'• Sullivan depuis sa remise cn;M.s noRsible.” , mîamf i.'im-bin •>'

en pâtute aux lions", de diie Ilrad- 
ley, |o gérant do Caliura, "et je ne 
veux p:- - le voit être immolé Inu­
tilement dnns l’arène. Je crois bien 
que mon protégé accrochera ses 
gants pour de bon."

Pari-double
Tropical Park $ 2(1.10
Fair Grounds ....... 1111.00

Hi Su . 111)111)1111 22.60 'i.2i' i r..
biherty lien. Ailivi» j.Ju j.: 1
Ztn'nhrnnd, Msrtili 7.11

l'hiljciin, Sov. rton, liott t linp u. 
Advk'e ont Hi)»»i eotir».

qt ATHIEMt: FOFHSE 
Challcnse Me, Marinelll . li.co 5,20 
Knfxout, liindbët .r 1.1, > i, ■
l^awnwortli, Voulu;

Snrinc Murnine. llritrhtrciKh, J.»,, "put. 
ton», The Captain, CVItk's, Vim, tknmn

depuis
Ü'.IO:
1950- Bobby Jones, golf.
1931—-Barney Berllnger. course, 

seulement, mais Cost pon’rtVmrJ^-JIm Bausrh course.
Navv qui a affiché la plus l>< ûl.m-l ™--G «dn Cunningham, course 

t.""ue et il semblait ’vole. ” toiû BlUbonthro- rontse.
simplement quand il traversa !.. 1 '3.*—Lawson Little, .mlf. 

jfil d'arrivée avec (|uatre lumn< ( 
longueurs d’av. ine sur son grand 

1 rival. Kanlast. (pii tira d<
1 re nu début de la course 
lun beau i.olliement et a devancé 

k st 1 etch pour 
lui en hellXlc

Sir Alfred dans la h a 
Iterminer loin devant 
me place.

"’Ile- Glcen Morris, course.
1937- Don Budge, tennis, 

i'.,..a, F'’|6—Don Lash, course 
19.59—Joe Burk. lame.
1940—Grecmy* Ricci éourse.
1911 Leslie MacMItchell. course. 
”•12 «Cornélius Warmerdam, cout- 

se.
'"13 ('.ilhert Dodds, course.

ses possible." | MIAMI. Floride, 29 (P.A.) —
Sabbath, qui n payé le prix rl-j Après qu'il eut gagné la dernière 

dieule de $700 pour le fameux che-| course a Tropical l’.uk cet après- 
vni qui lui a déjà rapporté $349.5651 midi, le jockey J. R. Layton qui
ne s'est pas caché pour dire qu'il pHota Vahlina Lord à la victoire
espérait de tout Coeur que sa no-J dut être transporte hors de la pis- 
blo bête parviendrait bien à gros- te. On 'uoit qu'il souffre d’une
sii encore de heauconn son total fn. ue :'o!:'ii»!n de la cheville
de hourses. nom faire e*' sorte do. dio’e I.avion .-c blessa tout (l’u-

fa- bord à la 1 linville la semaine der- 
de1 nictc quand i! pilotait Lord Hai-

SUITIEME COI HSE
Toy C)nny, Atkili»"M

K'e 1 v,’.'i'-'i’T-V,rollt *J'ji couru!! H.vh. t (Inl. St. u .i

t'liai les Dickens dut travailler 
îles son tins âge. Kon père avait 

116, viuni ,®té emprisonné parce qu’il ne payait 
pua ses dettes.

4'INqt'IE.ME COURSE 
Eric Kniffht, Atkinnon .. 
FnK Mnrinflll 
lh»M t'hnrirt', |!«.lM,rl‘.

Mciory. H. r (iunnlinn, 
couru,

SIXIi'ME MM KSE 
Navy, llii rmnn 
Kanlnat, ClaiiKett 
Sir Alfred, Atkinson

6.10 2.76 2 
MO 2.

I!"»i. nt ont n .

Fancy Fro. Itiohanl
l'.w <> \V<k-, Sw.ojiinr t)r. :i )'. 

Tnl»:»-. H'Mihi'Ur. War h ' • '. W ■ 
frirclxli. H.»t Awhile. I l'ricnnh

o.l" 
1.60 :».) .

Ruffin ef Zurita 
à New-York le 14

Ibattic le chiffre réussi par le 
imeux Wliirlaway, propriété 
(M'arren Wright, et qui est de 
$500.911.

Sabbath a également annoncé 
que le jockey Georgia Woolf était 
celui qui piloterait Alsab dans tou­
tes les courses importantes. De 
M’oolf il a dit- ‘Woolf est le meil­
leur jockey qui soit pour les stakes 
et la combinaison Woolf-Alsnb est 
lu meilleure qui soit actuellement 
dans le monde du turf. Je crois 
sincèrement que M’oolf et mon 
cheval pourront gagner assez d’ar­
gent, cette saison, pour battre le

IM iniME Fut 'b'
\ .. «i.tlli I :ii I.)'

6.0" 3.70 2.5('I Oui-, a E.-ho, Nidiirr . 1
2„-" Knicht (.'ail. l’i’niuiti.'

, • -....... ;.7,iI JIul'l'V l’rince. Huddcd, Kmvk ..... ....... , , , . -,
full Cn. Whimbrel, Fiddler» Hit, Gojbtr’Truc bn*». F.rnml Pay, cherry ('ni»h. Val- vicr, dans un combat do 10 rounds 

Lad, Me Neither ont «uui couru. jin* Uishop, Ack Ack ont «usai couru. 1 Ce combat remplacera le COm-

NEM’-YORK. 29. (A.P.) — Bob- 
Mi- l»v Ruffin, poids-légers do Ncvv-

Voil; (|u! a récemment vaincu Beau geni. ceue saison, poui 
• ' 'p cp mn'rn mondial des t'PC0*d de Mlnrlavvny.

• '■Uls-lége.lencontrera Juan Eti- 
i ita de Hollywood, Californie, nu 

Kn() Madison Square Garden, le 14 jan* bat Tnmi Maurlello-Joe Baski qui 
dut être remise indéfiniment â 
cause de la maladie do Mauriello.

lujom d’hui, au départ, il 
aggia'.a -a blessure quand son 
pied frajjj :: !• eût do la barrière 
du dépai:.

East Kootenay Power 
a des bénéfices moindres

En novembre les recettes nettes 
de East Kootenay Power Company 
ont diminué de $5,400 au chiffre de 
$33.415. Les recettes brutes ont ac­
cusé une haïsse do $2.543 à $58.729 
et 1rs frais d’exploitation sont pas­
sés de $22.151 l’an dernier à $25.311.

Pour les huit premiers mois de 
l'exercice, les recettes nettes accu­
sent une diminution de $9i nu total 
de $310,090.

•di 7 janvier 1914, à 7 h. 45 p.m. 
' prêches au St. Henri Bowling, 
4281 Notre-Dame Ouest. Le pro­
gramme sera le suivant.

Le Packing Room qui détient la 
piemlére position rencontrera l’A. 

IC.L. qui occupe In seconde place. 
j(’c deiniei fera tout pour réduire 
Tavnncc de Packing qui est de 4 
J points.
i La 2c i encontre mettra aux pri- 
'scs, le Machine Shop qui occupe 
lia septeième place avec 17 points 
contre les opérateurs qui détien- 

Jmnt la dernière place (15 points) 
depuis le commencement de la cé- 

ulule, mais ils se promettent bien 
(de faire mieux avec la nouvelle 
année.

La 3e rencontre sera entre le 
Factory et le Time Office. Cette 
équipe avec quelques changements 
H un nouveau eapitainc va de 
l’avant car elle est montée de la 
7e pince à la 5e cn deux joutes.

Le clou de la soirée sera la der­
nière rencontre, mettant aux pri­
ses le Quality Control, conduit par 
le secrétaire L. Dubenu et l'Office, 
alloté par le président E. Brunet. 
Li lutte promet d’être dure car 

•seulement .”• points séparent ce* 
dciiN équipes dans le classement.

Les plus haut triples et simples 
à date M Villeneuve 524, et T* 
Thibault 199: A Holduc et L. Thi­
bault 191. et 193 respectivement. 
Chez les dames: S Grcf 339, et B. 
Niska 335; L. Bolduc 151, et 8. 
Grof 144.

iLc club St-Jacques
^ Le club a tenu sa troisième pra­
tique au Mont St-Louis dimanche 
le 25 décembre à 2 h. et eelle-cl fut 
un succès. Le gérant a donné une 
idée des lignes que nous aurons 
avec nous cette saison, ce sont : 
1ère ligne : Cantin, Quesncl. Recet­
te; 2e ligne : Ouimet, St-Pierre, 
Bergeron; 3e ligne : Legault, Ql- 
gnac, Trépanier. Quelques autres 
demeurent à l'essai et comme dé­
fenses .nous avons Péloquin, Bis- 
son. Bournot, et une couple d’au- 
t res.

Le club Juvénile tiendra une pra­
tique aussitôt que la patinoire de 
la ville sera à sa disposition. Quel­
ques joueurs sont lemandéa pour 
compléter son équipe. Lefty Bar­
rette aura la surveillance do ce 
club et promet qu'elle sera des 
mieux balancée.

Nous profitons de l’occasion pour 
souhaiter une Bonne et Heureuse 
zXnnée à tous nos amis, bienfai­
teurs et joueurs ainsi qu'au ré­
dacteur sportif qui se dévoue pour 
nous.

Pour toutes informations,
1er Raymond Mayer, 1644 
dré, FR. 5581.

æ:

Les pompiers de Londres ont 
combattu près do 10,000 incendtei 
au cours des vingt-deux premiers 
jours du "blitz".
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Le rappel de la grève des cheminots, bien vu de Wall Street
BOURSE DE MONTRÉALPOTINS FINANCIERS

\\iill StrrH «''luit rncorr lrr«'Rii- 
lirr hirr, tumiis i|U<‘ 1rs xIocUn, 
(run<>iR),>« sur hs Itoiirsi-s «le 
Monln'iil H <l«‘ Tnnmto fuisuliMit 
preuve (i'hêsitutlonH. ()ii(ini mix 
prix du Idê, ils «‘•tulent Irn'Kiillers 
hier sur le innrche «le ( hlrURo, 
lundis «|iie les prix du seigle elii- 
lurulent «'il hulss»* « Winnipeg. 
Sur lu bourse de l.«mdres. le ton 
Huit plutôt un peu Indécis hier. 
Quant à notre marché des «ddi* 
Rations, il était décidément p«'ll 
uehulandé et sur h' marché «h's 
obliRatlons de N.-V., les valeurs 
translgéc* paraissaient renc«»n- 
trer plus de soutien «lu'antérh'U- 
rement.

* * *
la disparition de la menace de 

crève pour aujourd'hui, formu­
lée par les I.IIHI.IMNI eheiuinots 
américains, fut bien vue du mon­
de financier hier après-midi et 
les obligations et les titres d«' «'h's 
de chemins de fer «les K.-l'., ti­
rent particulièrement bonne fi- 
Ktin* à la clôture. ('•• rév«‘il «h's 
ferroviaires constitue un dévelop­
pement favorable pour Wall 
Street ainsi «|iic pour nos mur- 
«liés mobiliers, ((liant au lait <|iic 
les |h|uldntinns pour lins d'elinh'r 
les linpôts de lül.'i soient virtuel­
lement épuisées, c’était hier l«' 
«iernier jour pour les transac­
tions «les rapports «le 1913, — il 
doit être aussi bien vu «les spé­
culateurs américains et cana­
diens, par ricochet, vu «pie «•«• s«'- 
ru un facteur «léfavairahle «le 
moins «le nature à influer sur 
Wall Stre«‘t et. indircctcnu'iit, sur 
nos bourses. Keste maintenant si 
savoir quelle sera l'influence sur 
le marché «les contre-courants at­
tribuables aux ajustements de fin 
«Tanni'c d«'s impôts et du porte­
feuille.

* * *
('est demain que International

Paints (Canada) l.imitcd doit pu­
blier sou rapport annuel.

* * *
Beatty Urns, tiendra son as­

semblée' annuelle aujourd'hui a 
Fergus.

* * *
l’nitcd Corporations pah-ra au­

jourd'hui à ses actionnaires un 
dividende de :»u cents par action 
«le la classe “II”, tandis que Ven­
tures en paiera un aux siens de 
la «'ents. ((liant à Kerr Addison, 
il en distribuera un «le s «'ents 
par action, tanilis «pie l.ittle l.oitç 
l.ae en distribuera un de I «'«'nts 
par action.

* * *
Les vent«'s de papier par llon- 

narona Paper Co. cett«* année se 
seraient éh'vées a tin.iMH) tonnes.

contre tiil.oiHi en 191'!. ((liant aux 
vidlimes de vi'iites «h- pulpe «-t d<‘ 
carton, ils ne diffen'raient guère 
•h' «'eux a« «'Usés «'ii 191!.

* $ *
Après toutes les «liflieultés dont 

muis avons parlé ilcpuis «piehpie 
ti'iups, relativement aux distriliu- 
lions «le (iividemh's en nature 
(whisky) par nialntes distilleries 
américaines, voici qu'une non- 
vi'lh* difficulté semble surgir, et 
elle est «le première importance... 
on craint «pu* «'«'s entreprises 
n'aient pas assez de hoiih'ilh's 
pour pouvoir eiuhniiteilh'r le ba­
ril de whiskey «plVIh's veulent 
distrlluier à chacun «le leurs ac­
tionnaires, vu «pie h'iirs approvi­
sionnements «!«• liout«'illes ne «loi! 
pas «'xcéder !«• contingentement 
«h* liâ p.c. en vlgin'iir actuelle­
ment à cause des mesures de 
guerre. Pour une lois, les distri- 
lutions de dividemh's auront été 
cause de Iden des soucis pour 
certains actionnaires.

* * »
Les titres d'/\luminium, «pii ont 

rot** un somnu't de i:i:t «'ette an­
née, maripiaient hier soir X9. soit 
leur plus lias niveau vu en I9I.'I. 
Cet avilissement persistant «'st-il 
attribuable aux rumeurs «le sur- 
plus d’aluminium sur notre con­
tinent présentement «■( aux possi­
bilités «le suspension «h'S activités 
dans certaines fabriques Fort 
possible, tout en reconnaissant 
tort bien que l'agitation suscitée 
par la C.C.F. ait été un facteur 
défavorable pour cctt«‘ entreprise 
au pays comme aux F.-C. Nous 
profitons «le «‘«'tte «illusion pour 
«lire «pie personne n«* doit oqblicr 
que (•«•tt«‘ entrepris»* a i#ndu 
«rémini'ilts services à la «*aus«* 
«les Alliés «'ii étant en mesure, 
gr:'»«’«* ii une préparation adequate 
«lès avant la gm-rre. de répondre 
aux exigences militaires de tout 
l'LmpIra* llritanuiipu* et on |M'iit 
jug«'r de «'«'s exig«'in'«'s par le fait 
«pie la «-onsommation «le raiumi- 
nium «>st KHI fols plus éh'vY'o nré- 
sentement qu'avant les hostilités. 
A la suit«' «le l'accrolsM*ment 
martpié dans s«i rapacité de pro­
duction, «'«'tte industrie «.«mpte 
donc sur de nouveaux débouchés 
extérieurs au ndoiir de la paix et 
comme l'économie qtiélM'colse «*st 
grandement intéressée au main­
tien de s«*s activités, vu ses usi­
nes ;t Arvida. à Siiawinigan Falls, 
•■te., nul doute «pie nos autorités 
«le conei’rt avec s«'s dirigeants 
s'évertueront à trouver l«> plus de 
débouchés possible pour mie in­
dustrie «pii a contribué et contri­
buera si la renommée du pays à 
l’étranger.

Bourse de
MONTRÉAL
Brazilinn fort achalandé hier 
sur la place locale — Il y 
avait encore plus de perles 
que de gains — Curb p'.us 

actif que précédemment

f*-i liste locale faiblissait modéré­
ment hier matin, mais durant !<• 
cours de In reeonib* partie de la 
séame d'hiei. la résistance par lis­
sait mrllk'iiie, au point •pu* l'on 
comptait «-n fin de séance 23 gains 
contre t” ie<ails, tandis que 37 ti­
tres demeuraient inchangés.

1 ri,000 actions industrielles furent 
échangées hier, contre 11,100 la 
veille. Quant à l'échange «les titres 
miniers hier, il s'élevait à 1,900 ac­
tions. en regard «le 2.100 la veille.

Khlnrado et Sullivan hésitaient 
parmi les mines d’or. Not and.i et 
Hudson May se comportaient fer­
mement pat contre parmi les mé­
taux usuels.

Brazilian Tiartton a été le titre 
le plus achnlnmlé avec un déplace­
ment de 2,100 actions; le cours a 
touché un minimum «le 21T, pen­
dant la matinée puis s'est ii'dressé 

(jusqu'à 22' pour finalement <16- 
turer à 22,h. perte nette «le 

Canadian Pacific a haussé de < 
à 10'*. Parmi les autres services 
publics, Montreal Power et Sbiwi- 
nlgan Power ont baissé d'une fra— 
tion et B.C. Power "A" a touché le 
creux «le l'année. 22' D’un autre 
côté Bell Telephone a progressé «•! 
Knst Kootenav Power privilégie, 
rarement traité, a atteint le sommet 
de l’année a 13.

Canadian Converters a fait un 
bftnd de 2 points sur un mince vi­
rement et a atteint le plus haut 
cours depuis plusieurs années a hS. 
Kastern Dairies privilégié a haus­
sé de l'j point à 31 mais Pistil- 
lers-Seagrnms a fait une chute «le 
i1.- points à 34’. et Dominion Glass 
i'i 11S a glissé nu minimum «le l'an­
née.

International Peto a eu de la fai­
blesse et a cédé s» à 20's; Imperial 
OU est demeuré à 111*. General 
Steel Wares a gagné S à 12; Do­
minion Steel et Canadian Locomo 
tive ont renforcl leurs positions.

Bourse de
I (IRON IO
Seuls les pétroles étaient à fa

hausse hier sur ce marche
•

TOItON’TO. 3‘» Comimr brutes 
les catégories «le valeurs mobilières 
avaient été a la haiss«' avant-hier 

'sur ce marché, il n’est «lonc pas 
étonnant «pm les pétroles aient fait 
preuve hier de résistance Kn «'ffet, 
ia moyenne des industriels clôtu- 
tait .«>■'! pt plus Iras, tandis que la 
u»«ry< une ««es ruines «l'or se fixait 
.02 pt plus iras. Quant à la moyen­
ne des métaux usuels, elle clôtu­
rait .24 pt plus bus «•( la moyenne 
des pétroles si* fixait .02 pt plus 
haut.

Le total des transactions, accu­
sées hier sur <e marché, s'élevait 
à 230,000 «tétions, contre ISfQXH) la 
veille.
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Le U?, bilan de la “ , de Toronto 
lait voir une série de records

La Banque de Toronto est la dernière de nos banques a charte 
k publier son bilan cette année. Un coup d'oeil sur ce dernier per­
mettra à quiconque de constater «jue cette importante institution a 
particulièrement progresse au cours de 1943.

Degré de liquidité amélioré et actif à un chiffre-record

Une analyse de son état financier, « ouvrant l’exercice terminé le 
?0 novembre révèle en effet d'intéressants progrès tant du côté de 
l'actif que des dépôts, que du côté de la liquidité. Son actif atteint, en 
effet, le chiffre “sans précédent” «le $200.074.469. en regard de $21!5.-' 
636.066 durant l'année 1942 et «le $148,612.366 avant la guerre, soit en , 
1938. Incidemment, l'on notera que l'actif immédiatement réalisable | 

accuse à lui seul une augmentation de $17.032.278, s'établissant a 

$191.664.831 en regard de $141.632.553 en 1942. Comme son passif exigi­
ble est de $240.833.516. il s’ensuit donc «pie ses disponibilités repré­
sentent cette année 79.58 pour cent «le ses engagements envers le pu­
blic, contre 73.55 pour cent l’année précédente et a rapprocher de 
seulement 45.58 pour cent durant 1 année prospère de 1929. Que l'on se 
garde de croire que les affaires n'ont pas été prospères cette année 
mais. Il faut bien admettre cependant «pie la prospérité engendrée 
par la guerre a «piolque chose «le factice... la production du destructif 
sur une haute échelle ne peut évidemment pas engendrer une réelle 

prospérité.
l’rêts commerciaux et prolits nets. i|uel«|ue peu réduits cette année

SI les affaires ont été prospères cette année, 1! n'en est pas moins 
vrai que lés inventaires peu élevés comme conséquence do la raret? 
des marchandises disponibks et do la pénurie «le la maln-d'ocuvre. 
le virement rapide dos fonds et des marchandises, comme conséquence 
du pouvoir d'achat élevé des gens et. enfin, le prompt règlement «les 
comptes relatifs à la production de guerre ont ronstitm^ autant <!<■ 
facteurs influant directement ou indirectement sur le commerce ban­
caire, d'où la contraction accusée dans les prêts commerciaux do I • 
Ban«pie de Toronto, tout comme pour nos autres banques à charte 
Ces derniers se sont, en effet, chiffrés «'i $00.314.022 contre $63 009.88' 
précédemment et en regard de $40,139.738 avant '.•'■s ho:-'.!;'• «oit 
en 1938. Comme reS prêts constituent la ptinclpaio .source <].* revenus 
d'une banque, il n'est pas étonnant qu’a la suite de la • ! : tlon de 
$2,665,865 accusée ci-dessus, ses profits se soient contractés « ,*tte 
année. En effet, après avoir affecté $150,000 au fonds > ! pension, 
$1,227,894 pour le paiement des taxes incidemment $135.177 ror.st:- 
tuent la portion remboursable de l'impôt sur les excédents «le bénéfices 
— et divers montants pour certaines contingent es. les profits figurent 
à $1,079,807. en regard do $1.214.729 en 1942 et «le $1.163.717 avant la 
guerre, soit en 1938, bien que il . n'. cotte annéc-îa les ta>:',r; p.’alont
absorbé que $266,711 do recettes brutes.

Quoi .qu’il en soit, puisque les bém-flrcs nets réal: ables «ette 
année ont non seulement permis a « ette banque «le payer !e div; Icnde 
ordinaire de 10 pour cent — incidemment, la plupart de noa autres 
banques ne paient à leurs aotionnnires «pie du 6 por: cent jucsonte-; 
ment — mais, encore, «le terminer le «lernipr exerch e ave un surplus 
reporté de $1,090,338, en regard !e $860,530 en 1912 nul doute «pie sei 
actionnaires adopteront à rumnimité le bilan «pii leur sera soumis 
pour approbation lors de rassemblée annuelle qui aura Heu ie 19 
janvier.

Excellence «le son portefeuille el chiffn '«ni' pre«'i déni pour s«’s ib'p«i(s

Il n'y a pas «jue l’actif «!«> la Ban«|ue de Toronto «pii ntt atteint 
un sommet cette ann«'<. « a. l'on peut en <lii«' autan* pour les «l''pôts 
confiés à ses soins. En effet, un coup d'oeil sur son S8e bilan révèle 
que les dépôts provenant du public atteignent mein'enar.* !«• cKffro 
“sans précédent" «le $186,497,111. so;'. $31.663.522 «l«« plus «i i « r. i'ij.’. 
Si l'on considère que le total «les dépôts du public ne se chiffr.i.t qu'à 
$121,401,567 avant la guerre, soit «n 1938. II faut bien reconnaitie non 
seulement que les Canadiens font grandement «ronfiance à cotte .r.sti- 
tutlon, mais, encore qu’ils pratiquent <!«• plus la belle vertu de l'épar­
gne — le fait que le rapport d'Ottawa r e«;u hier, Indique tin total de 
dépôts d’épargne «le $1,882.510.000 au 30 novembre 1943, contre $1.629,- 
494,000 à la même date l'un dernior et, cela, «-n «lépi* du lancement 
celte année «le «l«M«r: emprunt.-' de !a V;' t«*ir*' «l';tu-«le!jt «!«■ $ 1 ..îOq.OQO.OOO 
chacun parle par lui-même -ans «pi’il soit M'soin «!«• plus «impies < «mi- 
mentaires.

II n’y a pas que dans le drainage «b-s fonds du public «pie nos 
banques font oeuvre éminemment patriotique par !e temps qui court, 
vu la nécessité «l’enrayer l'infbitifin car lent s pla« ements de fonds 
dans «les obligations d'Etat «'Ht aussi d'un précieux secours à l'Etat 
canadien en ee moment. Sur «e point, la Banque «le Toronto s'est 
particulièrement distinguée puisque s«in portefeuille comprend «ette 
année pour $74.648,725 d'obligations g«> iv< rnemontnlcs à courte é« h«*an- 
••e, soit $11,035,005 de plus «ju'en 1942 et puisque ses valeurs gouver­
nementales et autres, à long terme, accusent une augmentation de 
$15,991,073 à $64,873,866.

La nécessité de nous résumtr ne nous permet pas d’en «lire da­
vantage sur le bilan «!«• la Banque <l«- Toronto, mais avant «le termi­
ner nous tenons à faire remarquer a nos lecteurs «pic ««-tte Institu­
tion, bien qu’ayant son siège social dans la Ville Reine, exerce d'im­
portantes activités dans n'ztrc ville, puisqu’elle y possède une douzaine 
«le succursales, et non des rnoin 1res. f/on p*trt en juger par le fait 
que le gérant du bureau principal de Montréal depuis 1938, M. L. (}. 
Oillelt vient d’etre «ippclé au porte «)«• gérant-général adjoint au 
siège jwial de Toronto, promotion «pii lui ouvre par le fait même les 
portes à de plus hautes fom lions iri<oi< dans un avenir peut èli«. p;,.s 
trè éloigné. C’en est assez pour <pi«' on suf eesseur M. ./ •! Winsby 
trouve son nouveau poste «les plus attrayants.

Marcel Clcmenl

Une distribution 
de la Canadian 
Int. Trustee Shares
Elle sera faite le 1er janvier 

— Privilèges accordes

Le Trust Général «lu Canada an­
nonce qu'une distribution de 
$0.128556 par part sera faite le 1er 
janvier prochain sur tous les cer­
tificats modifiés et une distribution 
de $0.113236 par part sera faite à 
la même «lato sur tous les certifi­
cats originaux actuellement en 
cours. Ces sommes comprennent les 
dividendes ordinaires et supplémen­
taires, bonis, produit de la vente 
de droits de souscription, ainsi «pre 
l'intérêt sur le fonds de réserve et 
1rs ajustements sur le change amé­
ricain. provenant de tous les titres 
contenus en portefeuille, après dé­
falcation de l'impôt sur le revenu 
sur les dividendes américains.

Le coupon de distribution No 27 
sur ces deux catégories de certi­
ficats sera payable le ou après le 
1er janvier 1944 aux bureaux du 
Trusts Général du Canada, de la 
Compagnie Déposante du Canada, 
et «le tous les distributeurs de 
C.I.T.S.. de même qu'aux succursa­
les «b* la Banque Canadienne Na­
tionale dans les principaux centres 
du pays.
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Bourse de
NEW-YORK
400 reculs, contre 286 gains 
hier à N.-Y. — Moyenne de 
60 titres avilis modérément 
— Transactions plus élevées 

que la veille
NEW-YORK. 30. (C.P.) — Les 

stocks persistaient à être Irrégu­
liers à Wall Street si l’on en juge 
par la tendance hier sur ce mar­
ché ii l'ouverture, tendance qui 
persista durant la majeure partie 
de la séance, puisque l’on comptait 
en fermeture 286 gains contre 400 
reculs, tandis «pic 251 titres de­
meuraient stationnaires. Le total 
des transactions, enregistrées hier- 
sur ce marché, s'élevait à 997,150 
actions, contre 921.720 la veille.

La moyenne de 60 titres, compi­
lée par la Presse Associée, accu­
sait une baisse de .1 pt à 49.0.

Les stocks canadiens, transiges 
hier sur ce marché, avaient l'allure 
erratique.

Les chemins de fer se sont re­
dressés quand le secrétaire Stim- 
son a .annoncé qu'il n'y aurait pas 
de grève de cheminots; la reprisé 
a été modérée dans la plupart iJes 
cas et les g;.ins ont eu des pronor- 
lions fractionnaires. Delaware. Lac­
kawanna & Western a eu quelque 
activité et a monté de plus de 1 
point: Nickel Plate privilégié n 

{haussé de 2 points mais New York. 
Lackawanna & Western n reculé 

[do 2 points.
Les services publics ont été ac- 

|tifs et fermes. United Gas Impro- 
jvement s'est traité en lots de jus- 
qu’à 20.500 actions et figurait en 
tête du marché au point de vue 
du virement. United Corporation 
était en deuxième place, suivi de 
Columbia Gas. Les actions privilé­
giées des services publics ont été 
peu favorisées, Electric Power pri­
vilégié à $6 glissant de plus de 3 
points. American Telephone a en­
registré un léger gain net. su com­
partiment des compagnies de 
transport.

Les valeurs sidérurgiques ont été 
de stables à légèrement en baisse, 
tandis que les titres d'automobiles 
se sont raffermis.

Stocks de denrées 
alimentaires au 
Canada plus élevés
Daprcs le rapport de l'Of­

fice de la Statistique

total de leur coupon de distribu- H01S-LISTE 
tion a l'achat de nouvelles parts 
au prix courant du jour, moins 
un escompte de 5 pour «'ent. Le cou­
pons de droit No 27 pour l'exercice 
de ce privilège devra être utilisé 
du 2 au 31 janvier 1944.

Activités de Canadian 

Pacific Air Lines

En 1913 '.es avions de lu Cana­
dian Pacific Air Lines ont trans­
porté 70.000 passagers, 2.200.000 li­
vre.* de matières postales et 9.100- 
000 livres de marchandises, annon­
ce le président, M. L. B. Unwin, 
dans un rapport préliminaire.

I. trafics passagers et matières 
postales <e .son*, a tus «le 21 »-t 30 
pour ren: respectivement, tandis 
que le trafic marchandises a dimi­
nué île 6 pou; cent. Le millage de 
vo; des avions «le tous modèles d«*
, i compagnie se place à 6.000.000 
milles en 19',3. soit 15 pour cent 
d .* ji.us qu’en 1942. Le nombre «le 
livi••--milles de matières postales 
s'établit à 1.123 millions,, compara­
tivement à 594,378.000 en 1912. 
hausse de 89 pour cent. Le nombre 
des passagers-n-.lües : aussi aug­
menté «b* 67 p«»ur cent à 22 mil- 

< ' tistiques indi<|uent
rtfwi seulement une amélioration 
dan. le nom. . «Io« passagers 
tran portés, mais aussi un accrois- 
-ern. «le distant « ■ parcourues. 
La moyenne de chaque jour s'élè- 
v» a 315 milles en 1913. contre 223 
/année pnicédente.

Durant l’année qui s’achève Can- 
■ adian l'a :fi ; Air Lines a réalisé 
i «les p. 'igrès appréciables. Elle a a"- 
I qui? de gros avions modernes, amé- 
' nan «le nouvelles pistes d'atterris- 
! sage et «Hahll un système efficace 
d'administration et d’exploitation. 
L compagnie se fait connaître 

; *1 que jour davantage et aide 
• ; m» ru à l’effort «le guerre

Après la guerre la compagnie se­
in «m mesure d'améliorer ses ser- 

i vice* pour !«• plus grand profit du 
I commerce et du tourisme cana­

dien L'on devrait élaborer une 
poüti'tue »l«- l’air au Canada, «jui 
fiermi’t* ait à la compagnie, en coo 

j pérntion ave- les autres réseaux 
aériens, «le donner au pays un ser- 

! vic«r «l’avions irréprochabh;.
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Les stocks de beurre de crème 
rie au Canada, à l'ouverture des 
affaires le 1er décembre, se placent 
à 59,687,929 livres, dont 624.400 li­
vres en transit sur rail, à rappro­
cher «le 72.569.529 livres le mois 
précédent et 32,347,854 livres l’an 
dei nier. La Commission des pro­
duits laitiers détenait 7.772.744 li­
vres «les stocks au 1er décembre.

Les fonctionnaires de l'adminis­
tration des aliments à la Commis­
sion des Brix et du Commerce en 
temps de guerre témoignent de 
l’imiuiétude nu sujet de la tendan­
ce courante des approvisionne­
ments de beurre. On fait remar» 
quer que la production a décliné 
de 6 p.c. en novembre, tandis que 
l’écoulement au pays a atteint une 
nouvelle rime depuis l’établisse­
ment du rationnement. On a dé­
claré que. malgré une diminution 
d’environ 13,000,000 de livres des 
stocks de réserve en novembre, ils 
demeurent au 1er décembre bien 
supérieurs à ce qu'ils étaient à la 
même date de l'an dernier, alors 
que la disette était algue.

Les stocks de fromage se placent 
|à 47.825.185 livres, diminution de 
12.200.000 livres en regard du 1er 
décembre 1942. L'équivalent de 10.1 
p.c. «les stocks au 1er novembre 
a été sorti de l'entrepôt pendant 
le mois.

Les stocks de lait entier évaporé

Ventes Stocks 
.7 Aluminium 

12,1 A sheet ns 
59*. Bathurst A 

SC Bell T» 1 
213". Brazilian 

M* ' i"' a 
37*. H Id g l’md 
223 «.‘an Ccm 

10 IJ** Prlv 
! * CanSteamp. 

2M Can brew 
13 Can Brew P 

3 C’a n C’a r 
v<« Do Prlv N 

l.v* c.MiOlan*-!. 
sa Can Convert 
83 • fan Lo o 

7'<<* < ‘an Pac ll> 
l(i(i «'ockshutt P. 
22d I >1*1 Sen g 
130 I )oni llridKc 
50 Dom Coal p 
"d Dora Gla."

3 Do Prlv 
ion Dom Steel » 

10 I Kim Tnr P 
23 IHjm Textile 

5 I iryden 
110 Dom Store 

23 1*2name! >V II 
60 Gatlt.eaU 

3U0 «3en S* W 
3 G uni 

30 Gypsum 
30 HuiImiii May 
PiO Howard-S

«*)|JV.
90
21
13!,

131

6 •,
: 05 !«

9 Ti

4n
8

2.1
33 *- 
.16 
21'.- 
9*« 

11 
35 
23 si 
•3 ••,

1 .8 
133 

7 *3 
103 

73'i

9 ", 
U*

1 i “* 
7*4 
•c.

2 8
n*.

Haut
00

r ,s
$9

Dern. |
\etite Offre Dem. I 
80 87 S0:j

21 ’ « 
Et , 

133 1

Coun fournil pir 
L C. BEAUBIEN & CIE 
61 ouoit, rua St-Jicque*. Montréal

Dern.

13!,
t

t ,
3 31 - 
38 
2 Is. 
10',
" i,

2D3
3.*>,
36
2t'ï

:'.r* 
r. .*,1,
38 
2 i *, 
D»'»

St ü

103',

21
33 Ç 
37
21 «J

O*» 
Il !,
:: i ' t
2 t
13»; 

113 
153 

7 ' • 
103'; 

72'..

11*. 1.

K.', 
6 *, 

106

2 I 
36 
38
21 -| 
10 
1!
33

Et-'.
118

'*,i
12

S

CO

Ventes Stocka
D'i lmp o»

5«f Imji Tobacco 
25 I nu Ac« « t»

3 fut Nickel 
273 Int P« i*

!(• Int Pow» r 
40 I>»ng K- Son!. 

400 Imt» Tob P 
to Int Bronze p 

380 .Mas».->'-H 
107 .Mont Power 

23 Mont Tram 
145 Nat Bfew 

25 Niagara W 
350 N "rat. «la 
2*3 Oxl'vle 
JOc Ott Pow 
ion power Cor» 
27c Price 
).*,(• Po Prlv
200 St !«a w C«,r 

73 Do Prlv
500 Shnwinlgan 

15 So Can P<*w 
65 Steel uf ( 'an 
20 Do Prie

300 United Steel
3 Vinu nit-c p 

Wal.a—o 
2.', Winn 171 A 
lu Zellers P 

too Zellers
HAXqtl7««

U» Canadienne 
l Nova Scotln

11
IOt 
21 7, 
"O t.

o ; i
*S'i
l'J
21
33';
t:.';
ts
23*

6
19’»
93

3
11
1 t ,
|0

Haut Bas vente Offre Dem.
•H'i 11 Kîi It

10*i
nu
11

21 2D*
291 j 30

CO7. 20', :•» ', «J"1, 1
L'j 19
IJ

S’, « t j 'sii
2!

y
19

s
19'*

21
:;3 nit':
13’i 16

ID: ts (S’: t«
23 i

• , • .

î 'J
6

19'*» 1-1", 19*,
91 93':

n p 7 r.
ii 1 Di

1 4 Si 1 t \ 1 Di ; t'i- ! t
i" I"'.

133 
2 I"

..n
•t'i

t.tl 
210

CURB DE MONTRÉAL Court fournit par 
SAVARD & HART
225 ouest, rue Nctr* D;mc. Montréil
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Nouvelle baisse des 
prix des oeufs

L’acier aux Etats-Unis 
dans une impasse

NEW-YORK. 30. (P.A.) — L'in­
dustrie de l'acier aux Etats-Unis

Ex-dividendes
St. Law. Flour. .35. prlv.. 1.75; 

Tuckett prlv.. 1.75; Teck Hughes. 
.10; Traders Finance A rt., 1.00, B

•de. dit-on dans le relevé (  ̂ . ,-g. Biltmore Hats. .15;
'ire ‘lu périodique "Iron Canadian Gen.hebdo

Age", mais les troubles ouvriers.
B.C. Power A, .50; Canadian 
Invest.. .13; C.P.R. prlv..

Au Canadian C tnmodity Kxclian- 
ge hier, b"' prix du beurre 92 points 
du «quebec sont d»m«-urês Ini hangés uusme oe > aciei au.x «-.i.na '•'"“’Ljg j qo- Un Bund. & Sh.. .25 et .10; 
.•t l'on n'n enregut-rf» nucuiM vente. Itermine une année de production j ' ' , i on. pnrbei
Au MU,r, lié d. « «.eufs. !es t.rlx ont . . .. ... __ est. Assurance pti\.. i-». * «rDei
suld une nouvelle baisse d'un rent rental" 
la douzaine dans toutes les catégo. 
ries. A teriiM le contrat de Janvier 
a ouvert A 2*. cents h l'offre.
AIllllVAfiES

(Non compris ceux par camion).
Oeufs Beurre Frimi 
caisses boite» boit-- 

Mardi 3.4*4 71" 796
Sein. pr«*M'éd. ... 2.437 336
Année préeéd. . 622 783 ...
i’iiix ou iii:L*iiun 
(Commodity Exchange).
Marché au comptant:

Québec. 92 points 33'.* of.
Marché h terme:

Décembre 33»* of.
'Marché l!br« ).

Prix «lo gros du tieurre vendu en 
petites quantités aux détaillants:
No I, pasteurisé 
I3n tinette

ii-»:,
>6 !j

Pain 1 livre 3Û»i-37 *
riti.T nus 01 LFS

tGouv. • Exch. 
Comm.

l’rlz île ,rti«e Petites
nu «'iiniiilniit Squantltcs JDf-tall

A-gros .... 15-18 37-39
A-moyens . 36-3 S 35-37
A-poulettes 33-35 .".3-31
ft .................... 31-35 33-34
C ....................

{Petites
30-32

«tuant. t Détail
A-gros .. (5-IX 49-53
A-tnoyeiitf 13-46 46-51
A-pouIcttes .. 41-45 (4-48
H . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . «1 4S

Marché k t.<rmc:
l’oinm. K\ch Janvier 36 of.
t —Servie* «Je renseignements sur 

les marché'
•.—Prix de clôture nu Canadian 

Commodity Exchange, minimum de 
50 caisses

Petite» quantités vendues en 
cartons aux létaillnnts; oeufs ’.Ibrcs. 
2 cents «lo noins la douzaine.

î.—Prix apprnxlmntifs aux con­
sommateurs
FA 111X178», CUAIXS I7T MOtl.FKH
Northern No t .....................
Northern No 2 .
Avoine I7xtr« No S CW 
Gruau «l’avoli.e. sac 80 Ibs 
Orge No 2 fourragère 
Ftirlnr «In prlnlrmin»

1 42 
1 39

- iinvcsi., .i«*. .*». i>»»».. - AP'r''
les annulations de contrats et ktlcnn. Fairbanks priv.. 1.50; Corn, 
compression des prix assombris-1 Alcohol. .05. priv., .10; East. Bake- 

. .. i ries priv.. 1.00; Foundation. .35;
MDui»nl lî' premie. de 0“»™n‘;,v T.™“V GS : „,0n"a''
1944. les agences «le guerre l'nn^* i i so m ^ so'-' HoV. îfmitlf priv.*, 150; 
leront de gtos contrats, ajoute lil|}j j n7s‘ gn.. p'riV 2'-p.c.; Holt 
publication, et lu ^i^^. prS 150; imperial Bank
trie «le guerre des Ltats-Lms. dont 'Milling 5 pc et 1 priv..
la production dépassa en 1943 tout 200' Int- M11UnK-“ P'-C: - ». P • 
ce que l'on espérait, et ce en même 
temps «tue l’on enrayait le péril
des sous-marins nazis, éprouvera 
de la difficulté à effectuer les ra­
justements nécessaires.

La sidérurgie américaine n'a 
cette semaine comme perspective 
que de maigres recettes en 1944. 
surtout depuis «pie le président

1.00; Lnmuquc, .10; McColl priv.. 
1.50: McColl comm., .15; Mont. 
Power. .38; Nor. Ont. Power. .12, 
priv., 1.50; Sheep Creek, .03.

PROVINCE DE QUEBEC, 
CITE DE LACHINE.

VENTE A L’ENCHERE
AVIS PUBLIC est par le présent 

Roosevelt a promis aux unions des (jonn(-, ,IllL, vendredi, le Septième, 
ouvriers de l'acier un ajustement jOU|. (tc Janvier Mil neuf cent qua*
de gages rétroactif et qu'il a de* iantc-quutrcn Dix heures «le l'avant-
duré plutôt vaguement que les mj(j| ,|;tns |a Halle publique «le 
aciéries recevraient peut-être une ('Hôtel «le Ville, coin St-Joseph «'t 
certaine compensation. Dix-huitième Avenue. Lnchine. le

11

entre les mains «les manufacturiers 
déclinent de 1.200,000 livres parlPrcmlére qualité 
rapport à l'an dernier et s'établis- \ ng«rle****

Moins ttl cts nu comptant 
Fnrlne «te Idé 
d'Iiivrr «le rliuls 
Au wagon 
17n petits lots 
Fnrlne «Ir mnin lilnnehe 
I7n tiarils 
I7n tietits lots 
I7n petits lots 
Moins lo cts au comptant 
(iru
Son . . .
Foin No 2

sent à 7.772,356 livres. Les stocks 
«le poudre de lait écrémé déclinent 
également à 1.406.883 livres. Les 
stocks d’oeufs en co«juille s'élèvent 
à 580.287 douzaines, soit 20.2 p.c. 
jie moins que l’an dernier. Les 
I stocks d'oeufs congelés déclinent 
{également comparativement a l’an 
dernier et se pincent a 9.604,317 li­
vres le 1er décembre cette année. 
Les stocks de volaille habillée nug- 

! mentent à 15,451.120 livres; la plus

Même avant que M. Philip Mur­
ray demande des hausses de gages 
qui s'élèveront à près «le $100 mil­
lions, après les taxes, la sidérurgie 
se trouvait déjà forcée k deman­
der la permission d'augmenter les 
prix de l'acier. La concentration 
«les commandes sur les plaques et 
sur les feuilles laminées à chaud, 
ainsi que l’annulation de comman­
des à prix favorables, plus le coût 
additionnel, avaient dépà réduit les 
recettes. Et maintenant il semble 
que les agences de guerre augmen­
teront ces annulations durant le 
premier trimestre 

Cette semaine, selon “Iron Age”, 
la production nationale «le lingots 
d'acier est tombée de 91 à 79.5 p.c. 

« ii,.? Jn'du romicmer.t. Environ 214 con-
3 'g.trats d’unions expiraient à minuit

île 21 décembre, la plupart avec «le 
- «- r «a petites aciéries, trois cependant 
! 3 n * * 2 a lavée de grosses compagnies. Lundi
4 40-4 65|n»ldl, près de 135,000 employés

d'aciéries étaient en grève.

Investment Trusts4 S0
à 00-5 31

- r a r «'«llll|lllé |llir V M 1(1111)1711
!* “9-.j 60j;|«4N Nnlal-.liKuiur».. Montréul.

j')*ü 3j

A « O.

7 90

29 23 
IH 23 
16 OU

Rapport sur les 
animaux vivants

animaux vivants offerts «u ,
sur les deux marchés de Moyennes 06 la

Les
vente __ __ ___ _____ _______ _
Montréal durant les premiers Jours! p .
«le la semaine furent: 400 bêtes à DOUrSC 06 IVlOnfrcai 
eornes. 1,825 moutons et agneaux. ! l'nr le Mitntrenl Slock BzclinnR* 
3,665 porcs, et 922 veaux. «'• l*" Moiifrenl Curb Market

Le marché des bêtes à cornes! 
était actif a des prix «le .25 sous1 
plus haut «jue ceux «le la semaine1 
dernière. !«'h'««

lia s
Haut
Bus

Prix du gros au payr.
La hausse «!«:s l«:gume «les jiio- 

«luits animaux et «les p.olults «lu 
bois fait avancer «le 0.5 «le point a 
102 1 rindi«:e général «!«•« prix «le 
gros «l'ofJobM! à n'ivornbie. L'in«li«'e 
des produits de la ferme canadien­
ne atteint une nouvelle cime en 
temps de guerre, soit 104 2 en no- 
eembre, et accuse un gain de 0.6 de 
point par rapport à octobre; il fait 
avancei rindi«e général «les prix 
de gros pour la première fols de­
puis 1957. Les produits agricoles 
montent «Je 0.5 «le point et s'établis­
sent à 91.3 par suite de la hausse 
de certaines céréales, «les pommes 
«je terre, des oignons et du foin, 
tandis que l'avance «le 0 7 «!«• point 
a 125 7 pour les produits animaux 

I reflète Ur«- nouvelle vigueu, «les
bestiaux «'t «les oeuf* L'in«li'«' ;;«’• 
lieraI de trente matières premières 
industrielles n’offre pas «le change­
ment et sc maintient à 99.2.

:o 20 :o 15
mn 1 ml Pap Or

. hier 7)2.6 73.9 l! 1.78 73.1'

. tint. 32.# ; 1.1 II.*,. 21 7 3.5 2
net - ".2 - ii ta - 0.3t

1 ». m. 7)2.7 :t :. IL*,. 21 7'>..',7
PU 3 »; ri. 7» 82.4 129.86 79.1*8
Ml 13 7»l.H 63.4 71.07 19 là
1912 r»i.3 61.! 77.17 54.82
1912 39 r, *.3.5 «7.92 33 4 7

Moyennes de la 
Bourse de Toronto
l'rrr h' T«*r«*nto *>lM«'k DirlintiKe

litd Or Met Hull A Stnl 36
20 20 10 15 A S Fd 2D.- j l

Pi 1 lit. hier t : 5.7» 97.89 67.79 26.1 ! A S'tg 21 »i 21 i.
P. rtn. tint. H ' 97.9! >;» «>:: 26 09 A TT 5 5 *, 155 '»

« 'll l. *• net —.G? •- .02 .2 1 (- .''2 A Tnl» .*,7
11 v a Mill. 1,17.01 97.'',7 68.67 26! ta \ T H 7 38 L
Haut PM.: 124.66 IO0 99 76 40 28.«M A W W 6»;
Mas MM.: 9 8 88 70.61 63.57 18.11 A Wool 5
Il Hit 1912 98.87 83 7! 71 "! IH 86 A WH r,„ • 6.*, »,
Pas 1912 79 * * 30 16 r.R 7i 13 «• A tl.'ico 21 ' •I ^

vendaient '«le $12.00 à $12.50, 
moyens de $10.50 à $11.75 et les 
communs de $9.25 à $10.25. Les tau­
res $7.50 à $11.25. !»es bonnes va­
ches de boucheries se vendaient de 
$8.75 a $9 00 avec quelr|iies choix 
à $9.25, les moyennes $7.75 a $8.25 
et les communes de $6 50 a $7.50.
Les vaches pour la mise en conser­
ve $5.00 a $6.25. Les taureaux $7.0'i 
à $9.00 avec (|ucl(|ues-uns jus(|uïi 
$9.50. Quelques bons veaux engrais­
sés des provinces de l'Ouest se ven­
daient $12.00 à $13.00.

Les bons veaux de lait» stables 
de $15 00 à $15.50 avec «(uelitues 
choix à $16.00 E«-s autres catego­
ries se vendaient aussi bas que 
$12.00. Les veaux d'herbe stable » ■ _ - __L • j'«le lo.oo a $9.00 ia plupart $8.00 a Lc marche des grains
$8.50. imr ««'imicx A W I r r I 4 M*«

Les agneaux stables «le $11.50 Ftllfler I riMisiioriaibui 
pour les bonnes agnelles et les uixmmm. 
agneaux châtrés, et les non chà .«.iKir Haut
très et. avortons subissaient une , i?t
coupe de $2 00 du « ent livres. Quei 
«lues lots d'agneaux non classifié 
rapportaient $10.50 à $11.00 la plu 
part $10.50. [.es moutons stables 
de $2 50 à $7.50. |Mi,|

I»es porcs rapportaient $17.15 brllb' 
pour B-l abattus (habillés). Sur 
If marché 11 y avait «les truies d«' 
retenues «le la semaine «lernièr ■ ' '
les acheteurs ne semblent pas 
ti’iessés de les adieter. flriidi i ,
obtenait $1 «Hr de prime par <•
avec les «(«''ludions sur I«‘s autres 
categories. j

20 *4
D.

î I '

forte augmentation a trait au pou
(lot et à la volaille; il y a «les arri w i
vages nets et apparents de 7,800,000 CuPD de NcW* T OPK 
livres pendant le mois, à rnppro- ||aul Haul Clot
cher de 3,600,000 l'an «Iernier.

Les stocks «le porc canadien s’é­
tablissent à 70,478,701 livres con­
tre 48,395,056 l’an dernier et 08,- 
922,909 le mois précédent. Les 
stocks de boeuf s’élèvent il 30,204,- 
023 livres, à rapprocher de 27,970,- 
012 l'an dernier. Les stocks de veau 
se placent à 6.230,755 livres, com­
parativement à 3,485.375 l'an der­
nier et 6.036,856 le mois précédent.

|Les stocks de poisson congelé «le 
toutes sortes s'élèvent à 36,067,183 
livres, soit 31.169,816 livres «le pois­
son frais congelé et 1.897,367 livres 
de poisson fumé congelé.
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BOURSE DE NEW-YORK
Couru fournis par A. 51. KIDBKU A COMPANY,

3hH ouest, rue St-.Iacques, Montréal
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soussigné vendra à l'enchère publi­
que. aux conditions mentionnées nu 
cahier des charges déposé à son bu- 
tenu, les immeubles suivants:

VILLE DE LACHINE
Situe sur :

1. Le lot No 1 B 25 rue St-Joseph;
2. Le lot No Partit Est 209

27ème Avenue;
Cette partie est du lot No 209 

des plan et livre «le renvoi offi­
ciels «le la Ville de Lnchine, me­
surant dans sa ligne ouest 
Soixante-et-un pieds et un pouce, 
dans sa ligne est. Cinquunte-ncut' 
pieds, dans sa ligne nord, Cent 
six pieds et tlans sa ligne sud. 
Cent pieds «d neuf pouces, ayant 
une superficie de 6172 pieds car­
rés. mesure Anglaise, et bornée 
comme suit :

En front vers l’ouest, par une 
nutic partie du dit lot No 209 
«le la Ville «h. Lnchine. étant la 
Vingt-septième Avenue projetée, 
au nonl par le lot No 802. appar­
tenant nu chemin de fer Cana­
dien National, à l'est par le lot 
No 2.12 «le la Ville de Lnchine et 
au sud. par les lots No 210 et 222 
«les «lits plan et livre «le renvoi 
de la Ville tic Lnchine ;

Situé sur :
3. Le lot No 218-468 25ème Avenue:
I. Lo lot No 218-169 25èmo Avenue;
5, Le lot No 218-170 25ème Avenue;
6 Le lot No 218-471 2.r>ètne Avenue;
7. Le lot No 218-472 2.r»ème Avenue;
K. Le lot No 218-171 25èmc Avenue;
9 Le lot No 218-47) 25ème Avenue;

1<). Le lot No 218-175 25èmc Avenue; 
H. Le lot No 218-482 25ème Avenue: 
12 Le lot No 218-481 25ème Avenue; 
t:;! Le lot No 218-486 25èrno Avenue; 
14. Le lot No 218-Partie sud 487

25ème Avenue;
Cette partie de terrain mosu- 

rnnt Vingt-deux pieds et quatre 
dixièmes en front dans sa ligne 
ouest, Dix-sept pieds en arrière 
dans sa ligne est. et Soixnntc-et- 
«lix-huit pieds et «dn«i «lixièmes 
dans sa ligne sud, ayant une su- 
perlicie approximative de 1514 
pieds «'ailés, mesure Anglais**, 
et bornée comme suit :

A l'ouest par la Vingt-cinquiè­
me Avenue, au nmd par le rési­
du du «lit l«*t No 487. appartenant 
au Ministère île la Voirie tie la 
Province de Québec, vers l'est 
par une ruelle portant le No 456 
et vers b* sud par le lot No 486. 
le tout «le la subdivision offi- 
« iellc «lu lot «triginnire No 218 
des plan et livre «le renvoi,«le ia 
Ville «le Lnchine;

Situé sur :
15 Le lot No 218-572 26ème Avenue;
16 Le lot N«t 218-571 25ème Avenue;
17 Le lot No 218-574 25ème Avenue;
18 Le lot No 218-505 25ème Avenue; 
Ml Le lot N«> 218-506 25ème Avenue; 
2tt. Le lot No 218-521 25ème Avenue; 
“I Le jot No 218-524 25ème Avenue; 
ÿj Le lot No 291-477 17ème Avenue; 
21. Le lut No 709-742 I2ème Avenue: 
■'4 Le int No 709-741 12ème Avenue:
25. Le lot No 752-117 lOème Avenue;
26. Le Int No 752-290 lOème Avenue;
27. Le lot No 753-Partle 516

lèmc Avenue;
Cette partie de terrain mesu­

rant Cinquante pieds tlans sa li­
gne ouest, Qiuit rn-vingl-trolzc 
pieds dans sa ligne nord. Huit 
pieds tlans sa ligne est el Qua­
tre-vingt-trois pieds tlans sa li­
gne sud. ayant une superficie de 
2.107 pieds carrés, mesure An­
glaise. H bornée comme soit :

A l'Ouest, par la Troisième 
Avenue, au nord par I" l*d 
No 516-1. à l’est par une ruelle 
porliint I*' No 501 el au sud par 
le lot No 515, le tout «te la sub­
division officielle «lu lot origi­
naire No 751 *les plan et livre «le 
renvoi «le la Ville «le La chine.

Un «lép«‘il sera requis de chaque 
enchérisseur.

Donné à Lnchine. ce Trentième 
«le oéc«.inlire Mil neuf rent 

ois.
LM ILL DAOUST.

(•reffter «h* la Cité 
«le laicliinc.

mil 
liai.

L ii ■■
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COMMERCE et FINANCE
OBLIGATIONS
CANADIENNES
Cour., de fermeture 
Dominion du Canada r.nA

les us choisis dircmr

C* Maturité Of *r *’
j !*«|'t. nu 100,25
1 Juin BMI 106 »_ ll'( *: 1 3 1344 p'.'.TO 102

-i ; -, nev DM4 ' 101.43

\
rii.i rs 154'. 
mol ,9 46
n«v. DM ri

101.15
!"■

; : 3 lié,-. 1916 lÔi'.jO
4 , i fèv. DM ri 105.7 « K •j 00. fl 0mars DM* :
« ', i Juin l’i-i* 102 90 1 u J. 2 5

; r, • ut. U-I'.t ion : .
3 ; 3 juin 5o-r: :03i 1 -
31 15 n««v. 4S-'«l ri-, ÎOJ
•11 i fév. 13.52 ’"41 103
4 13 oet. 4 7 - 2 l"ri 25 10ri 73

1 net. u--*': 101 f
1 murs 52-' 4 1011 1"2J

4 J
1
1

Juin 50-55 
rwv. 4 6- * *’

1001
D f.:

1"1
1C' à

- 1 n«v. .■.!•.■«■. i':: 100 à
i 1 tiov. 4 7-7 l"*i

i mai 5 4-57 : ■ .
3 i Juin 53-53 59i 10"2
4
tj

i
i
i

ii«;v. 4 - - ' x 
nov. 19-59 10!‘î 11 i
jnnv. ri• ''* 9*2 ino

•1, i juin ’8-66 1021
3* perpétuel 91}
Obligation* Raranties 
par le gouvernement

Otfre
ic.T.n. s id«:
JO.T.R. 4 î

c.nm:. .1 : ' i
r.N.M. 3 1941
l’.N.It. 3 4-"0
C.NMt 4«-:.
«•.vit. 

jc.N.n, 4>
♦l’.N.It. 41 19
ti’.N It. 4i 1"

■ w n.
f'.N'.R. <î 193.''
iW.R. :> 44

J.’.N.R. ‘ 4
tC.N.R.
t C. S <\V I.) SS 

Liner 3 UK»'»

loi* J 
::: 
loi 
loi j 
i"i| 
ton
i::‘
13«l
U’TI
n:i
12S
117
yy.l
rjtij

Dcm. Rend 
111 
124•ii j i
101 i
102 
1"!|
10'
122 J 
1271 ■j ï
iis 
;2"i 
117 1 
1271 
1271

Kelvinator a gagné 
$1.58 par action en 1943

Le bénô/ice net de Kelvinator of 
Canada Ltd., e'ent traduit par J157.- 
'21 ou $1.3!» l'action, en incluant un 

' impôt rcmboursabe de $$.400, au
cours do l'exercice clôturé le 30 

•; septembre: l'exercice précèdent, le 
, montant avait été de $159.136 ou 

’ $1.59 l'action, en incluant un im- 
I;. - pôt remboursable de $1.700.
1.71: Après déduction d'une réserve de 

$167,509 pour la dépréciation, au 
: lieu de $74.002. le bénéfice brut
'-.ç s'est établi à peu près au même 

3 ■' montant. $454.005.
Le fonds de roulement est passé 

de $101.76ô à $576.600; l'emprunt dû 
' à Nash-Kelvinator Corporation a 
2 *2 été réduit de $190.000 à $90.000.
2,. 2; ------------ —♦-----------------

: ' Moirs Limited 
paye un dividende

: j/, La compagnie .Moirs Limited an- 
nonce qu'un montant de $6. en 
.acompte sur les dividendes en re­

tard. sera payé sur les actions pri­
vilégiées; c’est le premier dividen­
de payé sur les actions privilégiées, 
dont ’ les dividendes s'accumulent 
depuis le 1er janvier 1935. En te- 

.liilnant compte de la prochaine distrl- 
32ibution. les dividendes en rètard se- 
. iront de SIS par action à la fin de 

’ I l'année.

10

2.4

l.'.M

i.a:

Moyennes des actions 
à New-York

12?J 13C*1
Canada et fl N’.-Y. li.iut 
Canada, fi N'.-Y. et1 lias 

: Haut 
I Bus

t—Payable au 
j—Payable au

l Londres.
Obligations provinciales

Oftro Dom. Rend

l«*r« liai- lu l'reaac Aasorléo
2') 15 15 «0
IN RB HT ST

hier ri'.*.:! :.ri :’.4 > 19.0
ant. . • .; 24 * l'i.l
sein. 70.0 22.7 35.2 11*. 4
DM2 : 4.6 27.4 26 S 33.3
1943 60.2 18.3 " 7. : 41.7
î?42 Cf 6 19 7 27.5 41.6
194.’ 46.0 Il t 21.1 32 o

Alberta 
|Allx.-rtii 
All'erta 
Col. Rrit. 
Col. Bris 
Col. Brlt 
.Manitoba 

t ManitoltH 
.Manitoba 
N.-Bruns. 

| N’.-Bruns. 
N.-Kcosse 
X.-Ecosso 
X.-Ecosse 
« *ntario 
i intario 
4mtario 
l.-P.-ll. 
guél>ec 
•Juébco 
tjuébec 
Québeotjuébec
•Québec
4.Riébeo
Sask.
Sask.
Bask.

■i
' 4 i. X —

4 Ifit *11 
41 UC. 4, *21
6 1947 »■'
ti 1947 1 71 
31 1933 1011 
4i 195 3 1'.'
4 1937 109
•41 1956 115 
ri 19 47 1 ''7 
35 19W-à;'"l 
41 194V, tf'i 
41 196(1 121;
34 195n 1031 
?) 1936 10"!
.il 1956 14)0.50 101.50 
34 1055 1011 
4 1962 121
4 1954 1"11
3 194 7 100 J 
21 1952 10"
2J 1953 10!J 
3] 1955 103
4 1932 103 J
IJ 193S 107 
•il I9r.:i iill 
•11 I960 96
5 19 5 S V»1
6 1932 102

- Moyennes des obligations
- à New-York

lu9 3.00
rulii|tlléro |inr In Prexae .iaanelèe

121" 2.10 20 10 10 10
111 2.97 IN RR. l’T Fun
115 3.0 y l’erm. hier :*.< j 0 5 104.8 ri.:.8
101) 3.OS F’erm. ant. 7>.S : 3 104.9 63.9
1"2 3.30 11 y a y,'Ui. 7 8.2 105.2 ici.* 63.1
120 2.99 liant 1913 ; « 105.8 105.4 64.1
127 2.88 Mas 1942 rii.ri 103.S 9*.0 S3 2
103 I In u t 1942 6 ri. 2 103 * 100.6 63.3
102 U.19 13 42 53.4 102.8 93 ri 4L

102 5
1221
103 
l"!!
1014
102.7
l'I
;oti
109
1121
9*

lOf'i
104

2.601
5! 42
2.67 
2.60 
3.25 
3.35 
3.19 
3.27 
2.17 
3.53
4.67 
4.95 
5.40

et ft N.-Yt—Payable nu Canada 
bligations municipales

Offre Dern. Rend. 
41 1962 93 103 4.27
4 4 1938 104 106 3.9.>
41 1967 99.50 101.50 4.24
31 1956 100 
•11 194 * 99
41 19311 103 
41 I960 123
4 1954 101
5 1965 107.25 
31 19G3 102

'algary
lia ri'town
Idmonton
lalifax
lontréal
• titbec
l'Innlpcg
l'estmount
'ancouver
'oronto

103
102

104-
105’ 3.1

Rendement des valeurs
nr L.-J. FUIKiE’l CIE.
71 rne St-Frnnvols-Invler. 
Inntréal

Taux
sbestos .. -I .60 .So 
s.soc. Brew 1 oo
;tll Telephone 

Power A . . 
mild Prod, -r.10 
an. Xortl» Power 
an. Mnltlns +.50 
an. Bronze +.30 
an Cottons+ 2.00 
*om. Bridge

S 00

00
50

Prix
21
21

155

î«
42

Rend
665
475
51
H

Bulletin hebdomadaire 
des fruits et iegumes

10

Projïi’ès réalisésr
par Air-Canada 
au cours de 1943

Le transport des passa­
gers. du courrier et des 
messageries de cette 
compagnie a plus que 

doublé

CHRONIQUE JUDICIAIRE Hervé Fcrland en
Correctionnelle

U est encore trop tôt pour dite 
ce que sera le monde d'après- 
guerre 11 est vrai oue nous n’en ; 
sommes pas réduit; a des supposi-

— pjr Adolphe NANTEL — I' x Dax d 1932 ------

trnicr iii: 
il

Quatre énumérateurs s’avouent coupables d’avoir 
ajouté des noms aux listes électorales - Me 

Cérald Fauteux, c.r., et son sens de la justice

L’ancien maire de Ver­
dun accuse d’avoir inti­
midé un électeur la se- 
maire dernière—Procès 

ajourné

IIOHIEOVrALKMEXT
1 —Transformation.
2— Sy mbo K chimique du b.i r y u :u.— 

Qui n’a point d'activité
3— Chemin bordé d'arbres. — 

Oiseau palmipède.
4— Régie double. — Au milieu de. j
5— Adjectif possessif. — Lisière.
i;—VIlit «le chaldèe — En les.
7—Qualité «le ce <|Ul c*t rare. —

Balson.
S—Action de ru« r.
9—(Iroupe d'écoles qui donnent 

i'enseliînement supérieur.
10—Xuuk< s. Tesson.
VKHTICALHMIIXT

1— Divertie se ment. Inetrunn nt 
de musique A xent.

2— Domestique.
3— AIliHKe «b- différents métaux.
4— r'hnlins d'un prisonnier. - Con­

sidéré.
5— Seule. — Exagérée.
6 — Adj' - tif possessif. Dérègle­

ments.
7—linage représentant Iti vierge 

— Premier «lans son «enre. !
S—Inflammation «le l'oreille. — Loi, 

ordonnance.

solution nr pboulkme
l’BKCKDENT

llcsnei. Lcmny «tait pète d'une nombreu­
se famille, n‘avait 
judiciaire «'t nx.iit
•lues erreurs sans aucune inten­
tion criminelle

Me 1 lari x BUiiyk. « t.. avocat
«tes tt«xis autres enumt’iateurs, fit 
•omnte s«tu col!«’’gue et detrtantla 

tu ptiutomé des
ci al»’, l-'auteux, e r..

jouera un tôle considérable dans|moment. Me Albeit Tlndmige. e t . (|ti ministère puldie. t«4u-
1«* monde aptes lu guerre. l*7ile s'est ax-oral «l«* I.etuay, a cm«*gistt«' un ioiuh «*«»ns .ont «i«* s«'s «l«'voire et 
tellement imposée à l’attention Irluldoyt'r de culpabilité au nom d« irsi'iinsabilites, «lit ensuite
qu'il n'est pas exagéré de «tire lVnlr ‘«^mander un au tnlum.i
«ju'elle a ouvert une nouvelle per*, ajournement du prononce de 1. |(
pecttve n l'humanité ainsi que «le ••’enterne. pane qui! «'ait 'llgnei qu .«tix
nouveaux champs aux relations pes representations a Ç'tte »u . maximum «!• : itneude dans le 
internationales: qu’elle n boulever- bunnl. Me l hébergé a soullgn» ‘iu« it.;ls (iuj niUjH Intéressent, est «i 
sé la géographie et nous a dotés 
d’un momie nouveau. Nous sont-i

Paul Lemay. Harry 
Charles Laudermon et Dorothy 

Dons et que des plans sont déjà Karp, énumératcuts dans la dlvi- 
len voie, mais comme les circons- sion electotale Montréal-Cartier, 
tances changent continuellement.(pour la dernière election cotuple 
■1 me parait nécessult e «te garder J mentntre, tous accusés «l'avois 

}â nos réflexions et à nos projets la jouté «les noms fictifs aux listes 
un caractère do flexibilité. 'électorales, «levaient subir leut

Ceci s'applique naturellement à procès hier, devant le juge en chef '.'ajournement 
l'aviation «pii. nous le savons. (Gustave Perrault. Mais, au derulet js«*ntences. M

qui
ci* .l«' «lois ajouter «|u'il y r quel 

lime, moi- «hxant un ai.tn» juge 
«tes Sessions «le la Pa4X. «|Uatie 
én utile t i leurs «oupaldes étaient 
condamm s à > «• maximum ii«‘ 

u'anii'iiile. la D Humai vena, par le 
dossier «jue j'ai attaelie à ehmitte 
n<'t'Us.iti«<n, line liste «les muns fic­
tifs .nom, s sans t aisons plausibles 

I Les ]o i-\ enus à la liari'e «>nt njotl- 
j te une moyonno d^, !•** noms ehn- 
cun, alors que les quatre premiers 
d«*là punis, ix aient ajouté plus «le 
■JOd noms ctiai un Ce serait man 

[«pter d « -put «le Justin’ que «le tu* 
p is de, ..uer ces details et faire la 
|eomp.itoison. Dans le , as prc ient, 

> a t-tl eu tentative de corruption 
elo, toi ale" Les inculpés ont-ils, pat 
amour d'un gain «le 7 cents par 

lu i«- un gallon «t demi «lessen, e [u’ni. augmente leuis ii'venus. Au- 
à un consommateut, sans en e\i ,;'nt «le qiic'ttons a tesomlie. .lais 
ger les coupons de ratumnement " avons

«•te. hier, comlamné à pave, une'!'1" ,1, ,l,>' les quatre cas soumis au timunal
t’es délits sont «les plus graves. 
s'attn«|ueiit à la base «le notre te-

Dcs voleurs de 
dix-huit ans

in un
a têt < un

rorU.iu

mes conscients plus «pie jamais «le 
i otites a«’rlennes mondiales et 
avant mente «pte la guerre ne soit 
gagnée, nous commençons à tenit 
«les conférences pour formuler une 
politique et arrêter des plans, l’mx 
grande partie de ce travail en vue 
«le l'après-guerre est pure spécu­
lation et le temps n'est pas encore Legratut. sous 
venu où les nations pourront dis-1 vol dans un«’

Hoget Faubert. 18 ans. tue l'ron 
tenue. 26CA. et Rolland Millahe
l.s ans. rue S.-TImotliée, lStt7b.
traduits hier «levant le juge Onu i 

une accusation «le 
automobile et «L

cuter la «ptestion ouvertement. [possession d'ovtttls «te «nmlirioleuis 
Toutefois, il importe <i«’ snx'olt H,‘ ‘léclarés coupa Mes Sentea 

que le Canada est tout à fait cons­
cient de la position stratégique 
qu'il occupe «ians ce qu'on a con­
venu «l'appeler "le monde aérien".
Les routes les plus comtes entre

9—Dlr 
\rnlt-. 
br,

10—Anm nu 
jonction.

oui. Glass 
on». Textile 
ord of Cnnaila . 
rown C. Ai S 
uperial OU 
oyallto
np. Toh +17,.2 
lier. Nickel .... 
loin, i'owi-r ... 
at. Brew’i-rles 
la gara Wire .. 
ang. .lolin A. ...
it<*r. Pcto ..........
vtllvle
age Ih-rsey .... 
«•imiaiis ...
ueb«-c Pcuvt r
haxx iiiigan .......
ou. Can. I’owi-r 
t Eawrencr E 
. I-’oiind tV K. A. 
lee| «,( Can 
/llslls
at. Steel Car.
.LU "H''>ist. SciiBratns .
atniiue»
an. Nationale 
Inntréal
uiivi-lle-Kcos.-e . 
:nyab-...............
n mm «-rca 
loiniiiion
••lion* «le orlnrll# 
algary Power 
an North Power 
an. Celaneso 
an. Cotions 
>ist. B* Oft a ms . . 
loin. Glass .... 
>om Textile 
oodyear 
lownrd Smith 
lit. Power 7'.; .. 
,ako of the W. 
leColl. Frontenac 
:at. Breweries 
igllvlo 
enmans 

’oxver Corp. 
aguenny Power 
ou. Can. Power, 
teel of Canada 
uekett Tobacco 
lelchers Pr.
Ven Kootenay 
Valker Goodcr'm 
line*
!. Smelters .+.50 
>omo
Diilson Bay .M. 
,ake Bhor, 
lacassa Mines 
tclntyrc 1.11
loramlu
’loneer, It.<2. ....
Iscoe ...
Vrlght-Rarg.
ylvanitc
'Icklo Crow ...
ulllvaii

1
4 00 
1 20
5 00

00
00
no
50
on
to

2 00 
1 00
1Î0
1 no
5 no
2 ml 
1 no

. 90 
.SO 

1 40 
1 .50
3 00 
I 00
I no

6 00 
6 no 

12 00 
ii nn 
6 no 
8 00

00
00
00
00

1"7 
21 

120 
74 
24 
30 
I t
21 »L 
I Hi

i19 i-j

53
12 Vi
15
lo
33‘4
20
62 li 
1*
13 «3

156
37

121 «4 
166% 
210 
131 
121 li 
162

7 00 
li.OO
1 75 
7 00 
b 00 
t; nn
5 fid
6 nn 
:: oo
7.00

70
7 00 
1 00

2 on
1 tai
2 "0 

SO
21

4 (iii

104
109 
145
125 
in'.I 
155 
155

65
105
110 
130 
105

41
161
126 
92

102
101

70
153
700
HO

21
39
28'-j 
28 
It 

330 
57
49 ^

200
200
1*3
166

itres au comptoir
ur* found' liar

liqile <l'Kpal~l|i- 
iiqu. Pi,ix iticialu 
I'. Plllll .. •

JXX II «'<• . .
(Mil Co., pl'lv...........
rns "A" • ..
iiimII-iii \n xx .ix s 
loral Griin 
leral iln,In, priv.

!.. I.esllr
«Mlle
2nn
PM
llj

H

da
i:

Hell «'

i Mit a t io 
ll.l.
P.

’ \'
II

2 I

3- n

ivis est par les présentes donné 
i Henry Knttignn. de la ci té de 
•dun. district de Montréal, pro- 
re de Québec, opérateur, et a 
sent en service actif dans l'ar- 
e Cnnudienne, tui Angleterre, 
une "qiiiirterninster-sergeant" au 
ynl Canadian Army Medical 
•ps, s'adressera nu puijement du 
indn, à sa présente ou à su pro- 
dns session, afin d'obtenir un 

do divorce d'avec son époUSè, 
ry Kathleen McCnffery, de^ la 

> de Verdun, district de Montréal, 
ivlnee de Québec, pour en use 
tlilllêie.
late a .Mold i (’ni. provin •* de 
élier. co Mo Juin do décoinlne
I.

fl, Ai In IIIIIUAIU),
t’roeursur du requerant.

Arrivages: Pommes 27. bananes 
12; raisins li; pamplemousses 1; 
citrons 2; oranges 18; tomates fi; 
agrumes mélangés 1; fruits mé­
langés 1; autres fruits 3; choux 
1; céleri 10; laitue U; pommes de 
terre fil; légumes mélangés 3; au­
tres légumes; total 16D.

Pommes: N.-E., Wagner. King, 
Stark, bat.. No 1. $G.ü0-$6.50; dom., 
$5.30-$r).90: K.I. Greening, bar., No 
1. $5.54-$fi *18; dom., $4.90-$r>.80;
Northern Spy, bar., No 1, $7.00- 
$7.96; dom.. $Ü.OU-$6.«3: Golden 
Hussett, caiton d'un hois.. No 1, 
$2.42-$2.G2; dom., $2.08-$2.27; Wag­
ner, carton d'un bois., No 1, $1.UU- 
$2.10; dom., $1.05-$1.75: N.-B., Cour- 
tland. McIntosh, caisse, très lielles, 
$3.25-$3.35; lielles $3.00; comb. $2.H0- 
$2.05; "C”, $2.7fi-$2.80; Wolfe Hiver, 
Baxter, bols.. No 1. $2.25; comb., 
$2.15; dom., $2.04; Que.. McIntosh, 
Fameuse bois., No 1. $2.58; dom., 
$2.24;; McIntosh, caisse, tics bel­
les. $3.50; carton de ’j bols., très 
belles. $1.00-$ 1.95; belles $1.G5-$.17S; 

(l’IOnt., Blenheim, bar., No 1, $6.40; 
... 2 dom.. $5.90: Blenheim R.L Gree- 

ning. Hubbaidston, bois.. No 1, 
600 $2.00-$2.25; dom., $1.75-$1.95; Snow, 
r'lif: McIntosh, bois.. No 1. $2.58; dom.. 
fin! '$2.24; C.-B. McIntosh, caisse, belles. 

$3.30; très belles, $3.60; Rome 
Beauty, belles, $3.00.

Bananes: C.A., qtl, $11.00. 
Atoeas: Caisse. '» bar., $6.00-

!j'-ô .'x7.00: N.-E., carton. 12 ptes, cello,
1 o 125-30c pte, Mass., '« bar., caisse,
75,$8.00-$8.50; 1 i bar., caisse, $16.00;

1 2-3 bar. caisse $15.00. 
ri.r, Raisins: Calif.. Emperor, lug,
"37 $4.46-$4.60.
455 Pamplemousses: Floride, caisse,
435 $4.00-$5.00; Indian River. $5.00- 

$5 50; Texas, caisse, $4.00-$4.25; Ro­
ses, $4.75-$5.00.

Citrons: Cniif.. caisse, $7.00-$8.00; 
Floride, '.j caisse. $3.00.

Oranges: Cniif.. navels, cuisse, 
$5.50-$0.28; Floride, navels. $5.00- 
$5.58; autres variétés. $4 00-S4.50; 
Cniif.. navels, Imlep., $5.25-$fi.OO.

Tangerines: F'ioride. caisse ré­
gulière, $5.25-$fi.00: caisse, $3-
$3.25.

Tiumites: Mexique, lug.. $7.00- 
,v.($7.50; Babnma, $7.00; Texas. $6.00- 
5"ii|$B.25; Qué.. de serre. No 1, 25c la 
4481jivre. No 2. 15c la livre.

Rhubarbe: Ont., de serre, carton 
de 10 livres, $2.00-52.50.

Hcttcraves: Qué.. sac de 50 li­
vres. No 1. $1.47; lavées. $1.62.

Fèves: Floride, jaunes, bois., 
S5.50-$0.00; Valentine $4.50-$5; cais- 

L'*[sotte .$4.00-$4.50.
!'f Choux: Qué.. verts, qtl. $2.94; 
«•,5!rouges et Savoy, douz.. $1.25-$1.50. 
57o Carottes: Qué.. sac de 50 livres, 

No 1, .75-.90c;: lavées $1.00-$1.10.
Choux-fleurs: Calif.. N.Y., ca­

geot. $3.00-$3.50.
Céleri: Ont., cageot. $!.50-$4.i5; 

quelques-uns plus chers, d’autres
....  moins chers: Callf.. ixlane, $7.25-
•'’J'.'ISROO; vert. $5.00-$5.75: N.-Y.. blanc, 
ïi!j gros cageot, $5.50-$7.00.

Laitue: Qué., de serre, en feuille, 
douz., $2.00: Arlz., cageot, 4 et 

5 douz. $fi.00-$6.50; quelques-uns 
moins chers.

Oignons: Qué.. rouges, jaunes, 
sac de 50 livres. No 1. $2.38: No 2, 
$2 10; Ont. No 1. $2.75; espagnols. 
$3.00-$3.25.

Navets: Qué., sac de 50 livres. 
No 1. .50-.7«c: lavés, ,90-$1.00; I. P.- 
E.. Ont., ordinaires. 85-90c 

Panais: Que., liais., 40 
133o!$2.00; lavés $2.24.
MooI Pommes de terre: I.P.-E.,
"j®0!blanches, sne de 75 livres.

48u $i.70-$1.75; Qué.. $1.60-$1.70.
F. B. Macdonald

'Renseignements sur les marché*.
— ♦

Baisse de reenttes 
à la Drydcn Paper

(Canadian Press) 
l.i’.s administrateurs de la Dry* 

don Paper Company, Limited) 
ont annoncé liter que d«’s rccct» 
f«’s netti’s se chiffrant par $7£>,« 
576 — l’équivalent de 53 cents par 
action — ont été réalisées dan* 
l'annéo liseale terminée le 30 sep* 
teinhre 1918. Ceel se compare h 
«les bénéfices ncU de $160,480 ou 
$1.07 par action pour rnnm;r fls- 
culn précédente.--------------«--------------

Cours des huiles
C«ilir* rniiriil* |inr
ri.iE'i'ox r. « itoss «x n». iiior.) Md.

41i
675!
115 
666 1 
357

605
66:

53 
565 
SU" 
600 
800 
417 
750 
4*0 
555 
7 40 
44* 
600

457
lu:

60.' 
493

577
700
4S3
480

ûlf S 
5 7 u 
125 
■135 
3JH

45S| 
857i 8 
600 
476
612
625
662
680
6 S 5 
SUT 

17*0 
1150

A 4»
I 4.M1I

livres.

N.-B., 
No 1,

Offre Dum ollre Dom.
Albl'a 12 14 Mar-.l l'.-j
Ali". "Il 1 t’,» Mi l) Hg 6 7
AiikICi 69 62 Merer.v 6 «
Brow u i, i j 7 .Mille ... 8
(’nliun 24 21 Aluilel 21 23
Cal FJ Dm 193 Natl’et 84 13
1 '"Mill 20 OknIDi 64 68
Ciiiii'I 22 l'aenlln 3 314
1 'lllwll 26 Àn” Itellfl . ..
1 inllis r." Boy i*a 2:* 3ti
1 •" vies 11 Boval 20
ilustor 11 Sli Boy 1
l••|||l•. 25 13" Sont b 2:: 30
Mii'ik JJ Sp'li'l' 6’s 1"
lllgli 1 1 Pi Siinarl 7 1"
1 l"l"n 3.26 Bnltml f. >i 6 Vs
l/nlhbr m é 1 è • Vtilii'u 38
Madlsn itf a

Précieut cadeau» de 
soldats américains en Chine

La Croix Rouge envoie trois hôtesses organiser un 
club récréatif à Tchoung-King — Véritable réveil­
lon de Noël qui reflète l’atmosphère du foyer amé­

ricain
Le père Noel n'a certainement 

pas oublié les soldats américains 
de Ti'boung-Klng, cette unnee. Ils 
ont. en effet, reçu re qu'ils avaient 
demandé: un club «le la Cr«HX Rou­
ge organisé pour l'entretien, la dis­
traction et la commodité de ceux 
qui portent l’uniforme.

A l’approche de Noël, les mem­
bres du quartier géné’al améri­
cain local avaient exprimé a leur 
officier commandant leur désir 
d'avoir un club de ce genre a leur 
disposition. •’L’oncle Joe", comme 
on appelle pnr là le général Stil- 
well. toujours conciliant, on a souf­
flé un mot au père Noël qui n’a 
su refuser. Lo résultat fut que 
trois charmantes dames du servi­
ce de bienfaisance de la Croix 
Rouge arrivèrent à Tchoung-King 
tout spécialement pour organiser 
le programme de Noël et pour éta­
blir un club au service des soldats.

Les trois dames en question sont 
Mme Alenda B. Kcrr, de Chicago. 
Mlle Eleanor Liss. de White Plains. 
N.-Y., et Mlle Gerry Lennox, de 
Freeport, Long Island. Pour servir 
un véritable réveillon du pays na­
tal à leurs concitoyens, les trois 
dignes représentantes américaines 
avaient emporté du beurre empa­
queté aux Etats-Unis, des figues 
de Turquie et des noix des Indes. 
Il v avait même dans leurs provi­
sions des ustensiles, des pots, des 
poêles et de quoi faire des beignes 
et d’autres mets favoris.

Pour commencer la fôte,_ les 
trois hôtesses avalent préparé 
aux soldats un vrai banquet de 
“chez nous" comprenant du ham­
burger steak, «les beignes, du cho­
colat. des pommes et du café. Et 
vint le réveillon si Impatiemment 
attendu qui remplit les coeurs de 
joie et les estomnes de choses ex­
cellentes.

Ce n'est qu'a près la Noël que ces 
«lames purent un peu se reposer 
«te leurs fatigues, et se mettre n 
l’oeuvre en vue de la fondation 
proprement dite du club.

Le club do Tchoung-King ressem- 
bie à tous les autres du même gen« 
re disséminés ça et là à travers le 
monde, partout où se rencontrent 
des fils de l'oncle Sam. Et ces 
clubs no sont organisés que sur 
demande des soldats eux-mêmes. 
Bien que le programme de chaque 
club varie suivant les différents 
besoins de chaque région, le but 
principal reste le même pour tous 
et chacun d'eux; c’est-à-dire de 
fournir aux combattants tous les 
moyens possibles, de se recréer, 
tout en tenant compte des condi­
tions de guerre, et de les rappro­
cher en quelque sorte de leur foyer, 
parmi les nations étrangères au 
milieu desquelles ils vivent.

Le nouveau club a son local dans 
l'un des rares édifices moderne* de 
Tchoung-King fourni par l’armée 
américaine. Lorsque tout sera ter­
miné, les soldats pourront jouir

payer
umcntlt' «le $40 «u les frais, par !« 
jug«> Amétlee Monet Me JacqUe. 
Rousseau icpt«’'sentait la jiouisui 
te.

Janvier.

Essence sans coupons
Hervé Rohitaille, lue LnflcUI. 

l'Amérique du Nord. l'Europe et ’
l'Asie traversent notre pays. Cette 
situation géographique offre à in 
fois des avantages et des respon­
sabilités dont notre gouvernement 
n'a pas tardé n se rendre compte 
il y a quelque temps .11 a nommé 
un comité inter-départemental pout 
s'occuper de l'aviation civile inter­
nationale avec mission d'étudier la 
question à fond et «l’aviser l'Etat 
de la meilleure façon «le procéder.
De son côté, Air-Canada examine 
la question sur tous ses aspects.

Le gouvernement canadien 
choisi Air-Canada pour s’occuper 
du transport aérien international 
en plus «l'exploiter le grand Réseau 
aérien au Canada.

(V «pii s'est fait en 1943 démontré 
que la confiance que le gouverne­
ment canadien a placée dans Air- 
Canada est justifiée. L’été «lernier.
Air-Canada a été chargé par le 
gouvernement d’assumer un service 
de transport de guerre, non «otu- 
mercial et en dehors de son exploi­
tation ordinaire. <|iii consiste à 
trnnspoitor au-dessus «le l'Atlanti­
que des passagers chargés de mis­
sions urgentes, «les tonnes «le mar­
chandises essentielles et du cour­
rier pour nos tioupes outrc-nier.

Au pays, Air-Cantula n'a étendu 
son réseau qu'entre Vancouver et 
Victoria; sa tâche principale a con­
sisté à maintenir, améliorer et In­
tensifier les services qu'il terni eu 
peuple canadien. Les avions de la 
compagnie parcourent maintenant, 
d'après un horaire régulko. «inolque 
4,903 milles. Son réseau s’étend de 
St-Jonn, Terrenetive. à Victoria, C- 
B„ de Toronto ti New-York, de To- 
iipito n London et Windsor et de 
Lethbridge à Calgary et Edmonton 
Au cours «ie l’année, ses avions ont 
parcouru 8.187.000 milles payants, 
une augmentation de 1.014,870 mil­
les payants sur les chiffres «le 1912.

En 1913, le trafic sur le réseau n 
augmenté considérablement p a 1 
rapport ti l’année précédente. «Les

Le procès «le M Hervé F'eiiand. 
i candidat battu à la dernière élec- 
1 Don municipale complémentaire tie 
! la ville «1>* Verdun, commencé hier 
1 «levant h» Juge en chef Gustave 
Renault, a « té ajourne au 11 jan­
vier FYrlnnd est accusé d'inttnil- 

l’.is ‘b' casier 1 duDon II n’avait pas d'avocat et 
commis quel- ,i,.fen«ln lui-même, «niestion-

nnnt les témoins «le la poursuite, 
représentée pi.r Me Lionel Alfred 
Ross et John Ahern, «vr., A titre 
d'avocat conseil.

Le ptemiei témoin. M. Joseph 
Vennc. sous-offlcler-rapporteur. a 
expliqué «pie F'erlnnd était dan* 
son poil lorsque M Leopold Boi­
leau. instituteur, s'est présenté 
pour enregistrer son v«>te. Boileau 

1 montre son certifient d'eniegls- 
le mon devoir de sou- Dement national à l'agent de la 

tel nu s «le la loi, le paix du poli et «lit qu'il était, de­
puis. déménagé de la rue Gertrude. 
L'Inculpé aurait alors déclaré: "Bi 
cet homme vote, je le fais arrê­
ter." Boileau partit done sans vo­
ter en soulignant (pie s'il était si 
dlffielle d’exercer son suffrage il 
s'en dispensait.

M. Boileau, appel»’» ensuite à té­
moigner pnr Me Ross, a déclaré 

; au tribunal qu’il avait refusé il«' 
, voter après que F’erlnnd rut insisté 
I «pi’ll prête serment

ce le

d'une salle de lécréntion complète 
avec avant-scène, tables de tennis 
intérieur et comptoir de restaurant.
Il y aura même des excursions or­
ganisées dans le voisinage, au bene­
fice de ceux qui aiment le grand 
air.

Après sa mission terminée a 
Tchoung-King. Mme Kcrr. direc­
trice adjointe «les clubs de la Croix- 
Rouge en Chine, on Rirnvinie et 
aux ImlcH, retournera en Chio>\ 
tandis que Mlles Liss et Lennox 
prendront soin de la direction du 
club de Tchoung-King.

Après la dernière guerre. Mme 
Kcrr se trouvait en Turquie pour 
voir a l'organisation «lu secours 
aux réfugiés du Proche-Orient. En 
1920, elle se rendit en Syrie où elle 
passa six ans à prendre soin des 
orphelins et des enfants nécessi­
teux. Elle se joignit à la Croix- 
Rouge pour venir en aide aux sol-,chiffres pour les derniers trois mois 
dats «pu combattent sous tous lc.S|Sont approximatifs.) Le nombre de 
rieux. comme ses quatre fils adop- passagers transportés a été «le 141.- 
tifs «pii servent la patrie dans l’a r- 000. une augmentation de 30,554. Le 
niée active. [poids du courrier a été de 3,900.000

Comme on demandait a Mmcjlivres, une augmentation de 1.591.- 
Kerr de donner ses impressions sut |l88 livres et le poids des messag'*- 
In Chine, elle répondit que jamais ries de SIQ.OOO livres, une nugmen- 
nulte part ailleurs elle n’avait reçu|tation de 477,163 livres. Fin somme, 
si chaleureuse ovation. ICIlt! sou-lie trafic a plus (pic douille en un 
halte (pie tous les membres de lapin. <
Croix-Rouge aient la chance de *c t A sa hase de Winnipeg. Alr-Ca- 
rendre en Chine pour partager l’on- nnda continue non seulement a 
thmisiasme des soldats, même si le maintenir scs avions en bon état 
voyage et le séjour coûtent un peunnais poursuit «1rs ex péri’tiers et 
«ie sacrifices. fait un travail considerable pour

Soldât qui vole un taxi
Philippe Pnz«\ 20 ans. soldat «1 

la Longue-Pointe, accusé «lu vol| 
.|d'un taxi hier, «levant le juge Omet 

Legrand, a enregistré un aveu 
Prononcé de la sentence le 5 jan­
vier.

Le travail sans permis
Mclnnu’d Icko, nie Villeneuve 

Ouest, employeur accusé d'avoii 
embauché Lucien Gauthier, tue 
Craig est. 3.",9. sans que ce «lcrniei 
possède son permis «lu but eau sé 
icctlf national, s’est déclaré coupa- 
Me, blet, devant le Juge Orner l.c- 
grand. présidant à l'audience des 
(’output utint’s Le tribunal a iut 
pose une atitclide de *‘25 et le paie 
ment des frais. Qiiwnt à Gauthier, 
il a «té condiimné à une amende 
de $10 et aux fiais

presentation au parlement «•< cons­
tituent la plus sérieuse violation 
de la loi électorale. Je ne puis 
m'objecter a un ajournement de 

jl.i sentence pnive «|iie les ineul* 
j tes en sont a leur premier délit et 
n’ont pas de casier Judiciaire.”

Le juge Perrault décide donc 
d’ajoui n«*r le prononcé ties senten­
ces au f> janvier prochain. Les pré­
venus avaient été coffrés par le 
sergent K A (’Itatttherlnln et 
l'agent special Athol DesJardins, de 
la gendat met ie roynle canadienne.

Notre dollar baisse
NEW-YORK. 29. — Lo dollar ca­

nadien 11 baissé de 1-16 h 89 13-16 
cents. I^i livre sterling n’n pas va­
rié à $4.0-1. La Commission de con­
trôle à Ottawa maintient le cours 
du dollar à 9.09-9.91 d’escompte.

* • •
OTTAWA, 29. — La Commission 

de contrôle du change conserva les 
taux suivant* pour la dollar amé­
ricain: 10 p.c. de prime h l'achat 
et H p.c. d'escompte à In vente.

L'escompte équivalent du dollar 
canadien à New-York est de 9.91 
p.c. à l'achet et de 9.09 à la vente.

La livra sterling cote en monnaie 
canadienne $4.43 à l'achat et $4.47 
A in vente :
Angleterre — livre-câble ......   4.03
Suisse — franc ............................ 2332
Suède —- couronne .....................2380
Brésil — crur.crlo ...................... 0314

Marché des changes
Par le service des relations 
étrangères de lu Dsnque 
Cmindtenne Nationale

Cours des cbnnccs entre banques 
Angleterre: livre. c5ble 4 03 
Suisse: franc 2332
Suède: eoiit'otine 23*o
Brésil crusorlo 0314
Tau* «le In CniiiiiiHsIon «lu cou* 

trOI» «tn clmngo êtratutcri 
$ américain .... 10G. 11% pr.
i sterling .......... 4.41 4.47

De l’alcool de contrebande
Rusain.’ Dtignl. rue Dorion, 222".. 

trouvé par In gi ndat met le royale 
canadienne en possession de six 
gallons d'alcool fielnté. devait mi- 
bir son procès, hier, devant le juge 
F'. T. Enright, mais à la demande 
de Mes Allian Flamand, avocat «le 
la poursuite, «•! J. Fl. FJIIiott, c.r.. 
occupant en défense, l'affaii*’ a été 
ajournée au 13 janvier 1944. Me El­
liott, soulignant, amuse, qu'il n’était 
pas superstitieux.

Si l'on en croit la police le rap­
port «le l’analyste fédéral, qui seta 
produit lois «lu procès, réseive «les 
sensations quant A la qualité «le 
l'aleool saisi.

le compte «le l'aviation militaire. A 
Montréal, il continue à coopérer 
avec la British Overseas Airways 
Corporation pour entretenir les 
avions affectés au service «ie l'At­
lantique.

Air-Canada méiile la confiance 
«lu gouvernement et «lu peuple ca­
nadien. Au cours «le ses six années 
d'exploitation, il a prouvé ’jti’il était 
an serviteur fiable «t piedeux et 
il a préparé les voies au futur «lé- 
veloppemcnt «le l’aviation cana­
dienne.

ENTENDRA A LA RADIO...
Aujourd’hui

l'.M.
8 11. 00—"Le rhoe «les idées". — le- 

sujet <|Ui fera l'objet de « i !t>' 
tribune, «e soir, port era sur 
"Les Cultures". MM. A. Au­

ger. du ministère provincial 
de l’agriculture et 1'. II. Vè- 
/.iun, professeur it l'Institut 
agricole d'Okn prendront part 
n cette étude. L< direct* nr 
«lo rémission «era M. Armand 
Rérubé. — CB F’.

:i b. li" —"R.idlo-Tbéàtre F'rnnçab’\
La pièce n l’nff lehe «lu 

ThéAtre-Ernnç.'ilH pour <•<• soir 
s'intitule: "L’E.(|ulpnge" et
mettrn <n vedette Jacques 
Auger, Sita Riddez et René 
Verne. — Civ AC.

Horaire des émissions — Jeudi 30 décembre 1943

Cour Siipmcun!
Division de Pratique

le 29 décembre 19*13
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. jiot* ini'iit n'.'entant mot ion

«nir.
jtqe

M nti,ni Triini- 
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l*s frni«

CKAC 1 CBF 1 CBM 1 CFCF 1 CHLP
7.001 Uuvcrture
7.131 NOUV MLLES
7.20 1 Orstoiry
7.4.*. ! Pol-pourrl

Prngrainmc mus. Programme mui.

Kéveil
NOUVELLES

Rise and Shine

Bonjour voisin*
Lo train du rire

8.001 Déjeuner muiiul
8.151 "
8.301 Coffee Club
8. t’> l’angrti

Itmlio-journn1
Elévation mnL 
l’ot-pourrl musical 

«•t NOUVELLES

Rnilitvjournul
Relais do» E.-U.

Mn relie»

NOUVELLES
Coff«v T line
Studio
l'jinfnre

0.0" NOUVELLES
0.15) Guy «le Coure y
0.30 f Sana cérémonio
0.451

Miidqua

CliMisonx 
flellc* mélralioi

Relui* N.R.C.

Cln»i<i«|iir»
Muaifiuo

Ureakfast Club

Homemakers...
Studio

Gnielé-a du matin

NOUVELLES
Pinnn
Variété»
Fin guettant les... 
Mascarade musical»

Orcli. Buddy Col» 
Orchestre
Chansons françaises 
L’agriculture

10.001 Ilndlo-Entrevues
10.15 | L'heure récréatlv#
10.30 Pour la ménagèr»
10.451 Mêlutlica

Chez Itorc
Courrier du lour
Vie «le famille- 
G. Diirnnlenu

l'rog. rmudcale

Camerleet plnno 
Winston Curry

NOUVELLES
Musicale
Itnl.y Institute
Hiimh.'ird family

11.00 1 Disque pour loua
11.15 I San» tambour...
11.301 Mt'lodiea
11.451 L'heure enxnlelllèe

Grande Soeur
Métniric Knncourt
Le» Troubadour»

Programme mu».
Vie and Snde
Soldier's Wife
Tante Lucie

Your fortune
Betty et Bob
For ladies only

12.001 Nouvelle» et caua.
12.151 lÆiloeteur
12.301 Gramlo Soeur
12.451 HUtnlre# d’amour

Jeune»*«' dorée
Jovette Bernier
Rulletina et le
Réveil Rural

NOUVELLES, B.B.C.
Road of life
La ferme

Noon melody Timu
Musicale
Soldier's wife
Luncheon highlights

L’heure féminine
L’art dnr.» Ica fleur» 
L’heure féminine

1.00 Le» fermier*
1.15 I Ciné-rotin»
1.30| Hnbheno* Espagnol
1.45 Métairie Ranenurt

Rue Principnle 
Radio-journal
Tante Lucie
Moulin de l.i chanrnn

NOUVELLES
IDppy Cang

Claire Wallace

NOUVELLES
Carols
Go*pel Singer
Thursday Concert

NOUVELLES
L’heure féminin»

2.00' Un peu «le tout
2.151 "
2.30 !
2.45 Artuallt»'-* Ibillywoixl

Ij» femme... 
l’rogramm,.' mu». 
Mii«ie-Hall

Rig Sinter
Programme mua. 
Variété» 
l'ri'gr. muslcnl

Studio
Mystery Chef
Claire Wallace
Stud.»

Mélodie»
Variétés
Fnnfar«- 
Edna P«t«rs«in
Oreh. Henry îlall 
Chanaonni ttn
Air* d'opriraa 
Chansonnette»

3.00 | Chanionncttt»
3.15 1 Chanaonnette»
3.30 1 Now and forever
3.45 1 Thl* life I» mine

Mu*, de chambre

Chefj-d'oeuvre

Women of...
Ma Perkins
Pepper Young
Right to Happiness

Bit Parade
Voice of Memory 
Sweetheart* of.- 
Tod Malone

4.00 | Evénement» iocl»us
4.15 1 C.K.A.C. reiolr
4.30 Pour vou» Mme»
4.45 1 F'rère Jaeinie»

HwiiUl
"

Récital
Causerie
Itfrilal

"Blue Frolic»”

Time View»
Women'» Page

l’oi mes sympb.

6.00 Tant» Lucie
6.16 Pierre et Pierrette
6.30 La me Principale
6.45 Madeleine et Pierre

L'Heure «lu Thè
NOUVELLES
Uraux di»«|uea

Front line family
Récital de chant
Rolai*
Choix «te Patiditetir

Bop Harrigan
Dick Tracy
Secret Service
Tea Time Berne

Thé-dansant

Rndio-Spéelal

6.0U| V'Io de femille
6.161 QuellM nouvelle» T
8.301 Variété»
8.45 NOUVELLES

lloralrt
NOUVELLES
Cauaerlc
Caueerie

Chroniuuca | Stu«lio
NOUVELLES NOUVELLES
SktUih Lucky Melodies
NOUVELLES .R.R.O. 1 Jimmy Dale

NOUVELLES
Méli-Mélo
Musique sur demande 
Chronique sportlré

7.001 Orl|lnalité»-eporU
7.151 Mol J’ai dit ça î
7.30 1 l'a ni II le Jolieoeur
7.45 1 Lionel parent

Un homme et *on.M 
Métropolu
NOUVELLES B.B.C. 
Mélciic» mrienuées

Orchestre
Musique h’-gère
Rythme musical
C au*erie

Dnmo
Lum et Abner
Ouelo Troy
Movie Preview

L'heure familial»

Orrh. «le dam»
Oncle Troy

S.0" 1 Hi'inolry* du
8.15 i Dr Lamberl
8.30 Cjiic fvriei-voue T
8.45 1

Uh"C dt»i i«lé««

Mexican*

Concert Victor

Famille Aldrick

t#a*t «» forgtt
Studio
America’» loan
M«*eting of the Air

Métairie Itnncourt
La guerre et nous 
Drames ignoré*

9.00 1 lUilio-Théâtre
615 LuxFrancai*
0.361 ''
9.451

Variétés mucicalc»

Sur le quI-vIt*

Music Hall Kraft

Mariné eanad. Cnn. Cavalcade

Mother and Dad

M«rry-Uo-Round

1P.00 1 Correspondant
10.15 ! Unicn «le* électiur»
10.30 ! On.-iie
nier. soUVi’.I.T.Kft

R.-idio-journnl
L’enfance «lu Chrut 

«l«i llcrlinz

NOUVFiLl-K5
Enfance du ChrUt 

d” Berlioz

Star of the night
Minstrel*
NOUVELLES
St u«lio

Super awing 
NOUVELLES
L’heure de la danse

1- m .1, . . m i« - ioniII.OU Nouvelle» «imrt.
11.15 loan Rrnoka
11.30 1 Uri’h. Scott
11.451
12.001 NOUVELLES

Mu»l.|ii«,-vnriêe
Miialiiue «te ■ii«ii«.e
Mua. «lu Nouveau

Monde

Nouvelles R B C. 
i'aun-rie

Fin des émission* 
NpuYELkK»

Miiniunr do «lanse

Fin «1rs Emissions

l'rr.id«-nt
I.. . Juge, 
bum,. C.

lui'dt •• -«|U
l.lf* A—, i 
pour punir rai.,•

Dame M. T.imn in < 
ways ('u. ,t autre- :
t.VlUUi Il\ lltll déferiM

A DoU. null <t mure* .
Ih II.:: it nut:i> : jimeinrlil 
ciliitiuii.

t'rimii Dinmuid l’iiint *
It. MiInnç,m .t .1 Milnt« 
j "g- 'iin nt ji.viiplioit nnitioli jmur 
s «ru Un « nt.

A. Mi,u,.tie . utre G. L min ; jugement 
tKi'.irdant luutiuii P ur delnilr.

I’. II. Rnk.r. . ••litre 1t. W. Cmulic : ju­
gement mitur. «ni ii e-ter « n jii'tir«.

Dnm« S. S i ein 1 eontre J. .Sirui»: juge, 
imuil n. ..rdant < oîig- n fnut il»' inotlnn.

Dnmo M. Itpsbur «'"litre J-It. En run : 
jiigeiiii iit nuturi- «nt n esPr en jimtirr.

K. It..iv in . .nit r, N. Dr mix: jug«-ment 
determituiM u- fniU i>«>iir le jury.

K lli.ivii. e.inti, N. D'puix ; jugement 
refemnl . nu- nu juge , n l'hrf ipinut aux 
dnt, a.

E. pii>i n )-.,|Uiil .• litre Monlrenl Trnm- 
ways E.itnpany •( autres; jugemnit aiitm 
rL-arit exanui m«*lii'nl avant «léfeltM'.

M. D nny ."litre A. !.. Eriixle ; juge- 
mint nr •-rilniit mnlii.n P"iir «'..ntralntc 
p.mt I., frai» MUlernent.

( linrl.- Dxliie .-ontre .M.iunt Itoynl Uni- 
ri* ■ l,t.| ; jugement niiturbnnt n amender 
en patnnt frni« de motion.

D.-K. Le-nvnli- r euntre Cyrille (iinrapl ; 
jiigern. nt uecuriinnt ^ Indite insx'riiiti"ii en 
.b oit. dé|H-fu« r.-. r « *•

A<l..:|i|i,. St-Aubin .«litre La t’orp.irn- 
ti.ui d,. i,, ville Bt-Luirent : jugement re- 
jeumt ladite exception « la forme de la 
dffendi r«»*e. avec «léisrna.

D.iim l>. Satin ««litre Annul Seliacliltr 
et nutr.-. jugement référant Indite mu- 
li'.n nu juge nu pn.tn, «lé|“ ns pntrv«».
Il’pN-uPiir (e'n.rnl «le In l’ruvinre «le 

Qij.lie- entre J. r. Meflpg«r .t Canadian 
Vi. k. m Ltd, tierce-**r ie; jugement dè- 
rlnrant nrrft Lin. vnlnblc et tenant, ete.

« ‘.-II, p,-. i ..rliera contre Itainé Eiigèp- et 
N'uoriluyn Aviatiin Limit.d. tkree-sabis; 
jugement mninti nnnt saLie-nrrèt pour 1(* 
frai- M'iilement e«i‘tre le defemMr.

Henii Calelier cintre Ibiger lln.-hu : Ju- 
gi ment p «tir 4153.:* avi-e Int. «t deprn».

Wllann * |gifleur Ltt'e rentre Allian 
OuelMt. et Jules Allard, tiera-aniai : ju- 
gement ikVJarant Lui, valable «t tenant 
l'arr.’t en e«tle eau*.. « te.

Djinn. Yv.inne Mar-y eontre Kr.ile Ma*- 
-v : Jugement isitir fto* nv.-‘ Int. et «!•- 
pen.H «le Paellon tel"’ «lu'lntaniée.

Ilnrbara Bcitt euntr.- l(«'riti«-ra Andrtw
M Kay .1 Itampie «I*' M-mtr. al. . tierce- 
„|«i,. ; jugin.Kit ili-claratit raiele-arrct 

après Jugement bonne et valable, ete,
.l« ■ pli Millett, ««litre A. Ilisaonnette et 

If. It'iliert *i aulne, m.e.e.j juge.nent 
nutori .int examen avant iléf* n>

Li«u.| ('..rb.ll enntr.' A 
nient nul«ri»nnt exanu n

Un alambic à Chambly 
Canton

Antoine Don.,Id D'Amour, asn» 
«1 o tn I c i I c connu, nppréheiulé A 
t.’ltaml)ly-Canton pur lu gendarme­
rie nyyale cnnudienne, pour pos­
session lllégulc «l'un uiamhlc, s'est 
«léclaié coupalile liler, «levant le 
juge Orner I.egrand. Le contre­
bandier n été condamné 11 une 
amende «le $100. aux frais ou, il 
défaut, A une peine «le prison de 
trois mois, t'n complice, Rosario 
Geléneau, sans domicile connu, 
trouvé sur les lieux avec D’Amour, 
a aussi enieglstré «les aveux «’t u 
éc«q>é d'une amende similaire, t’n 
troisième suspect, Orlgène Maheu. 
a protesté «le s«m innocenn* avec 
procès fixé au 5 Janvier 1944.

Recel d'une paire de gants
Hnroltl Genliletti. 26 ans. rue 

Gilford, 357, roupahh’ du recel 
d'une paire de gants, doit revenir 

|«levant li* Juge Orner I*egrnnd, le 
.21 décembre, poui !«• prononcé de 
j su sentence, après un mandat de 
liépôt à lu Sûreté municipale pour 
fins «l'identification. Le prévenu 
m’ciisé aussi «b* ne pas s'être sou­
mis à l'examen médical oldigatoli e 

Itles recrues appelées dans l'armée, 
'a protesté de son Innocence. Pro­
cès le 5 Jnnviei

Lisette: jogi' 
avant «li-fcnse.

Une mise au point
Hem i Boucher, condamné mardi 

A une peine «le quatre ans a i bagne 
par le juge Armand Cloutlei ix'alt 
donné A la police l'ndressu d'un ei- 
toyen respectable de la rite Bouti- 
drv, tfio.’f. On nous prie de rectifier. 
Boucher n'avait paa de domicile 
connu.

(|UC 
t

Avis Legal _

AVIS
Avis est. pur les présentes, donné 

,..e M. AIME PARENT, adminis- 
lateur, des cité et district de Mont- 
cul et président de la "SCX IF.TIt,

itentreprisf: du canada*,
G George VI Chapitre 115), «lûment 
autorisé par la majorité des action­
naires «le In dite corporation, s’adres­
se! a A la Législature do la Province 
de Québec, A su prochaine session, 
aux fins d’obtenir une extension 
des délais prévus à l'article 18 de 
la dite loi et ti toutes autres fins 
que de droit.

Montréal, le 27 décembre, 1943. 
LEBLANC A FILION, 
Procureurs du requérant.

Hausse illégale de loyer
F’.-L Savignac, boni. S.-Joseph 

est. 922, coupabb- d’avoir Illégale­
ment augmenté le pilx il'un de ses 
appartements, boni. Rosemont, 
3233, a été hier « ondamné it mu* 
amende de $1(M) ««t aux frais par 
!«• juge Ainédée Monet. Me Gaston 
Lacroix représentait In poursuite.

Avis Legal

PROVINCE DE QPEBEC. 
DISTRICT DE MONTREAI,.

COUR SUPERIEURE
No 222225.

MERIT MOTORS L I M ! T E D, 
corps politiipie et incorporé, dû­
ment Incorporé suivant In loi, et 
ayant son bureau ehef et prlncD 
pnle place d’affaires dans la Cité 
et District de Montréal,

Demanderesse.
vs.

LEO MULL1N dont la dernière 
adresse était la Cité et District 
de Montréal, et MRS. ROSE 
MULLIN de la Cité et District de 
Montréal, veuve de Thos. Mullln 
en son vivant du District de Mont* 
réal,

Défendeurs.
Il est ordonné aux défendeurs de 

comparaître dans le mois.
Montréal. 20 décembre 1943.

T. IIKPATIE,
Députc-protonotairr.

Cartes
Professionnelles

AVOCATS

Geoffrion & Prud’homma
AVOCATS «t FROCUftlUM

Aimé GsoBrion, c.r 
J.-Alcx. Prud'homme, c.r. 

C.-Anatol* Cooffrion, L.L.L 
Paul-S Mslor, LL.. B. 

Guillaume Geoffrion, L.L.L.
112, rue Saint-Jacques

Adrmo tResrapMque "Ceoffrloa” 
Tel.: HArbour «177 MONTRIAl

4 ett, rue Notre-Dame
Chambre 501

HA. 72M

JACQUES PATENAUDE
AVOCAT

Bur. Soir t 1555 Arnherat » Câ. SI25

Téléphone i HArbour 0123

BRAIS & CAMPBELL
AVOCATS et PROCUREURS

Hon. F.-PHILIPPE BRAIS. CL.. C.R 
A. |. CAMPBELL - L. P de CRANDPRE

Edifice Banque Royale 
360 ouest, rue St-Jacquce 

Montréal

AVIS est par les présentes donné 
que la Cité de St-Lambcrt s'adresse­
ra A la Législature do Québec lors 
do ph prochaine session pour obte­
nir l'adoption d'une loi pour Hinen- 
der su charte aux fins suivantes :

Inclut o dans son territoire cette 
partie du fleuve St-Laurent qui se) 
trouve entre son territoire actuel 
et les limites de la MonU'éuI;
avoir le pouvoir d’évaluer et de 
taxer suivant s« valeur réelle la 
partie du Pont Victoria située dans 
ses limites; pourvoir A ce que les 
taxes d'eau soient garanties et re- 
«ouvrables de In même façon et 
avec le même privilège que les taxes 
immobilières.

St-Lmnbcrt. le 28 décembre 1945.
GEOFFRION A l'RIJO’HO.MME, 

Procureur* fin requérant.

FAUTEUX & MATHIEU
AVOCATS et PROCIIHEURS

Cérald FAUTEUX. C.R.
Ausmts MATHIEU. C R

Edifice Transporlaflon 
132 ouait. RUE ST-IALU’JES 

Téléphona : PL. 8601* Montrés)

HArbour 7823

CEORCES-F. REID
Substitut du procureur sénéral

AVOCAT 
Edifice Versailles 

KO ouest, rue St-Jacqucs 
Montréal

\
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Pour lea renaeignementa 
complets sur la finance, 
les sports et les vov- 
telles mondiales, lücz
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Secrétaires de 
l'association des 
"ardcs-maladcs
c

Mlle Ellis est nommée 
secrétaire générale. 
Elle aura deux assistan­

tes
Mlle Mi rion LindeburK. prési­

dente de l’Association canadienne 
des pardes-malndcs, nous declare 
que « et organisme a augmenté son 
personnel à Montréal, afin de «a-

Scrvice interrompu à 
Outremont à la suite 
d’un accident d’auto

Il y a eu une Interruption du 
serrice de l’électricité hier soir 

' dans le quartier iinrd-niiest de la 
tille d’Outreiniinl, dans le Miisi- 
nage des ehcinins Hellingliuni et 
•le la ( ôte-des-Nelges. parce 
qu’une auto heurta et brisa un 
polenu à l’nnitle des ntenues 
Koeltland et lieailllUHlt. ( elle 
iiiterriiptliin fui «le plus de deux 
heures; elle dura de 7 h. 01 à 
H h. .'10. I.a brigade de seenurs 
de la Montreal l.ighl, lle.it and 
l’mver Consolidated fit les repa­
rutions nécessaires.

Le service postal 
du (l.A.R.C. au 
service du (Canada

Grâce à ce service trans­
océanique le courrier 
pour outre-mer sera 

hâté

Fauteuils de cambuse à la gare centrale

Mlle Kathleen \V. Kills
tisfaiic au\ problèmes posés par 
la guerre et par d’autres événe­
ments. L’Association a donc nom­
mé une secrétaire générale qui 
est en même temps conseillère 
principale, avec doux assistantes

Mlle Kathleen \V. Kills, aupara­
vant de rUnivcrsité de la Saskat­
chewan et de la Saskatchewan 
Registered Nurses Association, de­
vient secrétaire générale et con­
seillère principale. Née en Colom­
bie canadienne, Mlle Ellis est gra­
duée de l'école de soin des mala­
des de l’hôpital John-Hopkins, à 
lialtimore. Le Bedford College af­
filié à l’t’nivcrsité de Londres, lui 
n accordé un certificat en hygiène 
publique. Au Teachers College de 
Î L’niverslté Columbia, à New York, 
elle obtint le baccalauréat ès scien­
ces.

Voici les situations que Mlle El­
lis a occupées: directuce du soin 
dea malades à l'hôpital Général do 
Vancouver; surintendante des gar- 
des-malades à l’hôpital Général de 
Winnipeg: professeur de soin des 
malades à l’Université de la Sas­
katchewan et registrairo de la Sas­
katchewan Registered Nurses As­
sociation. En Mlle Ellis ob­
tenait un congé de l'Université de 
la Saskatchewan et de l’Associa­
tion pour devenir conseillère spé­
ciale en soin des malades à l'Asso­
ciation canadienne des gardes-ma- 
l-ides. Son congé fut récemment 
prolongé pour lui permetre de 
prendre ses nouvelles fonctions à 
l'Association, où elle remplace, 
comme secrétaire, Mlle Jean S. 
Wilson, qui a pris sa retraite après 
de nombreuses années de services.

Les assistantes de Mlle Ellis sont 
Mlle Florence H. Walker et Mlle 
Electa MacLennan.

Mlle Walker, née en Ontario, a 
tenu des postes importants en Co­
lombie canadienne. Graduée de 
l'école de soin de l'hôpital Générai 
de Hamilton, elle a suivi les cours 
de perfectionnement à l'Université 
McGill; en outre, elle est bacheliè­
re ès arts et bachelière en soin des 
malades de l’Université de la Co- 
lomhie. Elle fut Instructrice à l’hô­
pital Général de Hamilton, assis­
tante à l'administration de l'école 
de soin des malades de l'hôpital 
Général de Vancouver et surveil­
lante générale au Infant's Hospi­
tal de Vancouver.

Mlle Electra MacLennan, origi­
naire de la Nouvelle-Ecosse, est 
graduée de l'école de soin des ma­
lades de l'hôpital Royal Victoria, à 
Montréal: elle est diplômée du 
cours de perfectionnement de l'Uni­
versité McGill. File a reçu sa maî­
trise des Arts en enseignement du 
soin des malades, nu Teacher’s Col­
lege de l’Université Columbia. Pen­
dant deux années, elle fit de l'en­
seignement clinique et servit dans 
l'administration de l'école du soin 
des malades à l’hôpital Général de 
Vancouver. Au cours des six der­
nières années, elle fit partie du 
Victorian Order of Nurses, dont 
elle devint ensuite surveillante gé­
nérale. au bureaux de Truro, en 
Nouvelle-Ecosse.

fri

«sages envoyés 
outre-mer «râeeC

à laéroposte
L'hon. C.-G. Power en­
voie des messages à plu­
sieurs personnalités ou­

tre-mer

Délégué de la B.B.C. Préparatifs pour 
hospitaliser nos 
blessés de guerre

Le gouvernement veut 
mettre 30,000 lits à la 
disposition des vété­

rans

Un sergent de 
Trois-Rivières se 
sinnale à Ortona

Il sauve un char en pan­
ne sous le feu de l’enne 

mi

M. S. |. de Lotbinicre qui vient 
d'arriver au Canada à titre de dé­
légué de il British Broadcasting 
Corporation. M. de Lotbinicre J 
visité, ces jours derniers, Montréal 
et Québec. Son bureau est à To­
ronto. Né en Angleterre, d'une la-

OTTAWA. 29 Le soi vice de 
l’a cm post o transocéanique du 
C.A.K.C., destiné à faire une li­
vraison particulièn ment rapide du 
courrier aux combattants canadiens 
outre-mèr, est entré en fonctions.
Le commandant d'escadre Bruce 
Middleton, A.F.C.. commandant de 
l'escadrille préposée à cette nou­
velle entreprise, qui a quitté l'éro-
drome de Rockcliffe aux commun- • „ ...lu, „ , . . . . .des de la première ''forteresse vo- Le public voyageur, touiours presse, a souvent besoin de rcnscignc-
lante" à parcourir lo trajet de quel-1 mcn,, ^ veille du depart d'un train. Pour lui permettre d'obtenir 
que ".fiOO milles, est maintenant »n facilement les renseignements désires, le Canadien National, pendant le 
Grande-Bretagne, temps des fêtes, a installe deux de ses commis aux renseignements sur

L bon. C. G. Power, C.M.. minis- des chaises de cambuse en uiaga dans les wagons des équipiers d:s
tre de la défense nationale pour trains de marchandises. Ainsi clcvc, le commis aux renseignements est

ciel le cette*‘Importante6 inulaUve^du c dC„rT CCUX Y “'TJ ^ Y'* Y™"' °n VOif ‘Ci M’C. A.n.G. Il était accompagné de Cam',,c Lemaire donnant des renseignements a des voyageurs.
M. S. L. de Carteret. C.N.G., sous- d 'Photo Canadien National)
ministre rie la défense nationale 
pour l’air; du »'ice-maréciaal le 
l'air R. Lerkie. CR, P.S.O.. D.F.C.,
D. S.C., chef de l’état-major do l'air; 
du vice-maréchal de l'air K. G.
Nairn, directeur de la comptabilité 
et des finances au Conseil de l’air, 
et du capitaine de groupe J. A 
Sharpe, secrétaire de 
départ, les membres 
ont été présentés nu groupe 
gnitaircs par 1rs commandants 
d’escadre Bruce Middleton et B. D.
Findlay, commandant de la station 
de Rockcliffe.

Des sacs de courrier à destina­
tion de postes aussi éloignés que !e 
Caire furent hissés dans l'avion. Le 
courrier de Noël qui, suivant le tra­
jet normal, ne serait arrivé que

M. G. Vandelac 
asphyxié par le

‘de 'i'équlpage «fil/ (I 01^111^1^0

groupe des cil- : C c

Succès de la "Fête 
des enfants'' au 
kiwanis S.-Lanrent

OTTAWA, 30. Le major, Thon 
C. G. Power, CM, ministre de la* 
défense nationale pour l'air, a tenu! 
à envoyer des messages de bons! 
souhaits a tous les commandants 
des unités canadiennes de l'avia­
tion et de l’armée outre-mer, à l'of­
ficier général, commandant en chef 
du C.A.R.C. outre-mer, ainsi qu'au 
ministre des postes et des télégra­
phes, à Londres, à l’occasion de 
l'inauguration du service de l'aéro- 
poste transocéanique du Corps' 
d'aviation royal canadien.

Dans la lettre adressée au maré­
chal de l’air Harold Edwards, C.B, 
officier général, commandant en 
chef du C.A.R.C. outre-mer, l'hon.
M. Power a écrit, entre autres 
choses: "Nous nous sentirons gran­
dement récompensés de l'effort 
qui! a fallu faire pour mettre sut mille de mililiires. son nom appar 
pied cette organisation, même si tient à l'histoire du Canada français 
les troupes canadiennes, en rece­
vant beaucoup plus tôt leurs let-|------------------------
tics du Canada ne sc sentent qu'un 
peu moins éloignés de leur pays 
et des leurs".

A l’officier général commandant 
les troupes canadiennes dans le 
centre de la Méditerranée et en 
Italie, l'hon. M. Power écrit... "Nous 
voulons que vos officiers et sol­
dats reçoivent leurs lettres «usai 
rapidement et aussi fréquemment 
que peut le permettre le transport 
aérien’’.

Hans un message adicssé au 
■'hef d'escadrille Albert Houle. D.
F.C., commandant d'une escadrille 
de chasse en Italie, le ministre de 
la défense nationale pour l'air s’ex­
prime ainsi: "Ce que nous voulons, 
c'est que vos hommes et vos ca- 
maradca qui combattent sur terre 
et sur nier reçoivent dans le plus 
bref délai possible le meilleur re­
mède contre l'abattement: les lét- 
tes du pays..."

S'adressant au commandant d'es­
cadre D. S. Patterson, commandant

OTTAWA. 29. (C.P.) — Au dire

Développement de 
l’élevage de l’oie 
dans le Dominion
Grâce à ses fermes ex­
périmentales. le Cana­
da réussit à produire 
un nouveau type d’oie
OTTAWA, 29. (C.P.l Si les 

basses-cours semblent plus tran­
quilles et muettes que jamais peut- 
être auparavant, les fermes expe­
rimentales du Dominion y sont Le transport du courrier
pour quelque chose. J \/ ii'i .• • c

Depuis un certain nombre d'an-l OC VallCe Junction 3 j.-
du quartier général régional dû inLC8- fermes expérimentales ont Inçpnh-rlp-Rpm iro
" ‘ " ~ ' en Egypte. ,c théâtre de plusieurs expé-j 1 ocpri uc Deduce

- * rienres. particulièrement en ce qui, „ .
concerne les croisements d'oies iir.Ai c (C. I.» -

par Maurice Dt-sjardinv
Avec • s Canadiens en Italie. 2.'

.U c i ' D
dun représentant du mimsteie fé-,|-rnfel devenue li vl!> ü i
déral des pensions, les liôpitriux|lienn* d Ortona. un Canadien fr <n 
militaires sont prêts & parer à * ■ a au secours d un
toute éventualité, par exemple
retour soudain d'un grand nombre tnjrt|0n. Lorsqu'un cli - •-t er 
de blessés des champs de bataile. IpaniH : DI ideftt de le

D'Ici à la fin de la guerre, il y laisser en vue de 1 ennemi, 
aura dix fois plus de lits disponi-, Donc, â la f veur d i rt«-[ .- ule 
blés que lors du dernier conflit. le sergent J Chautte. d< - T; is 
C'est en prévision des pires éven- Riviin - muni d'un s . le < tble 
tualités que le gouvernement a fait d'acier, appro- i. i ci loimi vei.: u- 
construire de nouveaux hôpitaux.Ile du tank en panne, en sortit en 
en a fait agrandir d'autres et ajrampant prudemment, et. sous le 
augmenté le nombre des lits de feu nourri de l'ennemi, attacha le 
2.SOO à 7.200. Et l’on veut encore fil à h carapace du rh-r imn - 
ajouter d'autres annexes aux hôpi- bilisé pour le remorquer ensuite 
taux pour y loger jusqu'à 13.000 lits'en li- i sût.
et davantage. Allemands continuent dop-

Le gouvernement prend, en ou- poset une t* sist.ancc ;• harnee 
tre, les moyens d'utiliser les hôpi-dans les rues d Ortona. (N.D L.R 
taux civils et les 14.500 lits que pos- On notera que cette dépêche e-- 
sède le ministère de la défense àjdati’e du 2" '
travers le pays, de même que cet- Les - mon» ennenos bomhar<,i n? 
tains édifices qui pourraient nu be -ans n pit les routes mer .mt i - 
soin servir d'hôpitaux. ville pour empêcher nos renfott <

Toutes ces mesures ont pour but d’y pénitrei. Tous les civils on*, 
d'éviter la pi-puric de places dont .trouvé refuge d ins les village- 
on a souffert pour hospitaliser leslavoisinants et ne trouveront guère 
blessés de la dernière guerre. L'or- que ruine.- à leur retour ;i Orton • 
ganisation se continue dans lesl Un grand nombre d'édifice* ne 
principaux centres du pays, de ma-[sont qu'un amas de pierres et d* 
nière qu'en avril 1945 on ait 27.000 bois calciné où l'on ne distingue r. 
lits de prêts pour les vétérans ma- mur ni toiture 
lades ou blessés. Il se pourrait mè-i Dans » tte partie d.r la ville o, 
me que vers ce temps, on ait 30.000 -mipt e par les troupes can idienn •<

Ion voit un peu partout des avis 
placardés par les Allemands, aux 
portes des maisons encoie debout, 
et menaçant de mort ceux qui se 
livreraient nu pillage. Pourtant des 
patrouilles ont trouvé plusieurs in­
térieurs saccagées. Dans une cave 
qui avait servi de casemate aux 
nazis, des Canadiens ont trouvé le 
sol inondé de flots de vin s'échap­
pant de barils que les Allemand* 
avaient percés en y déchsrgeafi* 
leurs armes, ot» déforcés à rour- 
dc haiîii

lits.

Service postal 
à Saint-Jean

Plusieurs autres person­
nes ont aussi vu la mort 
de près de la même 

façon

Le Père Noël rend visite 
aux enfants des mem­
bres du club, à l'hôtel 

Ritz-Carlton
tard dans la nouvelle année, sera., 
grâce à ce nouveau service, livré President d 
à temps aux destinataires. Vandelac Limit

M Georges Vandelac. b'J ans.' C'était hiei sol: à l’hôtel Ritz-

Le commandant d’^scad-e Z. L. 
Leigh, d'Ottawa, directeur du 
transport aérien du C.A.R.C., f.ii-

e la maison Georges j^’ai'Hon la "tête des enfant-^ des ligné: "Bien que ce service ait été 
imitée, dont les salon- mo,n^n’s !*'? Club S.-Laurent Kiwa- avant tout pour les troupes cana-

mortuaires sont situés rue Rachel 
est, 120. et autrefois membre du 
conseil municipal de Montréal.mler ^avion tn ^ "Y tS^mëm^du la vie hier ma-

niirtn* tYii-Y qu?‘Itc 1,0 second t,n u fllt trouve moi t chez lui. rue 
i lc commandant; de Bullion. 4196, asphyxie par le 

u-inniY- ■'C,00n1' d Ottawa et paz d'éclairage qui se dégageait 
in JY’i ,!om,P ^ l« ‘Pt ^onctIons d'une fuite subséquente à une fis- 
df caPdaine de bord. Les autres suie dans une conduite maîtresse, 
membres de 1 equ page étaient: !e ru,. Hachel. un peu à l'ouest de 
lieutenant de section B. G. Smith,i !,;i nie jv,» Bullion. On nous décria- 
Need.es. Nebraska; le sous-lleute- ra, hier soir, qu'on notait une amé- 
nant d aviation F. B. Labrish. not ation clans l’état de l'épouse et 
Montreal; le sous-lieutenant d'avia- ,|e la belle-fille du défunt, présen- 
tion C. A. Dickson. Edmonton: l’of- tement hospitalisées à l'Hôtel-Dieu 
ficier pilote E. M. Rosembaum, Je Montréal, anrès avoir aussi

nis organisée chaque année à l’oc 
casion des Fêtes.

Accompagnés de leurs parents, 
plus <le cent vingt-cinq enfants y 
ont pris part et ont vivement v- 
elnmé. à l'issue du diner, le Père 
Noël qui a fait son entrée tiiom- 
phnle dans la salle de bal de l'hôtel, 
avec la Fée des Etoiles, la Souris 
Miquette et ses deux garde-corps. 
Après que M. Zoël Parent, prési-* 
dent du club, qui était au fauteuil, 
lui eut souhaité la bienvenue en 
son propre nom et aux noms des 
membres, le Père Noël raconta pa­
ternellement aux enfants qui 
étaient tout yeux et tout oreilles

Grande-Bretagne. ! me d'asphyxie semblable. fut
Un second appareil, parti quel- promptement ranimé par la bri

ques heures plus tard, portait à son 
bord deux équipages complets, dont 
un restera en Grande-Bretagne 
afin d'assurer le service du cour­
rier au Moyen Orient et en Italie

de de secours de la Montreal Light. 
Heat and Power Consolidated. Le 
petit-fils du distingué défunt, <îil- 
les Louis, 8 ans. fut trouvé endor­
mi au troisième étage de l'immeti-

L’équipage de cet avion, sous la di-' ble. et on constata qu’il n'avait 
rection du lieutenant de section pas souffert d’asphyxie. On nous 
C. R. Knowles, d'Oshawa. compre­
nait: le lieutenant de section K. W.
Hamson, de Starbuck, Man., le

C.A.R.C, au Caire 
l'hon. M. Power a écrit: "Veuillez 
dire à vos hommes que nous som­
mes heureux du fait que leurs sauvages avec 
efforts nous pet mettent de leurin1**’8 chinoises 
écrire des lettres telle que nos en­
nemis n’ont jamais pu en rece­
voir...'*

Dans son message au très bon.
H. F. C. Crookshank, M.A., minis­
tre des postes et des télégraphes, 
à Londres, l'hon. M. Power a sou­

des oies domesti- LJlon' ministre Reprise du commerce
De ce croisement

diennes. on me dit qu'il sera possi­
ble. en certaines occasions, de

est surgi un oiseau de belle appa­
rence. pros et vigoureux,

.Ci” tôm °;; 1- autorUé. fyy ... ....I dc

•r/,'"'» r" ^ idÆ dür om"'d
Ion peut meler un oisillon <i
jour avec d'autres qui ont deux) pes hommes d'affaires do S.-Jo 
semaines ou plus. Lorsque ces oi- a(,p^ Benure ont appris, la so-

d'Etat dans le cabinet Godbout et,en Afriauc du Nord 
député de Beauce à l'Assemblée cn au '"oru

sillons, mi-doinestlqués. mi-sauva­
ge*. ont atteint leur deuxième ou 
bur troisième journée d'existence.

transporter du courrier à l'adresse ] n’essayez pas d'v chercher un chef, 
ou en provenance de troupes bri­
tanniques. Je ne saurais donc trop 
vous exprimer le plaisir que j'é­
prouve à la pensée qu'il nous sera 
possible de vous rendre, dans une 
faible mesure, les mêmes services 
que votre ministère a si bien ren­
dus aux forces armées canadien­
nes.”

Projet pour les 
écoles d’Ontario

sous-licutrnant d'aviation J. R 
Burton. D.F.M., de Billings, Mon­
tana: le sous-lieutenant d'aviation 
E. A. Alliston. Toronto 
poral W. B. Hugh, de 
second équipage se composait 
me suit : le lieutenant de section 
R. A. Niies. le captaine, de Basset.
Nebraska; l'officier pilote J. P. Mc­
Donald, de Vancouver; le sous-lieu-, 
tenant d’aviation H. F. HUI, del'f3 sports. 
Winnipeg: le sous-lieutenant d'avia-' d|0nr ,'cs

la
Miquette transmirent aussi 

des messages aux enfants léunis.
Outre M Parent, avaient . .iss^ 

pris place à la table présidentielle: | 
Mme Parent, Mme Adhémar Ray- 
nault, S. H. le maire de Montréal. 
M Raynault. MM. Jacques Jérôme 
conseiller municipal, J.-Théo. Lc- 
gault, fils, secrétaire honoraire du 

dédale quo l'accident fut décou- I'-d<lv Lanthier. Donatien
vert par deux conducteurs d’ambu- He.tliiaume. Lorenzo bayreau. am- 
lance le» enfants de M. «*t Mme
‘Natif de Montréal, feu F. Geor-: •N'ico10' L>'sp' 

ges Vandelac avait fondé son éta-j ....
hllssement la nie Itachel ^*n ^f* Noul perHonnirie

Remaniement du systè­
me d’éducation et ré­
duction des taxes impo­

sées aux écoles
TORONTO, 29 (C.P.)—Le tréso­

rier provincial de l'Ontario, M 
Frost, en qualité de ministre sup­
pléant de l'éducation en l'absence

Ils sont aussi vigoureux des ailes 
que du bec. Ils maintiennent l'atti­
tude d'Hitler: “Soumets-toi ou 
meurs.”

législative, a entrepris des pour- \ -ii r » i neparlera et .des démarches auprès! d^ .ml.
M. Mcl.arty. annonce la repriw 
des relat» ms cnnimerciales avec 
les habitai.S du Maroc français, 
de rAlgérie, de la Corse et de I « 
Tunisie.

Ces territoires récemment lit» 
n s se trouvaient antérieurement 
astreints aux règlements oui dé­
fendent Inul eOmmerce a\ec l’en 
lieini. Igi permission de négocier 

’applique qu'aiix iquratlons

Franc succès du 
diner de Noël à 
l'hospice Auclair

Le dîner de Noël de l'hospice 
Auclair offert aux orphelins et 
aux vieillards des doux sexes, grâ­
ce aux généreux donateurs et au 
dévouement des Dames de Charité, 
a remporté un franc succès et tou? 
étaient dans l'allégresse.

L’abbé J.-P. Coursol, curé de la 
paroisse S.-Jcan-Haptistc, a bien 
voulu accepter l'invitation des re­
ligieuses de venir bénir les con­
vive.* et les tables. Le curé sut 
aussi avoir un nrot délirât poin 
chacun, ce qui eut pour effet de 
réchauffer les coeurs autant que 
les mets délicieux que l'on servit 
réchauffèrent les corps. Los reli-

maine dernière, du ministère des 
postes, à Ottawa, qu’on ne pouv.iitj 
pas leur permettre de transporter) 
le courrier de Vallée Junction à 
S.-.îoseph.

On nous a informé, aujourd'hui. .
que M. Renault désire obtenir que faites après publication de l'avl 
l'on transporte le courrier par nu- le 21 novembre dernier, et toute 

itomobile de Vallée Jum ion à S - propriété confiée au gardien de- 
Georges en vue d'accélérer la dis- biens enni'niis tombe encore sou* 
trthution. 1 1" rmtrôlc de n-s règlements.

et le ra- 1890. Élu conseiller municipal du ; J)!U', -IJ-èl-A Gaut liiri-.MIle ô o- professeurs demie
Régina Le quartier S.-Jean-Baptiste en 1912. Lande Raymond personnifiait d au- qu U y aurait un
posait corn-' '• ^ 'esté seize ans. I! avait été. ;•«* I''''.'/ I''' »*"*• ,•»•.« Ktoiles. et MM moment du systçr
de section président du comité (le la police I -D Houle et Jos.-Aime Raymond, i ainsi qu une icvlspresident du comité de la pol 

municipale pendant plusieurs an­
née-, C'était un fervent sportif qui 
s'était Intéressé toute sa vie à tous 

beaucoup se souvien- 
f ran es sourires avec

les garde-corps.

& 
& 
& 
& 
& 

& 
%- 

&
du premier ministre, M. Drew,’' a i Rieuses , remercient par cette notc.l 
déclaré aujourd’hui aux délégués |les personnes qui ont con- 
du congrès de l’Association des:trl»>ue de façon directe ou indiree

d'écoles secondaires, te a cc bampiet. Les dames du ^ 
complet rema- Conseil mérite des remerciements 

s tome d’éducation spéciaux pour leur dévouement. .
notamment Mmes G. Vandelac. I 
Jacques. J.-A. Raymond, L. Gau- 
vreau et L. Roy. é/*

Plus d’exemption
t ion Fb H. Shïirpë,"de .Montréal:’ "ët lequel il accueillait toujours '‘’•V * 1 ^ | „,,
le caporal J. C, Threthowan, d'Al- ,'nfant< n,s 'lo ^ lllllllcUl C DOllF ICS
liSton i ses et outres reunions ici et la, dans i v J

Rareté des légumes 
et fruits en boites

OTTAWA, 29. (C.P.i — Un rap­
port de l'office fédéral de la statis-

Lc parti conservateur 
progressiste est à la 
recherche d'un local

OTTAWA. 29. (C.P.) — Victime 
lui-même du surpeuplement de la 
ville d'Ottawa, le parti conserva­
teur-progressiste est à la recher­
che d'un local suffisamment spn-i 
cieux pour établir ses quartiers

la métropole, et surtout à l'ilo Sic- , If * I
Hélène, i! y a quelque vingt-cinq ; ywuMri «m |Y1'ItTI 
ans. quand le Bien-Etre de la Jeu- IIvIII ^ dll ifIcllll 1UI/C1 
nesse tenait chaque mardi ses réu­
nions où les enfants se rendaient 
par milliers.

Montréalais tué par 
un train à S.-Constant

Le district No 10 donne 
instruction d’appeler les 
nègres à subir l'examen 

médical
M. H. Hildreth. 50, rue Hut-l WINNIPEG. 29. (C.P.) Plus

ion des taxes 
imposées aux immeubles des insti­
tutions enseignantes.

M. Frost a dit qu'il ne fallait 
pas trop désorganiser l'enseigne­
ment. mais qu’ii y avait un juste 
milieu à observer par lequel on 
pouvait limiter les différentes éta­
pes des cours, améliorer la condi­
tion des professeurs et la tenue 
des écoles, et réduire également

Voeux du Nouvel An 
de l'Institut Bruchési

le taux des taxes qui grèvent le ministration do I Institut Bru 
budget des maisons d’enseigne- î'i ^ dire‘tours dos, camps de 
ment.

Is's membres du Conseil d’ud- 
uchési 

san
té Bruchési. 1rs religieuses de la 
Providence. les médecins, les infii 
rnlères «lu Service social, le pci 

Disraeli, bien connu comme hom-lsonnel des dispensa ires, offrent r 
me d’Etat, a écrit un roman qui|leurs malades et à louis bienfa' 
obtint un grand succès alors qu'il jtours leurs meilleurs voeux pou 
n’avait que 21 ans. lia Nouvelle Année.

Ponnr et 
peureuse Kimtf

Le président, les adininislrnteurs
de Sa I

tique indique aujourd’hui qu'il y a ir, ' . on '’nnrr ‘ Ichison, 5097, a tragiquement prrdulde cent nègres du Manitoba, d'âge|
eu réduction considérable de Duits ‘j* " f1’1' ‘r1' n i vn api,r,s “ujüur lia vie, hier soir, au cours de son militaire, recevront incessamment 
et de légumes en conserve, cette; r. ' it travail. Conducteur à bord d'un leur avis de yo présenter pour su-Mlt^ du^manctu^ de ^mïtéric!0 piî^r_”eLtraIn’ en ^ ^ .... . . . a,,,b,P ,eMP CXnmon ........... °n

cessaire à la mise • 
de la pénurie de ma 

L’an dernier, les 
grossistes et les chai 
alns_ pouvaient offr 
2,337,777 douzaines
fruits en conserve, tandis que cettci En Ethiopie, on a recours aulréal, où une enquête sera tenue,|;l (|„C|(|U0 t(!inpS| (|c nr, |ins 
année ils n’en ont mis que 1,002,324 beurre pour faire tenir les clie-|auJourd’hui._j>ar le coroner Me ,|os. nf,irs passer d’examen médi-
\ la disposition du consommateur.!veux. 
La proportion est à peu près lal 
même pour les légumes .

La Commission des prix a vu à' 
e» que cette ration soit équitable-1 
ment distribuée dans tout le pays.; 
en tenant compte de l’éloignement 
de certaines régions.

Riehard-I. Duckett.

Vingt personnes de Cap-S.-Martin sont 
sans abri à la suite d’un incendie

POUR TELEPHONER 
AU ‘‘CANADA"

Oint U (oui

H Arbour 5131
SOIR, DIMANCHE ET (ETES :

Police, loecnoie», accident» HA. il31 
Directeur de rinformetion .. HA. 4461 
Sport, rédacteur HA. 5134
Annonces, ateliers HA (4 32
Administration, Finance HA 3507
Circulation et expédition HA 5134 
Rédacteur en chef HA 845*

Une vingtaine de personnes 1 
étaient sans abri, hier soir, à la 
suite d'un violent incendie — enli­
sé par un poêle surchauffé — qui 
détruisit de fond en comble trois 
maisons de C'ap-S.-Martin, it une 
iloii/iiine de milles an nord-ouest 
de Montréal. Une douzaine de 
pompiers de la métropole, sous la 
direction personnelle du inérani- 
cien-chef Joseph Forget, se ren­
dirent promptement sur les lieux 
avec une puissante pompe et une
toiture à boyaux, et ils prêtèrent | s,.,.s (,jir |;, |,r|Kad,. uinnlrèuluisc. 
main-forte aux pompiers tolon- qui dut pomper l'caii d'une vieille 
tains de l'endroit. carrière.

L'incendie se déclara vers 10 h. 
hier matin, dans une bâtisse en 
bois de deux étages, domicile de 
M. Albert Paquette. |,es llammcs 
se propagèrent rapidement à 
deux immeubles voisins, les mai­
sons des familles de Mme A. Mi- 
ncan et de M. Itrunct.

Los pompiers de Montréal cm- 
péehèrent certainemeiil la possi­
bilité d une conflagration par 
leur intervention effieace. Plu 
sieurs lances d’une longueur de 

700 pieds chacune lurent utili

je,-il La demande a été renversée 
(aujourd'hui, lorsque le district ml- 
ilitiiiie No 10 lui a donné instrue- 
jtion d'envoyer cet avis à tous les! 
'nègres d’âge militaire, 
j Des porte-parole du district ml- 
Ilit.-lire No 10 ont dit que les offi- 
ejers actuels ignoraient complète­
ment la demande dont le colonel 
McPherson avait fait mention., 

ja joutant qu'ils n’avaient aucune! 
lohjertion ii ce que les noirs reçoi-) 
vent leur appel.

IA Ottawa, les représentants du 
quartier général de la défense na­
tionale sa sont abstenus de rom- 

(monter la déclaration du colonel 
McF*bei.*on. I,o bureau central du 
eivlee électif national a affirmé 

n'avoir janinb entendu parler d'au

vision manitoha me dan l'inten-
Mon d'e eiente; |f, noil * dit ' er-

•vice militaiii

if. ÿÇ. y*. tg. Sÿf. îg.

*•
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E.idic. Montreal : R. M. Wylic, 4897. Qucco Mary Road. Montréal; D
Hanna, 3015. Barrett Road. Montreal cl W. |. Miihaud. 3031, rue ^ ^ ^ ^ ^ ^ é/t ÿg if.

Nouveaux navigateurs

cl le personnel 
Builders Supply Ltd désireut 
ollrir ît (mis leurs clients et amis, 
ainsi tpi'à leurs fournisseurs, leurs 
meilleurs voeux de Lonheitr e( de 
succès à l’occasion de la nouvelle 
année (jui, nous I’espeHms, umts 
apportera la Paix.

[a Jall

BUILDERS SUPPLY
LIMITED

159, RUE JEAN TALON, MONTREAL

MATERIAUX DE CONSTRUCTION 
ET MATERIAUX REFRACTAIRES

Voici quelque» nouveau* diplôme» de l'ccolc d ob»crv,rlcur» et de rt a -
'•me demande émanant de l'armce,| yjgi,tflurl dc S.-|can. Ce ion» le» icrgcnt» |. P. Beaulieu. 5819. rue , ^

•" "1 I • s! I a ! c ' 11 rl< I., (!i ... HfiOT O___  kA f»

19 4 3 EST LA N N É E 
DE NjOT R E 

7 5e ANNIVERSAIRE

LES CARPETTES "FELTOL f F Environ 6' x 9'

V r i éî
Six Al lit FS DIMENSIONS

j;t prix .

t : b'.T.ux
i r, , r r « r
4.75 5.75

DUPUIS- - , ,

nt los ries'. . pf coloris Hc cclio série
•) a too r ■ 12' r * tic
6.75 7.75 8.75

i.mo (Dc Monticny)

•)' « 15'
9.75

375 ■ albert' Dapù!^fïrt«(/feti»:
A J DUCAL, V -p. «t dlr.-îér. ARMAND DUPUIS, s«c.-tr«».

i


